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CHAMPETRE

Les moyens de transport

Trois bateaux sont nolisés

Oftt aujourd’hui le premier jour des 
fNes ehauiirf-tres, au profit de l’Oeu­
vre des étreuuea aux enfanta pauvres. 
La “Presse” qui a taut à coeur cette 
oeuvre, qui lui est si chère, n’a rien 
épargné de temps et d’argent ponr le 
auccès complet. Que la tempé­
rature que nous avons aujourd’hui 
continue jusqu'à demain, et les nom­
breuses personnes qui se seront rendues 
«u parc du Bout de l’Ile, garderont un 
souvenir vivace de cette belle fête. Si 
la recette aura été bonne, qa sera la 
plus grande récompense des membres 
du comité.

L’orchestre hongrois ne jouera pas 
seulement au parc du Bout de l’Ile, 
mais il fora entendre atissi quelques 
morceaux de choix A l’hêtel Bureau. 
Afin qu’il n’y ait pas d’encombrement 
sur les lignes de tramways, trois ba­
teaux ont été retenus pour transpor­
ter les passagers. Demain, à midi, pré­
cis. le vapeur Hochelaga quittera le 
quai Bonsecours, pour le Bout de l’Ile, 
et à 8.30 heures p.m., le vapeur Culti­
vateur, quittera son quai pour se ren­
dre au môme endroit. Poor le retour,

le parcours suivant : Place d Arme*, 
rues 8t Jacques. Windsor, Dorchester, ! 
Guy et Sherbrooke.

C est M. l'abbé Cotin qui a fait la aé 
puhure.

M. le chanoine Palm d'Abonvülo 
avait été le professeur et le directeur | 
spirituel de NV 8S. les évêques Bru- 
iliéeu [.angevin et Emard.

Mgr Rmard, étant retenu par la ma­
ladie. n’a pu assister, ce matin, aux 
obsèques de M le chanoine Palin.

Parmi les laïques qui ont suivi le 
cortège, on remarquait les anciens élè­
ves. dont les noms suivent : MM. N. 
Oharbonnoau. avocat ; Ernest Marceau, 
surintendant de» travaux publics à 
Ottawa ; M. Cinq-Mars, secrétaire de 
la compagnie manufacturière de coton: 
Adolphe Chauvin, avocat: Chs. Bru­
chési, avocat, et Edmond Guérin, avo­
cat.

Mgr Clut était présent dans le sanc­
tuaire.

UN SEAU D'EAU 
QUIjOUTE CHER

Chicane entre une tante et sa 
nièce

Le fondateur de Dawson 
City et les merveilles du 

Klondyke

IL A TRAVAILLE NEUF ANS POUR 
TROUVER 17,000

La richesse du district de 
Bonanza

FORMATION D'ONE POISSANTE 
COMPAGNIE D’EXPLOITATION 

A CHICAGO

Une affaire d’amourette

if
Melle FANNIE RTTBENSTElN -

samedi, outre le service efficace de la 
Cio Belt Line, il y aura trois bâteaux 
pour ramener les passagers. Par consé­
quent. que tous se rendent en foule, et 
chacun sera transporté avec confort, 
lies billets de tramway de la Belt Line, 
seront tout aussi bon sur le bateau que 
sur les tramways, par conséquent, cha­
cun pourra choisir la voie de transport 
qui lui plaira.

Une amélioration, sur la ligne des 
tramways de la Belt Line, que non-s 
ne pouvons pas laisser passer sous si­
lence, estla suivante : Une lumière 
électrique a été posée à chaque voie 
d’évitement. Plus de danger pour les 
accident» maintenant.

La foule aujourd’hui est eonskîém- 
ble et elle s’aggran<77t d’heure en heu­
re.

Liste «les personnes qui ont acheté 
des billets : P. A. Millay. 121 nie St 
André : Eugène Ohartrand. Montréal ; 
Charles Beaulieu, avocat : W. O’Brien, 

'^restaurateur, rue St Jacques : Alf. Ri- 
cljard. jr., A. Demers, Mme A. Ri- 
cn^rd, M. G. Demers. H. Richard, 
AVayette. Mine R. C. La rivière. A. L?- 
faivre, T'. Gagnon. Mme G. Demers, 
A. R. Barbeau. Julien Bissonhette, 
Edgar Richard. Dr St Denis, A. De­
niers. Arsène Lavallée. Mlle Alphonsi- 
ne Thibault, rue Berri : Mlle Alice 
Moisan, rue Berri : Henri Patenaude, 
Odilon Degroehers, Edouard D’Amour 
et sa dame. 901 rue Berri : Hormidas 
Augé. M. Haraelin, Ivéon Bruneau, 
820 rue Berri : Cyrille Landry et. sa 
dame, rue Berri ; Alfred Lefebvre, P. 
Milaire. H. Délorme, M. Boismenu, C. 
Momeau, jr.. Armand Gohier. Ernest 
Itriche, Auguste Racette, Rodolphe
Racette, M. Fleury. 849 Berri : H. La- 
bonne. 185 Duluth ; Anna Labonne, 
185 Duluth : J. A. O. ]>aforest, surin­
tendant de raqueduc, 17 billets.

FEU IE CHANOINE PALIN
Funérailles imposantes ce 

matin à Notre-Dame

Ijps obsèques de feu M. Palin d’A- 
bonvüle, chanoine honoraire et ancien 
supérieur du collège canadien à Rome, 
èiit eu lieu ce matin, à l’église Notre- 
Dame. avec toute la simplicité qu’exi- 
cont les règles de l’ordre auquel appar- 
I cnn it le défunt. Six cierges seulement 
brûlaient autour du corps exposé dans 
son cercueil, sur le catafalque. Ijo cer­
cueil. selon la règle du séminaire, était 
ami bois et peint en noir.

L'assistance était nombreuse, (“est 
Mgr Langevin. archevêque de St Boni- 
face, qui a officié, assisté de M. Mail­
let, de St Jacques, comme prêtre assis­
tant : «U» M. Tremblay, de Beauhar- 
nois, neveu «lu défunt, comme diacre, et 
«le M. 1.41 marche, «le St Joseph, sous- 
diacre. Ce «lernier est un des a>n<aicn8 
élèves du défunt nu college canadien, à 
Rome.

L'absoute a été «lonnée par Mgr Rro- 
ch«'*si, h» nouvel archevêque de Mont­
réal.

Dans le sanctuaire, il y avait environ 
«leux cents prêtres. Au nombre des 
membres «lu < lcrgé présents étaient 
Mgr Bégin, «le l'archidiocêsc de Qué- 
be«\ tout le chapitre «le l'archevêché «le 
Montréal : Monsignor Hamel, «le Qué- 
1mm* : Mgr Ritehot. du Manitoba ; les 
supérieurs et provinciaux de tous leg 
onlres religieux de Montréal : RR. PP. 
Jésuites, oblats. R«'*demptoristes, St- 
Viateur. St«* Croix, St Sa«*r«*ment. Tous 
1rs curés «h» la ville, du diocèse de Mont­
réal et plusieurs «les diocèses voisins, 
ont assisté aux olisèques.

I>e choeur «le l’orgue a chanté la mes­
se de “requiem” en plein chant.

I/n levée du corps a été faite hier 
soir à sept heures, par M. l'abbé Colin, 
supérieur de la communauté de St Rul- 
pice. Tous les Sulpicions de Montréal 
y ont assisté. Le défunt a été porté 
par six de ses confrères.

Dans l’é-glise, il y a eu récitation et 
chant «le l'office des morts. Cette céré­
monie s’est termin«'*e à huit heures du 
soir.

Après le service de ce matin, la dé- 
poirllc nur-tello n •'•té con«liMte à sa 
dernière demeure, dans le «•nreau. aïs* 
(basons «le la chapelle du grand sémi­
naire. Le cortège, suivi «fenviron cent 
prêtres et de quelques laïques, s suivi

L’éporise d’un nommé Antoine Parent 
demeurant au No 57 rue St Maurice ue 
s’imaginait pas que le contenu d'un 
seau d'eau froide pouvait coûter la jo­
lie some de $H.70. Elle l’a cependant 
appris à ses frais, ce matin.

Ijr plaignante, une jeune fille de 19 
ana. nièce de M. Parent, était employée 
comme servante chez sou oncle. l.e fils 
de ce «lernier, paraît-il, est devenu 
amoureux de sa cousine, au grand dé­
plaisir de sa belle-mère. De là des chi­
canes de famille, et finalement madame 
Parent a vidé le contenu d'un seau 
d’eau sur la riîêce de son mari, nom­
mée Délima Lefebvre.

Le juge Dugas a maintenu que la 
femme Parent avait commencé la que­
relle en injuriant verbalement la plai­
gnante. et que cette dernière avait 
droit de lui dire : “Madame, les noms 
que vous m’adressez vous «*onviennent 
à vous.” Sentence, $1. et les fraia, 
soit $6.70.

UN COMPATRIOTE DISTINCUE
Oui nous revientdes Etats-Unis

Préparatifs d'un© expédition à 
Montréal

lai Compagnie Canadienne de T Yu­
kon, formée par plusieurs capitalistes 
montréalais, sow la direction de l’ho­
norable docteur Guerin, s’est assuré 
les Rervi«>ef» de douze homme* robustes 
qui partiront lun«H pour se rendre au 
Kknulyke. Les membres «le «'ette ex­
pédition sont engagés par contrat no­
tarié et feront des recherches aux 
placers aurifères sous la direction de

là mes de» indiens pour érsowrfïv U 
; rivière, le 12 juillet 18H2. Nou» avons 
j exploré la rivière sur uu psivour» de 
: 44*i mille» «le notre point de départ, 
jusqu’au Fort Reliance. pn*ie -établi 
par M. François Mercier, en 1875. pour 

! le compte de la coni|»agiiie commerciale 
i d'Alaska. Avant d'établir no* quartier» 
d’hiver, à «v fort, u«*u» nma» rendlukrt» 
jusqu’au Sixty Mile Creek, uu tnbutai 
rv «te I'Yiülou, tiûü uiilles au nord de 
Juneau, où un M. Han«er avait trouvé 
«h* l’or «leux ans auparavant. Nous 
avona trouvé de l'or en quantité» pay 
antes, «le» pépites valant de 25 à 30 
«’ents, rejetées par le» vagues sur la 
grève. Nous entrâmes dau» noa quar 
tier» d'hiver, le 25 septembre. 11 fai 

1 Naît une temps magnifique et de nom 
' bresix voli«kr» de canards et d’oie» sau- 
i vag«*s furent vu» à portée dn fttsll pen­

dant plusieurs jour». La neige tomba 
I>eu après et Phiver et le froid s'annon- 

j «'èrent rigoureux.
P«*ndant l’hiver, nous nous occupù 

mes à transporter, au moyen de sleighs 
traînés par de» chiens, nos vivre» et 
nos oatils aux placers où nous comp­
tions travailler le printemps suivant. 
Ce district aurifère n’était pas connu 
alors sous le nom de Klondyloe. Une 
fois no» vivres sur place, je me rendis 
A Belle Isle Station, située A une cen­
taine de milles et où François Mercier 
avait son poste.

Vers la même -époque, une bande 
d’indiens de Tnnana omis apportèrent 
un gros ri¥>roeau d’or. C’était en mars 
1883. Ives Indiens nous c«>n«lui»irent an 
Forty Mile Creek, mais nous uo pûm**» 
trouver d’or.

Sans beaucoup nous enrichir. H^té 
fut passé au Sixty Mile O««ok. Puis 
après avoir fait une saison inutile sur 
la rivière Tanana, A 800 milles de Daw­
son City, nous nous rendîmes A la ri- 

! vière Stewart, où furent découverts 
les si grosses pépite* dont les journaux 

! ont fait mention. Cette place est située 
A environ 350 milles de Juneau et A 
une distance de 1.800 milles de St Mi- 

I chel, par P Yukon. Nous jmssAmes deux

I germ et de fret. D'autres vaisseaux par­
tiront cette Ncmaine. lies uavires ne 
mu fiscal i«t* a •«■« u*pan«r k# 
cheur* d’or. Le fret peut être trauepor- 
tê au prix d’environ $400 par tonne. Ou 
rapporte que ceux qui partent mainte­
nant ne pourront quitter l>yea avant 
deux mon», à cause de l’eoeeuibrement. 
(eux qui auront des bête» «le somme à 
leur dispneitioo au nuit Pa vantage de 
continuer leur n»ute.

D’après i*«a rapp«>rt». il résulte que le 
ineilleur chemin pour franchir les pas­
ses qui «•étmren.t de la valiée de P Yukon 
«oi «•elui de la rivière Sti<*keeu. Le gou 
vernement canadien a if i (nuncvoté 
$10.000 pour y consrnrire une route.
)*«»rtland. Maine, 6 — lie capitaiue Mi­
les Stnifciish. de Montréal, qui a pas né 

, l’été «lernier en Alaska. e»t revenu ces 
j«»urs dernier» et est en cette ville, au- 
jtkurd'hui. Il voit le mouvement n>igra- 
toire ver» le Kloudyke, et A tous ceux 
«lin lui deumndimt i'on»4,il, il répond : 
"?{«‘sie« chez vous P* Il ajoute que les 
plaines du Klondyke ressemblent à tou­
tes les plaine» aurifères. Il y a de Por, 
mais il faut le trouver et la route qui 
«•ondnit aux p]a<*ers, abat le» plus con- 
rageux. Et. en outre. Phiver, le terri- 

‘ ble hiver arctique. <*ommence en Ala» 
ka. et «eux qui partent maintenant, 
devront attendre le mois de mai A Ju­
neau. Il n’y a pa* aasee de provision 
dans tout l’Alaska pour nourrir la po­
pulation pendant un mois.

Seattle. Wash.. — Ou apprend la 
mort, arrivé»' en avril dernier. <ie Char 
le» A. Hla«-kstone. Rf'org«‘ Bot «'her et 
de J. W. Molinque, troi» mineurs qui 
se rendirent «m Alaska, »*n 1896, et qui 
succombèrent A S«'attle. I >n dernière 
foia qu’ils furent vu» vivants, fut le 27 
mars.

Quelque»-uns de leurs amis se rendi­
rent en Alaska pour cher«*her leur ca­
deau. mais il ne purent trouvé que ce­
lui «le Rlaeksbme. On retrouva ce pa­
pier dan* une des poche* «lu défunt :

“Samedi. 4 avril. 1897. — Ceci est 
! l>oiir certifier que Botcher a été gelé A 
' mort dans la nuit de jeudi. J. U.

CLEPTOMAlSriE

M. H. A-Dulbuque, qui représentait un 
des quartiers les plus important» de 
Fall River, dan» la législature de PE- 
«tat, était de passage A Montréal, hier; il 
est venu rendre visite à M. L. O. Da- 
vid,greffier de la cité. M.Dubuque occu­
pe une haute position dan» le monde po­
litique de la république voisine. Se» dis­
cours à la dernière aeé«ion de la cham­
bre du Massachusetts ont été très re­
marqués. Us lui ont valu le titre de “the 

« kittle giant” que lui a décerné un jour­
nal améiioain,réeenini«n)t. M. Dubuque 
est en promenade au Canada pour quel­
que» semaine».

cbrouiqüïTdes feüx

Incendie considérable

J* feu s’est déclaré hier après-midi, 
vers trois heures, dans une maison de 
la rue St Denis, au No 1023. entre les 
rues Rachel et Marianne.

O’est dans les escaliers de bois qui 
donnent dans la nielle que l’incendie 
s’e»t déclaré. Il a trouvé IA un aliment 
facile et en quelques minutes les flam 
mes sortaient des fenêtres des hangars 
de chaque étage.

Les pompiers du parc I/Ogan ont ré­
pondu avec une grande promptitude au 
signal d’alarme. Quand ils sont arri­
vés, ils ont dû se servir de leurs échel­
les et défoncer tontes les portes des 
hangars afin de combattre l’élément 
destructeur qui commençait A gagner 
les cuisines.

Après une heure d’un travail achar­
né. ils étaient enfin maîtres du feu.

Les flammes, visibles de très loin, 
avaient attiré sur les lieux, une foule 
considérable. I/es dommages a la pro­
priété sont estimés à environ $2.000.

Quant aux divers locataires, leurs 
pertes réunies atteignent tout an plus ; 
$1,000.

--Hier après-midi. A cinq heures dix- | 
huit, les'pompiers du poste de la nie 
St Gabriel, ont été appelés au No 157 | 
rue Poupart, chez M. Eug. Dansereau, 
où le feu s’était déclaré dans un amas 
de paille, Il n’y a pas eu de domma­
ges. _______ ________________

LE PARC ET L’ILE

Les gens d'Outremont indignés

0

Une femme du nom de Annie Glyme, 
épouse d'un nommé Patrick Dowd, de 
la rue Shannon, a été a^riûéo hier après- 
midi. par le constable Bloom field,pour 
vol à ïa main chez MM. Valiquette et

Oie. rue Notre-Pamo-éVuest, près de la 
place Chaboillez.

La femme Dowd. n’en est pas à sa 
première offense, ayant déjà été eon-

darrmée pur on vol semblable au même 
endroit. fVtte fois elle a été condam­
née A six mois «le ira vaux forcés par le 
magistrat Lalontaine.

Lors de la dernière assemblée du con­
seil de ville de Outremont, on a donné 
lecture d’une lettre de la part du direc­
teur gérant de la compagnie du che- | 
min de fer dn Parc et d«' l’Ilo de 
Montréal, disant que les billets ne se- ! 

! raient vendus qu’au bureau principal, ; 
et demandant qu’une liste des rêsi- j 
dents “bona fide” de la ville, soit four­
nie à la compagnie, qui émettra deux 
certificats à chaque personne. Ive pre­
mier sera, déposé dans le bureau prin­
cipal et l’autre sera conservé par la 
personne y ayant droit. tjVtto dernière 
sera tenue d’exhiber ce certificat « ha- 
quo fois qu’elle sera requise de le fai­
re. par le conducteur.

CVtte résolution de la part de la 
compagnie a soulevé l’indignation des 
résidents de Outremont, qui d’ailleurs, 
depuis quelque terni»», ont eu A se 
plaindre de la façon dont ils étaient 
traitée par la compagnie surtout, en ce 
qui regarde la circulation de» chars, 
etc. Certains des résidents qni étaeint 

; présents A rassemblée du conseil, ont 
exprimé leur détermination de ne pas 
encourager la compagnie avant que jus­
tice soit rendue A la ville.

L’ASSOCIATION DES HÏÏSSIERS

Les membres de l’association des 
huissiers du district de Montréal, ont 
tenu leur assemblée annuelle, mercre­
di, le courant. Les officiers suivants 
ont été élus : Philippe Dansereau. pré­
sident ; Alphonse St George, vice-pré­
sident ; Damase St Amour, secrétaire- 
trésorier ; Noel Roy. et Joseph Mallot- 
te directeurs. Le rapport du trésorier 
a été considéré comme étant des plus 
satisfaisants. Un vote de renmiriements 
a été passé à l’adresse des officie.-» 
sortant de charge.

lie constab^ spécial que le recorder 
a condamné pour excès rV Hèle n’est
pas M. Pierre Dénia qui éeroeure a«ir 
.a rustle Ovr, No 9.

M. A. T. Genest qui dirigera lui-même 
[’expédition. Chaque homme de l'expé­
dition se fixera sur un daim et Pexpioi- 
tera pour le bénéfi«>* de la «'ompagnie. 
I^es douze mineurs engagé» recevront 
le quart de tout l’or qu’ils trouveront 
une fols la prime payée au gouverne­
ment. Avant d’être engagés les mem­
bres de l'expédition ont dû subir un 
examen médical rigoureux afin de juger 
s’ils étaient mpnbles d’endurer les fa­
tigues du voyage et de la vie aux mi­
nes. Un cuisinier fait partie de l’expé­
dition. qui «'ompte quelques charpen­
tiers et autres ouvriers habiles.

Le docteur Guerin a refusé de don­
ner les noms des membres de l’expé­
dition dont l’Age ne dépasse pas 27 an». 
Ce sont, a-t-il dit, ton® des citoyens 
respectables. Chaque membre de l’expé­
dition recevra A son départ une couple 
de complets. Les autres vêtements en 
fourrures seront achetés des indiens au 
camp. On emportera des vivres pour 
deux mois. Des arrangements ont été 
faits avec la North American Trana- 
portation and Trading Company pour 
la fourniture des vivres A l’expédition 
pendant son séjour lA-bas.

a a a
Joseph Ladue. dont nous avons déjA 

annoncé l’arrivée A Plftttburg, N. Y., 
n relaté A un journaliste ses expérien- 
(*»s comme mineur. r*omment U parvint 
au Klondyke et fonda Dawson City.

Ladue est un homme gros et court, 
pas bavard et d«>nf In physionomie 
franche et ouverte attire. Il est Agé de 
43 an» et est né A Schuyler Falls. N. 
Y. où jusqu’à l’Age de 21 an» il s'oc­
cupa «les travaux «le ferme. Depuis 
1876 il s’est occupé de travaux mi 
niera. Il se rendit d’abord aux Black 
Hills en 1880. De là, dit M. ladite, je 
me rendis «Vans l’Arizooa puis nu Nou­
veau Mexique toujours A la re«*herrhe 
d’or «ni d’argent sans trop «le succès. 
En 1882 je résolus de me rendre dans 
l’Alneka. Je m'embarquai à San Fran­
cisco S «Vstmatiop de Juneau arec quel­
que» amas truie des américains. Noua 
sommes dr-meurés huit jours A Junonu. 
A Dyea il nous fallut passer trois 
jours pour faire no» préparatifs de 
voyage et emballer n<»* vivres que «les 
inflieus s’étaient chargés de transpor­
ter. Nous avions pris ce qu’il nous fal­
lait pour passer deux ans en eampagne. 
Nous emportions avec nous de la fa­
rine. 100 livres de fèves. 1.000 livres 
de riz. 1.000 livres de jambon, autant 
de bacon et «les viandes et légumes en 
conserves. Nous étions six en tout. 
Nous nous étions pro<airé A l’avance 
tous les outils de mineurs nécessaires.

De Dy®t nous •••aversAmes le défilé 
de Chilkoot qui n’est pas si impratica­
ble «iu'on le dit et nous atteignîmes le 
lac Lindeman. qui est la courre de 
(’Yukon. Quntre-ringt «leux indiens 
nous accompagnaient. C’est an lac Un 
deman que nous «mstmiaâmes nos

saisons là après avoir à peu prés ramas­
sé tout, l’or visible.

Au Forty Mile Creek nous avons ob­
tenu de beaux résultats. De 1.885 A 1891 
les principaux p’.aeens furent découverts 
<lnns le Bonanza. La première morta­
lité survint en 1886. Le défunt était Agé 
de 64 an» et s’apelait Jack Welch.

En 1890, j’.abamlonnai le méfier de 
mineur et en 1894 je me rendis à Daw­
son City, où j’établis une «cierie. Un 
“claim” a expliqué M. Ladite e?*t de 500 
pieds de long et s’étend de montagne à 
montagne sur toute la largeur de la 
vallée. Ainsi un ‘Vlaim” peut avoir 200 
pieds de large aussi bien que 1000 pied». 
Il faut planter «les piquets aux quatre 
coins de son “claim” et d’y fixer ses ini­
tia 1rs. Tout mineur a 60 jours pour «*n- 
registrer son “claim” du jour où il plan­
te ses paquets.

Dans mes neuf on dix années d’explo­
rations. dit M. Ladue. j’ai ramassé en­
viron $7,000 à $8.000. On exagère le 
chiffre de ma fortune. Je crois poss«'*der 
environ $75.000. U n’y a rien de vrai 
«lans la nouvelle de mon prochain ma­
riage pn» plus que dans la nouvelle que 
2.000 mineurs étaient déjà morts à 
Dawson.

Il y a environ 800 daims sur le Bo­
nanza et. une foule de ruisseaux ir’ont 
pas été encore explorés.

Je orois qu’un nommé Alexandre Mc­
Donald. de la Nouvel le-Ecosse, est celui 
qui possèile le plus grand nombre «le 
claims. Il doit valoir de 4 A 5 millions 
de dollars. A mon avis, il y a place au 
Klondyke pour tous les mineurs qui 
sont partis pour s’y rendre et le» dan­
ger» du voyage l’hiver bien que nom­
breux ne sont pa» insurmontables.

Chicago. Uil.. 6 — John Cuda.hy est A 
la tête d’un syndicat dont le capital aé­
ra de $25.000(100 et <|iii va acheter et 
explmter presque toute» les mines d’or 
qui ont été découvertes jusqu’à présent 
«lans !n partie est de l'Alaaka. I^a va­
leur actuelle de» propriétés que possé­
dera le syndicat est «le $50.000,000, et 
on s’atteml A ce qm* la valeur devienne 
de plusieurs fors ce chiffre. ï^a nouvelle 
compagnie est formée de la “North 
American Transportation and Tra«ling 
Company”, incorporée il y a cinq ans.

Albany. N.-Y., 6 — Des capitaliste» 
de New-York sont les promoteurs d’une 
nouvelle compagnie qui a été incorporée 
nv'mt-hier sou» le nom de “Casta G. 
Klondyke Ofdd Mining Company”, avec 
un capital de $20.000.000. L’objet «le la 
compagnie est d’exploiter de» mines 
d’or dans J’Alaska et «le K’ondyke.

Seattle, Wash.. 6 — Seattle est tou­
jours dans un état d’agitation extraor­
dinaire. et on estime qui’l s'y trouve 
2.000 étrangers qui ne i*euvent trouver 
place sur les steamers qui partent pour 
l’Alaska. Trois steamerp srart parti» 
mardi poirr Dye». portant environ 4(U0 
passager» et une quantité considérable 
de fret. Le steamer Cleveland eat parti 
jeudi poor 9*-]

Molinque est mort de froid mercredi 
après-midi. C. A. Blackstone s’est g**- 
lé le nez, les oreilles, quatre doigt de 
la main droite et deux «le la main gau­
cho. La tempête nous a surpris et en 
moins d’une heure, nous étions complè­
tement A sa merci. Tvc thermormMre de- 

! vait marquer 40 degrés en dessous «le 
| zéro. Vendredi, je suis parti pour Sait 

Water. Je ne sais comment je n’ai pas 
péri durant ce trajet. Dans l’après-mi­
di de samedi, j’ai ramassé tout ce que 
j’ai pu de provisions et je me suis re­
mis en mnte. T>o vent soufflait avec fu- 

I rie sur la montagne.”

CHEZ LES JESUITES

Le R. P. Hamon supérieur à Québec

Québec. 6 — Lnndi, fête de St. Igna­
ce de Loyola* leur glorieux fondateur, 

1 les Jésuites ont fait l’élection des diroe- 
' teurs et professeurs de leurs différen­
tes maisons.

A Québec, voici les changements qui 
ont été opérés : lies RR. I*P. Desjar­
dins et Ruhlmann ont été rapfielés A 
Montréal, et sont rempla«és par le» 
RR. PT*. Hamon. H. et V. Hudon. On 
dit que le R. P. Ferron doit, aussi quit­
ter prochainement. Québec, et qu’il se­
ra remplacé pur un autre missionnaire 
dont nous ignorons encore le nom. On 
aura donc A la résidence «le Québec, 
le» RR. PT\ dont les noms suivent : 
Hamon. supérieur. G arceau. H. Hu­
don, V’. Hudon. Robert, Héronx et B«'- 

; livenu. G’ost un «les Pères Htuloti <|i>i 
i sera chargé de la direction dé la villa 

Manrèse et de la desserte de la cha­
pelle «le Notre-Dame du Chemin.

lx» R. P. Hamon succède nu R. T*. 
Desjardins. <*omme supérieur de la ré­
sidence de Québe«* et directeur de la 
congrégation des hommes de la haute 
ville et du faubourg Ht Jean.

I** nouveau supérieur a déjà pris 
possession de son poste, et les RR. PP. 
Desjardins et Ruhlnmn sont partis 
pour Montréal, ainsi que le R. P. Th. 
Caisse, de la villa Manrèse.

CONCERT DES MARINS CATHO­
LIQUES

Plus de deux cent» pora«>nnos assis­
taient à la séanf'e helHomadaire dn club 
de» Matelot» Cathollqmv. hier soir, te­
nue s««us la présidence de M. Philippe 
Sheridan.

Au nombre des i»or»onne» présentes, 
on remarquait : l’ex-éi-hevin Clendin- 
reng. M. et Mme J. D. McNi mee. Dr 
Hackett. éelievin (’onnanghton. Mlle 
Rletnan. M. Bob. Mme Bande. M. She­
ridan. T>r Anh. M. D. Gailaghe . Mlle 
Rutheriaad «t «ambra d’autrs».

Le pr •gra.mme était bin rempli et a 
été exécuté de pomt en point à la per­
te i ion

Ia>» matelots Saondera, KeJly et Sum 
morw ont auaai beaucoup a mimé leur au­
ditoire. Tou» o»» meMrieuni et cm de- 
moteeUea méritent de» félicitations pour 
la belle séance qu'ila ont au organiser 
hier soir.

LES MINISTRES DU
TEMISCIIMINGUE

Ils sont satisfaits de leur tournée 
d'inspection

(Pfi>êoh« variais)
Ottawa, 6- Le Dr Gnay a «ai une en­

trevue, ce matin, avec le «ou» ministre 
de la milice, au sujet du camp d’au­
tomne à liévi» et du camp qui a été 
tenu en juin d»*ruier. M. Guay a eu une 
entrevue aussi avec le ministre des tra­
vaux publies relativement à certaines 
affaire» tiuaiwières qui concernent la 
maison Oarrier et loiiné, et au sujet 
de la «‘oustructiou du quai projeté à Sl- 
N icolag.

—Ive Dr Borden, ministre de la mili­
ce, est parti hier soir pour Québec.

—Sir Ri<*hard t’artwright et Thon. 
M. Fielding sont absente de la ville et 
n'assisteiit pa», par conséquent, aux 
»é«m*«‘s «lu cabinet. Ces deux absence» 
sont «‘auses qu’il ne sera pas question 
de» droits sur le bois do soiag«k à cea 
réunions du ministère.

—I»' maire Binghnra «'»t de retour do 
Toronto et se déclare trè» satisfait de 
sa visite. 11 eu fera connaître les résul­
tat» A la séance du conseil, cette apri^s- 
midi. Les échevins démissionnaires dé- 
«•larent que ce n’est j»as leur intention 
d'assister à cette réunion du conseil.

—On prétend dans les cercles munici­
paux que les travaux eu asph&Ke pour­
ront être repris lundi.

—L’hon. M. Paient, ministre «le» Ter­
res A Québec ; l’hon. M. Dêehéac, minis­
tre de l’agriculture ; Ai. < 4ms. Lavoie, 
surintendant de la partie ouest des ter­
re» de la Couronne ; Thon. M. Bryson, 
conseiller législatif ; M. Gillies, député 
de Pontiac, et M. Alfred Alarie, secré­
taire particulier de rbon. M. Parant, 
viennent d’arriver de leur tournée «l’ins­
pection au Téinisoaminguo. Us ont joui 
d’une belle température et ont trouvé 
le pays qu’ils ont visité splendide. On 
leur a fait partout une magnifique ré­
ception. I^e Rév. Père Terrault, »upé- 
rieur de bi maison des Oblats, a ac­
compagné les visiteurs dans les can­
ton» Guignes, Duhamel et Uiverlochè- 
ra où les colon» font très bien et sont 
satisfaits de leur sort. Pendant leur visi­
te les min+stres ont. réglé plusieurs ques­
tions d’intérêt local, et nu grand banquet 
qui leur a été donné à l’hfttel Rotachild, 
A la Baie des Père», ils ont donné aux 
colons des conseils pratiques sur le» cul­
tures A pratiquer au cas où le commerce 
de bols, qui est pour eux aujourd’hui 
une grande source de revenus, viendrait 
à diminuer.

—O matin, l’hon. M. Parent a eu 
une entrevue avec l’hon. M. Tarte au 
sujet des améliorations au havre ù Qu6* 
bec et autre» travaux dan» le fleuve St- 
Laurant.

—M. Vallée, directeur des chemins de 
fer de la province «le Québec, est de re­
tour d’un voyage d’inspertion A Bristol 
et Snwville pour faire rapport au sujet 
d’un chemin de fer à construira.

UN GRAND
“ COMBINE ”

Les compagnies de gaz en pour­
parlers

Capital action $100,000,000

New-York, 0 — Les rapfésentantn de 
six grande» compagnie» de gaz. Conso­
lidated. East River, Central Union, 
Equitable, Stamlar»! et Mutual, «c sont 
réuni» hier Hoir, et ont discuté le projet 
d’un inimcmse “combine” qui fonderait 
en une seule tout«'s lew grandes compa- 
gni<« de gaz américaine». Le combine 
aura pour objet de lui ter contre l'union 
des petite» compagnies qui depuis quin­
ze année» se grouiient ensemble pour 
mono|>oliser la fabrication du gaz.

Le capital proposé du nouveau wymli- 
cat est «le $1(M),(KH1.0(H) et lew endosseurs 
s<»nt. paraît-il MM. H. H. Roger» et 
William Rockefeller, de ’a Standard 
Oil Company, et J a me» Hillman, de la 
City National Bank. j

Depuis .l'établissement de Ja Conso­
lidated. en 1884, un grand nombre de 
compagnie» se sont f«rrmé<*» et. »e sont 
lignées ensemble pour la fabrique ex­
clusive du gaz américain. La Central 
Union s’est in«v>rporée le 14 juillet pour 
contrAler In Central Gazlight Company, 
et a payé $2,500,000 pour un »t«n k de 
$500,000 appartenant à cette compa­
gnie. Depuis ce tempw toutes les com­
pagnies tâchent de se lier vens le mono­
pole qui devient une course aux mil­
lion» «*t où !es six grandes compagnie» 
susnommée» ont l’avant.

A LONCUEË
Le couvent menacé de des­

truction

On croit que le feu aurait été 
mis par des tramps

Vera deux heures, la nuit dernière, 
le* citoyens de Loogueuil ont été mis en 
émoi par uu in<*ai<lip qui vemait de sc 
«léolarer an couvent de» SS. N N. de 
Jésus et Marie. Au premier intiment 
on eut dit que le «huivent tout entier 
était en feu. tant la hieur était énor 
me.L’incendie a |iri» naiw^ance dans las 
I»A liment» adjoignant» le cou veut et 
malgré que lea pompier- furent i»m«np- 
tement rendu» sur I<»s lieux, lea flam­
mes »e propageaient avec une rapidité 
effrayante, et dans qnèlquea minutes 
«‘pm iuimeu»ea bâtiments n'étaient plu» 
qu’un braaier ardent.

Dans l’écurie se trouvait un cheval 
de prix appartenant aux religieuses 
mais il a été impossible de le sauver. 
I»'s pouipmra travaillaient avec ardeur 
et un grand nombre de citoyens prêtè­
rent main forte. M. J. B. R. Dufraane, 
conseiller de Ixmgueuil et ex-écherm 
de Montréal, voyant que l'incendie me­
naçait de détruira le «y m vent même, 
prié le «‘«uu mande ment, <*1 grâce à son 
dévouement, 1«‘S tlainiii«<w oivt pu être 
restraintci» aux hAtiincnt». M. le curé 
Taussé s’est beaucoup prodigué pendant 
h* Ministre et. iw*» conseil» ont été trèa 
efficaces. Tou» les citoyens ont travail­
lé ferme, et avec le cocK'Ouni do tous, 
un plu» grand malheur a pu être évité.

Gomment le feu a-t-il pris naiwianrc? 
Nul ne le sait, mais tout porte à croire 
que quelque tramp voulant se «'herchec 
un abri pour la nuit, aurait allumer l’in- 
crndi«\ I»*?; religieuses ne peuvent paa 
imaginer <l’au(in's cause».

Ijc» p«'rt«vi s’élèvent à près de $4,00(1 
et le montant d«-s assurances n’est pal 
encore connu. Après un travail énergi­
que de deux heure* et demie, l’incen­
die était sons eoirtiVde.

NOUVELLES D’ANDREE

Capture d’un pigeon-voyageur à 
Trieste

Paris. 6 — On lit dans le “Gaulois” ] 
“Un pigeon voyageur, porteur d’instrue- 
tions au sujet de 1’expédition en bal­
lon du professeur Andrée a été captu­
ré à ('rndisca, près de Ooritz à 22 mil­
les do Trieste, en Autriche-Hongrie.”

PROROGATION
Du parlement anglais

Londres, 6 — T»' discours du frêne 
pour la prorogation du iwrlemcnt, a été 
!u cette Après-midi.

Dans ce discours, la reine expose en 
quelques mots la sitiiHlion de» affairas 
gréco-turques, puis, an sujet de la cé­
lébration du jubilé, elle constate que la 
présence, en Angleterre, des représen­
tants des colonies, a raffermi les liens 
qui unissent les différentes parties 
tie l’empire britannique.

“ Une nouvelle preuve de Tnt lâche­
ment des colonies à la mère-patrie.ajou- 
te-t-olle, a été fournie par la Législation 
fiscale dn (’nnada et les contribution» 
de la colonie du Cap pour noire défen­
se navale. ”

Grflee aux dons reçus de partout et 
aux effort» de* fonctionnaire», la fami­
ne et la i»est(» ont été coml*attues, aux 
Indes, avec efficacité, dit Sa Majesté, 
et toutes les précautions seront prises 
pour empêcher leur retour.

Elle termine en passant en revue 
les principales lois adoptées pendant la 
session.

lA “ MINERVE ”
La “Minerve” vient de fêter son cin­

quantenaire.

A LACHINE
La séance du conseil de ville de Igi- 

«•hine. qui devait avoir lieu mercredi 
soir a été ajournée au 18, faute de 
quorum.

M. L'ARTISTE BARRE
Nous apprenons arec plaisir que n«v 

tra jeune artiste Raoul Barré vient de 
contracter à Pari» un engagement très 
huvatif qui faït certainement honneur 
A son talent. (“o«t. M. Ivoui» ÎTerbette, 
conseiller d’Etat qui n bien voulu faire 
valoir les qualités réelle» de notre ami 
qui a droit à toutes nos félicitations.

POUR L'OUEST
MM. George Hart, marchand de 

charbon, et E. L. Pease, gérant de la 
branche locale de la banque dos Mar­
chand», sont partis pour Rossland. II 
est plus que probable que la visite de j 
ces messieurs, aura comme conséqueu- ; 
ce, l’établissement d’une maison de i 
banque dans le district de Kootenay. ; 
M. Victor Major est aussi parti pour j 
l’ouest dans l’intention d’y passer la ' 
balance de l'été dana le* district» de ! 
Rossland et Sl«>oan.

M. LE JUGE DUBUC
L'honorable juge Dttbuc, de la roue 

Supérieure du Manitoba, était, de pas­
sage à Moutréal hier, arrivé de In veil­
le. avec S. G. Mgr Langevin. L’hon. 
juge s’en va pasK«»r quelques jours d» 
s(*s vacance» auprès «le sa vieille mère 
malade, à St Isidore de La prairie.

SIR W. LAURIER A PARIS

Dîner intime, hier soir, chez Mme 
Maxwell IlMdlc, dans son joli bétel 
de la rue Ni tôt. en l'honneur du pra- 
micr ministre du Canada et de lady 
Laurier.

Le commissaire général du Canada 
en France et Mine Hector Fabre étaient 
au nombre des convives.

Aiwès 1<* dîner, sir Wilfrid et lady Lau­
rier ont assisté, avec Mme Maxw«‘ll 
ILddle, à la 616«‘ représentation de* 
“Deux Gosses”, à l’Ambigu.

CENT HUIT DEGRES
Dallas. Texas, 6 — Hier, à 2 hettrei 

de l’apras-ntidi. le thermomètre indi­
quait 198 degrés Farenheit. Jamais la 
chaleur n’avait été aussi élevée.

PARC SOHMKK

U y a une foule considérable tous le* 
soirs, au Pare Rohmer ; le programme 
est extraordinaire, cette semaine.

231-2

PARTI POUR L’EUROPE
M. Adolphe Cherrier. greffier de la 

cour de «drctiit. vient de partir pour un
voyage de qoel©—* mois en Europe
dans l'intérêt de sa santé.

Maisons a Vendre—Il y a des 
centaines—des milliers—de person­
nes qui lisent ce département des pe­
tites annonces ; elles savent que tous 
les hommes d’affaires y annoncent 
leurs maisons—à vendre.—L’acqué­
reur de votre maison lira La Presse 
ce soir—il la lira demain.—Lisez les 
petites annonces vous verrez que déjà 
notre conseil a été suivi par plusieurs 
propriétaires et agents d’immeubles.

as mot»- age chaque Ma
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La partie entre les Quebecs et les Jeunes 
Capitals remise

à 1 1».

NOUVEAU SUCCES POUR SPRINGFIELD

Victoire d’Avoca — National vs Indépendant

MORT l>t: STRATUM O RE

iÉ&S^J^LL-'

JCNCOKK i»PRlNOFli:LU

UN K HKIAjK PARTIE
Montréal a Joué hl*r après-midi une tréa 

bril« partie de tauiettall et I*** admirateurs du 
riuti ont pu croire un certain moment «juc la 
vW'toire lui »ourirait. Auaal l«« encouraa*" 
jiientH ne manquaient * lia pas. Montréal fil 
deux pointa dann la première inning et «■« 
r.'eat qu’à la quatriàjna inning que ri«>rtngfield 
i>u< égaler I* acore et à ia aiaiàma, qu'M fit 
ara deux autre.'* pointa.

I<e club local eut jduateur* bonnes chaacea, 
inala maIheureuaentml, rliae ive durèrent pua 
a.**Hex lonrtainpa et le» itoininua restèrent aur 
les bute. Becker, qui était dans la boite, Joua 
une partie admirable et reçut une o\atlou
après chaque Innlna.

T'est certainement le meilleur pitcher du 
club et M cet le favori des amateurs qui mü- 
\ent les i»artiei* avec assiduité. Brouther», 
comme -1 habitude, s'est fort distingué. Kor- 
wa ». If pitcher des Hpringflelds, a fortement 
contribué à la victoire du club, en faisant 
mourir cinq hommes au bat. Voici le score :

MONTREAL
AB H BH PO A E

LA FRANCHISE J>E 0TRANTON 
Hcranton, Ps . 6 -La iraachta# du • lub

Scranton ne s«-r-i |*as ai.undonné»- cette an­
née. Telle a été la décision d«i propriétéir •« 
et de P. T. Powers, président de ia Ligue 
de J'Est. à une as.-rejiblf? tenue hier aoir.lieux 
gros saJaires fainsi que deux ou trois autres 
qui sont accusé# 4e dissipation. \'<ni être b'- 
cliargés, aussitôt que l’oa i*ourra æ procurer 
des Joueurs i»iur les wiiqda4 er 

A ia fin de ia saison, le club formera une 
nouvelle aaws-latlon dajp* laquelle les proprié­
taires actuels prendront quelques parts 

1>* club a terminé hier, à Buffalo, un voya­
ge de deux semaines sans gagner une seule 
partie.

Bb u que las propriétaire* soient très riches, 
ils sont fatlxués de payer de gros salaires et 
d'avoir un club qui ne |s*ut pas r*'mp»r,er une 
victoire de temps en lernfM» et ils auraient ven­
du leur franchis*^ s'ils avalent t ru pouvoir 
terminer la saison avec un club qui leur au­
rait Coûté moins cher.

Shannon, s a. . . 
Lynch, l.f. . . . 
Bhearon, r f. . .
]»o..|e), 1 b • • •
Richter. « f. . . 
Henry, 2b.... 
Pmith. :» I» . . . . 
McNamara, c. . . 
Reciter, p..............

Total..................

“ I

TIM HIT1WT UAK4 LE TROUBLE
Cincinnati, Ohio, d - John Cartuyveilles, le 

isimpier oui a été frappé hier sur la télé par 
un verre à bière, lancé iffU" 1'umpire de la Li­
gue Nationale, Tlm liunit, ifendant la i>a.rtie 
('likrinnatl-l’lttaburg ,«st «lana une condition 
critique.

Une accusation de voles de faits a Mé por­
tée contre Hurst et ce dernier a été eends en 
liberté moyennant un cautionnement de #H00.

Une nouvelle accusation sera pur ée (outre 
lui, Taccusant d’asKuut avec inteivl m de 
meurtre et llurst «jul est parti |s»ur Ht r>>uis, 
sera arrêté iù de nouveau et ramené ici pour 
répondre û la nouvelle accusation.

Fuller, s s. . 
«ireen. l.f. . 
Ha •men. r.f. 
liront hers, 1 
Rogers, 2 b 
(iiloert, 3 b 
Woods, c.f. 
Juin, un, c. . 
K or w an, p. .

2 7 24 U 3
BPRINOF1BLI»

AB R BH PO A E 
2

Total ft 27
Onuses gagnées — Ht»ringfield, 1.
Two bas.- hit» - Rlchtar, Brouihérs. 
l’aaaed liali - McNamara.
Buts volés — Hhannon, Green, Roger», Hen­

ry.
Wild pitch — Becker. ^Qt.
Buts sur quatre balle» —1 ar Becker, o. par

Korwan, 3. „ ..___ r.
Struck out — Par Hacker, 3; par Korwan, o. 
Sacrifice hit — Dooley.
Balk ball — Becker.
Terni*» — 1 4ft heure.
Umpire — “Tip" O’Neil.
8c<»r»i par inning

. .2 0 0 0 0 0 0 0 (N-®

. .UU02U2UU x—4Montréal..............
Springfield ....

AUTRES PARTIES DANS LA LIGUE DE 
L' ES I

Syracuse, N. Y., tt — If*s ProvWencee frap­
pèrent hi bien les balle» de Malarkey qu on 
lût le remplacer par idunpe A la troisième 
inning, felul-cl offrit plu» de difficulté» aux 
kielteurs. A l« neuvième inning, le» H y ra rises 
n'avalent encore fait que troi» course» autour 
le» Put ». lorsque des hit» par Kgan et Llzot- 
ie de» but» sur quatre hades, donné» a, Gar­
ry et A Bannon, le two bagger de bail u* le 
Home run d - Hchisback. égalèrent le score. 
Syracuse gagna à la dixième inning, già«e 
4U hit de Lompe et au two bagger .le Guriy.
3crore : R. H. E.

. .OÜOtMMiniftl— 9 12
. .2l20t»lü2tH>— H 13 2

Lampe et ShiW ;

Syracuse ....
Providence . . .

Batterie» Malarkey 
Hudson et Dlxoti. .. .

Buffalo, N. Y., ti — Scranton paraissait dv- 
\olr l’emporter, hier, sur Buffalo, lorsque de» 
erreurs faite» dans la quatrième inning per­
mirent «u club local d« i«'re deux course» 
autour des buts. qui. Jointe» k deux QU il» 
avaient précédemment, leur donnèrent 1 uvan-
ta*e R. H. E.

Buffalo .019191102— fi 11 4SeraitV. "OtM9üllX>- 3 12 3

Toronto, Ont., 0 — Le club T )r »:tlc a i» vé 
hier deux parties devant K«mi person.»»» et les 
a gagnée» toute» Jeux. *-ans la i rembre par­
tie* le olub local a Happé les ballt- ' d J^lweU 
dans toute» le» dlrectl * *• et a **gné te • U;j 
facliement poaslWe. La seconde l»<“'»e * ^ 
beaucoup plu» difflolle. viaiietir» nrvnt
six hit» surNorton et firwt autant de course» 
autour de» but».Gaston le remplaça et fut plus heure ix, ex­
cepté dans la quatrième mning. cil le* >\ u* 
kesbarre» firent quatre cjurse» aut.vur dé­
buts. Après cela, il joua d une minière admi­
rable et le» Toron t »s «rapperent i jrieu^emt-nt 
ie» balles de Keenan U rempotèrent une nuu- 
velle victoire. Hcore :

R. H. E.
ToVSKT* P‘r‘U:. . .«KV.047f.-7i •-•K 2
WHkesbarre......................... ollIMhiU .1* 0

Batteries — Dlneen et Bryder ; od'.vell et
Dlggtn».

INDEPENDANT vs LE NATIONAL
La rencontre entre ce» deux club» excite, 

parmi les amateur» de baseball,* un Intérêt qui 
va toujours croissant. Un bon nom b ru .e «li­
sent que le club la» National, privé de» »e- 
coqr» de Jiclcourt, Huccoinbeia fatalement aux 
Indépendants. Tout le mofide. cependant, na 
partage pas cette <a»lnion, et les partisan» du 
National ont appris avec plaisir «tue .e .pio 
«'était assuré les service» d un pltcner ne pre­
mière for. e dont II ne veut pas aire ci.mal- 
tre le nom f*fur le présent I* aille'irs, '* lu, 
reste encore Payette, qui est l'un de» pit«*n0rs 
amateur» les plu» populaires à Montréal et 
dans le» diatricls environnants. - lub Na­
tional ne redoute pas du t*»ut da se rencontrer 
avec le» Imlépendants et il «fn*ère bien t«im- 
porter une seconde victoire, et plus brillante 
mémo que ia première. Avant cette paitie. le» 
Jeunes Indépendants ‘Pets." se mesureront 
avec le» «te Maries. Le» partisan» et le» ad­
mirateur» des «feux club» seront tous sur le 
terrain pour encourager leurs ami» et i on 
l*eut « attendre à une lutta extrêmement m-
l^Lcb8prU d'admission sera de Ift cents pour 
le» hommes et 10 cents pour le» enfanta.

Trois-Rivières, « — Une intéressante parti3 
de baseball a » té jouée k Trois-Rivière», en­
tre les clubs Victoria et Ht Roch. Le score a 
été de 21 à 9 en faveur du Victoria.

V >icl les nom» des jmieurs ru,frf.»Victoria P. 'Thibault J. B als M. Duf«*J- 
ne, W. Géllnas. J. Gravel. O. 1 a^uln, J. Gau 
thter. A. Robert. A_ Latour. , ^

Ht Roch — P. Dufresne. A. l»élisle Jj. i f u 
mont. M IfaJole, H. Girard U. Girard, A. Bé­
gin, J. Déauiwault, J. Gauthier.

^LACROSSE^

Deuxième partie :
Toron t«i.....................
iVllkesbarre ....

HaLeriea - Norton, Gaston et Casey ; Kre- 
naa n t«onding.

.00111*1084-15 23 

.uflOtotORè—U! If

POSITION DES CLUBS
Gag. Perd. p. c.

8> rs«'URe . . . 1.4 %4 013
Toronto . . . ...................... .m ?4 r t«:>
Buffiv.» . . . . . * • • • 51 •»f
HprlnglleM . . ................... Ht 34 ,;«.* 1

. # # 42 i 1
Hcranton , . . . • • . • VI 43 441 1
Montréal . . . • • • • .01 " J 37.» j
Wllkesbarrs . - : r.7 288

LIGUE NATIONALE
Boston, 0 — la»» hit» mei veilleux faits hier 

par le.s Italtlmores leur mt ait gag i«*r la 
partie. Les visiteurs >nt (au plu» de ''ourïis 
autour des but» sur Nlcholg qu'.tc il» autre 
t»lub cette année. Baltini.*re a etc de t«. utes 
xaçon» sui*érieur aux Boston». Heure :

R. H. E.
Baltimore...............................401'VP'lOl— î» Ift 2
ÜOHton..................................... 191911 Ml)— 4 14 3

Batteries — Corbett et i:large ; Nicbols et 
Berger.

Philadelphie . Pa., 0 — Phllalelpile a dé­
fait hier les Giant». de Ncv -Voik, hais une 
partie de douze innings. •’« fut une iuiie très 
contestée du commencement à la fin. La 
course autour des but» qui <agna ' i partie fut 
laite par Lajoie. Scot- :

R. II. E.
Philadelphie................. nnlnin2«»HMl- ft 19
New-York...................... tg»8l99010000— 4 11

Batteries — Taylor et McFarland ; M 
st Wilson.

3
4

*klu

SHAMROCK vs TORONTO
La meilleure indication de l'intérêt ‘lui «'at­

tache à la partie de samedi. ®n^.A l 
rocka et le» Toronto», est la i^pldité avec la 
quelle »e vendent le» billet» rêsvi^és D^uts 
mercredi matin, la demande qui « "J
de beaucoup aupérieure k celle de toute» le» 
autre» partie» jouée» cette année. 1 ^eieurs 
amateur» ont f«u dan» les l'O*0'11 «»». «• n ié 
pit du fait «jue le» Hhamns k» mettront sor te 
champ pour celte rencontre me U le ure équi­
pe qu'ils aient préss»it*« dapul» quel.|ue» JJ 
n<S«» 1-* home, composé de Wall, l*aile. iu 
ker, Dana hcr et Well», est certainement plu» 
fort que la défense de 1 adversaire. 1» un autre 
côté, la défense d«s Bhamrock». compreiiaat 
Dwyer, Stinsm. Murphy. Kavanagh Haye ^ 
Hinton, sera prête u résister aux Pju» 
attaqua». Dick Kelly sera au point central et 
on peut assurer qu'il est en exc-ulente condi­
tion et démontrera que ses deux mol» dere 
pos ne lui ont causé aucun t'-rt-11 
oue la i*a4-ne commencara ft trois heures, ai 
teiîdu qu*r le* Toronto» ont éi^rit hier au co­
mité exécutif pour lui dire

,« J*un« Sham-
r<n k» se rencontreront avec le» Hil»ernians, « t 
ïe sera le prélude de la grande lutte l,a com- 
nuBuie .les dhar» urbain» aura des tramways spéciaux «*uipa ri Iront «le la rue Hte «'atherUxe 
,‘st et ouest, ainsi que de divers autre» point .

lb* capitals

Ottawa. 0 -Le» Capitals seront «tans la 
meilleure condition lisible, lor8'iy,l a 
contreront demain les Cornwalls. Hier ft la 
demande de» Québec», la partie entre le» Quê 
becs et les jeune» Capital» a été * J

que le» vieux Capitals pourront choisir 
tou» les homme» qui leur manquent parmi 
1 équipe de» Jeune» Capital», l^e» Jowsura oui 
eu une pratique ...er soir et voici quelle e«t 
l'é<iuipe probable pour demain. p

Robertson .goal; O Doherty, point 
wer». cover i>oint; II. Carton. A«Jtes ^ Hink®. 
defence field ; Hyde, rentre ; (too.
Fd «Mundiy et Westwtek, h«mie field . Glea fon, ouèide home . J. Powers, inside home.

QUEBEC va JEUNE CAPITAL
On annonce que la partie qui «levait être 

Jouée demain entre les Québeis et le» Jeunes 
Capitals n aura pas Heu. l-a
ne. Le» journaux d’Ottawa et .les déiKk ht» de 
cette viWe «lisent «ju.' la i»artle a été remise, ft 
la demande «lu club Québec. Cela est certaine­
ment possible, c«name 1«‘ «ont presque toute» 
les choaes, mal» le fait n'en parait 1»“» 
très étrange, surtout lors«|ue le club Québec 
manque aibaolument de motifs pour faire re­
mettre la partie à plus tard.

Il se pîurralt cependant «iu il eût voulu oblé- 
eer les Capitals qui déclaraient avant-hier se 
trouver dans un grand embarraa pour trou­
ver les 24 Joueurs dont il» avalent besoin pour
d*lî»'directeurs du club Québec se seront pro­
bablement laissés attendrir par ^ spectacle 
d une si profonde détresse et auront consenti 
à remettre la partie ft un autre Jour.

ELECTRICITE va FEU
Le terrain de l'exporltion a été hier, la scè­

ne d'une partie de crosse très Intéressante, 
alors que kéquipe de la ««©mpagnle de» Chars 
Urbain» a réussi ft défaire les Joueurs de la 
brigade du feu de Montréal, par un score de 
ft à 2

La compagnie des chars urbains possède 
beaucoup de bons Joueurs de « rosse et don­
nera certainement une belle exhibition du jeu 
national lorsque son équipe s«? rencontrera 
avec les Joueurs de la Cornwall Electric Go, 
*ur Igur terrain, le 14 murant.

Cincinnati, Ohio, 0 — Cleveland a lait sa 
dernière apparition «le la saison Ici, hier, «.t a 
été défait par les Clmdnnntl». après une i*ar- 
tle excitante. Pickering, qui a été «léchargé 
par les Louisville*, jouait hier -ight field, 
pour les visiteurs. Assistance, 3,000 i*erjo tnjs. 
Score ;

R. H. ®
Cincinnati............................ OfkUixioix— ft 9 3
Cleveland..............................loannonoo - ♦ u ft

Hatterl*» — Ehret, Dununan et l’eltz ; Po­
well il Crlger.

Ht Inouïs, Mo . « — !>** Ht Uoulr. ont .gagné 
la première i>ortle d* 1» série avec le» Pitts­
burg». Lucid ne reçut que peu «Vassistance, 
autrement, le score aurait été très différent. 
Tlm llurst fut arrêté après la partie sur V»c- 
rusati«>n d'avoir voulu tuer un homme avec 
un verre à bl« fe. hier, ft Cincinnati. Hcore :

R. H. E.
Pittsburg...............................1ft«>120f>12 7 12 4
0t Louis.................................28011092*— g 11 4

Batteries — Lucid et Douglas» ; Ilughejr et
Merritt.

Brooklyn, N T . 0 — la» partie Brooklvn- 
"Wanhlngton a été remise par suite de l'humi­
dité du t»rnin.

POSITION DES CLUBS
Gag Perd. r. r

Bo»t«>n . . , .#•••• 9» 27 fW2
H»,limon* . . 27 097
Cincinnati . . ...................... M 2M 058
New York . . ...................... 49 St 0i «4
tltevelarvi t.» 40 » 89
phllatlalphis . ..................... 42 45 483
Ohteago • • •• .................... 40 4H
Plttahurg . . . ..................... :;h 49 452
IxwiteYllI* . . ...................... 40 f*» 444
Brooklyn . , . .................. 3ft 48 421
Waahlnvlr.n . ...................... SI 53 ;.csi
Pt IjOuI» .................. 24 M» 200
ou irai* des to#4lléiirs Jou*urs qui reçoivent «le

Kl-ÎLE BICYCLE]

La club da baaebaii Loyal Indépendant laa- 
« un défi au Maple Leaf, pour une partie G* 
im —éi«li qui serait joué» samedi.

Pour UMii-* infonuauen». «* adreeeer au ca­
pitaine C. al pierre. No &7 Muntaaa

; » > i s*. « •
On • y rend de ia manière euHraate 
la- la.ngueuil. du Pied du < «»uraat.

I 45 2 Ift e« g A3 t.euree p sa.
Le lioeanna «tu quai Jocquea-Cartler, __

1 48 S4 2 3u tMMiree p u*. i ■ _ , i|»a HLut.,n b,>us écrit pour nous dirt
J- H.-Melaa», A saa voyage J* I !£b k!ÎKi|231 UR ef^ur en dtedft
Bouc h erv i lb*. A 1 heusr pi*« e/eèie à l uu li a eatnedi «1erai-r remporté une victoire

* il. .UT.,'. 4 - I ou. K -o- "e* - . * 0

Laigucull . 4 «-e dernier endroit, les cocker»

L'HISTOIRE 
D’UN BON CHIEN

Uq noble animal
a-^ »■ i ^ u 11 sa ' w . ...... -     ^ ^
tranapurterout le» visitors A un prix requit. 

p*muur numéro aura aw>«lé 4 S. 15 keu-

M L. J Iiuseeau, vice préeideat de la < ont 
Ce. du f'anad». et as- r*elre iréeorirr de ia 
Gendron Mfg • o. toute» deux de Toronto, «si 
arrivé « M«*ntrêal. __ .

M 1 Hi»»cau est un grand *dmir+l**r *'* 
ep«*rt. surtout du bky »«*' km d èire préaent aux «ourse# de I>»n«u ulk 
Il pourrait même arriver qu tl serait appuie 
pour agir oomme Juge ___

MM Quéry Frère» doivent ï»'^,Mlrr 
photngrapMques de dlfférenlr. *>*??*? 
Iourte», ainsi que de. ^taljMfwL 1j-tru- 
megt employ A sera caf-sM* J,,
vue. 4 un* exptoiition U un millième o 
conde.

LE TURF

COURAES DE CHK.VAI X COUREUR® AU 
PARC LEPINE

M J B Lépine a arrangé un 
gramme p«*ur le» «ourse» «le chevaux 
<|Ui auront Heu jeudi et samedi de la 
prochaine. 11 y a un bou nonyhru de chevaux 
qui «ont A »'entraîner et comme 
s. r.mt les pronm res du g-nre «jui 
«•♦•tte année, à Montréal, il est ^ *nle> attireront un graml nombre de sportme 
au Parc Lépine. le 12 et 1e 14 courant.

MORT DE STRATHMORE
Lexington. Ky.. « - Gld PtraLhasore. tefa- ( 

rneux éta!«»n. a sucombé a lextrtsse chkieur^

Le Lub Hudon g remporté u»e brillante vic­
toire etlr les fmpériois. d* H-^ctarlegg. d » mai» -
#‘K*' le 1er août, la score a été de io A T

4 2 9 4—10Hudost
2 0 0 6 0—7Imjiérltl . . . .......................................

Umpire, Fram.ois Valliancourt

Le olnb Jeune Btar- lance un défi au «lub 
Règjno. pour u*i« partie qui »rrait Jouée dl* 
tranche B«sjr infcrn.atl «as, • i*«lr*-eeer entre 
T et 4 hvurr» p.m., au No 545 Lavai.

Le secrétaire du club VIlié-Marie, de Hte Cu- 
négonde. «t ruHi de Ht Henri, «Jéairerait voir 
le nagdtaine du club Montcalm, pour affaire» 
important** r «ulrma* r «.iiax M E. Patenau- 
«4e. 1597 rue toi Jacques, rite «'uhégonde, entre 
7 et 8 heunw du eolr, samedi.

Le club de haaebod lou bine, de I^-hlne. 
remontrera, diinoméie. L 8 o*»ût. »ur »on ter­
rain, les Mos< <>tt«», qu) ont défait tea Royal», 
dimanche dernier, au parc Lépine.

I~- club Lachlnu «ï»*t consklèré comme l un 
de» plue forts clubs du i anada. et a l inten- 
tlon de dèmontror au public «jue s’il n’a pas 
Joué contre des Hubs tel» que les Ma» «ate» et 
tes Royale, cette année, c'est parce qu'il n en 
a (tag eu l'occasion

Tous les sport» «le Larhine devraient se ren­
dre sur le terrain d«?t* Lochiaes, ft Dominion, 
afin d’encourager ce Jeune club, a te. victoire, 
et être en même temps témoin d’une «te» plus 
belle» parties de basebaH qui ae Joueront c*n- 
te année. Qu'on g'y rende en foule.

H y a eu mercrt-li une magnifique 
de baseball, entre les Montcalm», de M*>ntréai, 

i et le» St Louis, de St Martin, sur I lie Jé«u».
I lai i«artle fut très belle. On a eurt«*ut remar- 

qué le Jeu magnifique de Avlln Auclai 
PROGR \MME DES C*OURHBS Dl RANT cher, et de O. T^eblan.. catcher, tous «leux n**» 

J.’EX POSITION’ DK MONTREAL J MontcaJma. Voici le résultat de 1& partie .
■ftOM U, i. 21 .« t 4.» fcMW V m.. course pow j Afontcaliu - 1 2 3 1 4 1 8

Il a rapporté plu» d«- $500.000 ft ron proprié 
taire depuis qu’il était dan» le haras

St Louis 
Umpire, N. Désormeau.

.2 1 2 3 1 4 

.1099450 0—17

n y aura.aimancm; pri* uai»*, ^ 
brillante partie de baseball entre ‘f»*1??1' 
calme, de Ht Jean-Baptiste, et le» ville-Ma­
ries, de St Henri, sur le terrain de» Mont­
réal* Jr*, ft 130 heure préc ise. L équipe 9«îm 
IMontcalius sera choisie parmi le» Joueur» sui­
vant» : _ _ _ . .

K Lachance, Avila Auclair. E Morin, J 
Daxé. A. Larlvée, E. I,arue.O. Jannard. w. 
McUaughan, P. St Amour, P. Benoit.

|M»ueys . distance uu «terni mille — I***’
$8 2e, $4. .V, $2 I- s déparia »e feront entre 
quatre poney** de front.

Lundi. ]«• 2;». h 2.45 heures p m. 
chevaux de fiacre. Distance, un mMte. Avec 
oHataclea. 1er prix, $20; 2e. <19. et fD.

I>*» chevaux «le figer»' seulement pourront 
pr*-ndre part ft celte oourse. I^s ^s J1*
ront entre trois chevaux de fi«»nt, *
vront appartenir ft de différent» propriétaires.
1a-» voitures devront être très légère».

Mardi, !«• 24. ft 2 4ft heures p m. **•«*■ dc 
haul.-.ii, 1er prix, $1»; 2e $15; -W' ♦l0* ^alJt.

Mercredl. le 20, ft 2.45 heures p m. — >auts 
en hauteur. Prix sPé« ial : une «^Pf ^ arn 
gent présentée par la campagola
l-ro.iu.'H «‘ompany of MontréaL La MONTCALM v» ROYAL
'«' 7 “UVV "E"?/ *‘X Pl*d*' Momnalin* on. défa!. «« St
mmimum V a »Vhe,.re. d m - Course de» I Vincent de Paul, lundi avant midi. <i«vant 
..«mv'ïii'rf*« “.•? M>«.' >«r prix. **K \ **> P^xonnex. Voici le ré,ul.« de .a partie ^

WVÙrZZ iï* Vctte W e^ux j

de ferme K-gulièrement
hHIoii. ««mime taisant |»artie des classes, i.
2 r: » 19. 13, 14. Ift. ou 17 . i

I^s départs se feront par trois ch®vfV.X.,2n- 
ri«vront être la propriété de ceux qui les con
du iront. Volturo "catch.” marcheU y aura aussi, ft cette heure, une marche
de chevaux au grand pas L,“p jrra donné 
pour cheval attelé A un ^arV.‘J?t' ."mus K»? 
pur M Robert Wiseman, de 1 hfttel Mlle L
2>Vondrodl. ^ 27. - four,,fn^^iJ. 
dults par des enfant» de moins de lu ans. ibe
classe, 1er prix, $0; 2e, $4.

AQUATIQUE

CLUB NAUTIQUE DE VALOIS 
Le» régate» annuelles <iui auront lieu »a-

.....................H S i ? i i i î MRoyal ...  ..................... .. 0 0 0 1 0 0 0 1 1 ft

C.e» regîtirn -i-*-----
medi promettent d'être un grand succès. Xi 
y a une foule d’entrées pour le» cmirs*" «J* 
yaents et quelqite»-un» concourront P^ur la 
coupe présentée par M. F. D. JJonk. M.P.

11 y a aussi une course pour le» half raters 
et l’on estime «iue 25 navire» environ y pren-
d,ï^tCourr^ de quatre ^
ne» .sera l'une dea plu» Intéressantes II y a 
dix entré,-» pour cette
que 49 jeunes garons y prendront part. Dans 
toutes le» course» p«)ur Jeunes «WJ®*» 
entrôe» »«>nt nombreuses. 11 y a une 
un seul aviron pour Jeunes garçons de moins 
S? 14 an». La course du canot «te guerre sera 
chamlement disputée.

LE YACHT

avoca vainqueur

Lachlne. 0 - La lutte que se font Glsnealrn 
II et Avoca,le» deux yachts canadien» le» pm» 
rapides, continue d’exciter le plu» ''lMIVLébr ' 
Piloté par Duggan. Avoca a rfu”‘^^meî- 
tre, deux foi» sur trois, le valnqusur de mer 
» redi. I«e« amateurs attendent avec anxiété le 
résiritat de la lutte prochaine.

LE CROQUET

BIjECTIONH D'OFFICIERS 
I^s élection» du Hub de croquet Le Cana­

dien, ont eu lieu nier soir, et ont donné ie ré­
sultat SUlVant ^AalAantP résilient. Jo«. I«ecours ; 1er vice président, 
p. I.amoureux; 2e vice président. A. Djjjand; 
secrétaire. P. E. Bleau; assistant secrétaire. 
V. «’harbonneau : trésorier. J. O. A. Latour , 
assistant trésorier, J. P- Boulet.

LES COU RH F, H ?»E I«A L A. W., A PHI- 
L«A DELPHI K

Philadelphie. 0 — C*e»t aujourd'hui qu a lieu 
l'ouverture «te» courses de la L. A. W., Ici. En 
voici le programme :

Première course, un mille, pour champion­
nat amateur.

Deuxième coûtée, deux mille», handicap, 
championnat amateur.

Troisième «mirée. 1-8 de mille, scratch, 
championnat amateur.

Quatrième courte, un mille, championnat 
professionnel.

Cinquième course, un quart de mille, cham­
pionnat professionnel.

Sixième course, deux milles, handlcap.cham-
pionnat professionnel.

Septième course, un mHle. classe 2 05, cham­
pionnat professionnel.

Volet le programme pour demain, samedi :
Preml'-re course, un mille, handU-ap, cham- 

nlrmnnt amateur.
Deuxième coursa, un mille, ouverte, cham­

pionnat professionnel.
Troisième course, deux milles, rhampionnst 

amateur.
«juatrième course, un mille, championnat 

professionnel.
rtnqulème course, un mille, handicap,cham­

pionnat professionnel.
Sixième course, uu demi mille, championnat 

professionnel.
Septième course, cinq milles, championnat 

professionnel.

CDU RH US DE BlCTCLKë A I/LNaUEUIL.
SAMEDI. 7 AOUT 1897

Detrain, samedi, ces «ourses auront lieu, si 
j le temps le permet. L'Intérêt «jti'on a porté 4 
I cet événement ne »*n»ble pas avoir diminué, 

■I l'on p*oit en juger par le ncsnbrs «le perso*
| ties qui se proposent d'V être tiré se at e». I«e* 
I coureur» sont anxieux de montrer leurs for-

BALLE CANADIENNE
Le club Papineau lance un défi à tous le» 

clubs de balle canadienne, de Montréal, pour 
une partie qui serait jouée sur 4a ferme Lo­
gan. le Jour qu’il conviendrait à ces clubs. Ré­
ponse p&r "La Presse.”

NOTES DE BASEBALL
Le club Jeune Jaxxjues-Cartler »>»t rencon­

tré cette semaine avec le club Voltigeur» «-a- 
nodicna et a joué une intéressante partie de 
baseball. 1-»' résultat a été une victoire des 
Voltigeurs Canadien». Score, 14 ft 2.

Le club Grand Tronc lance un défi au club 
toi Joseph, de Lachlne, p«»ur une partie qui 
serait jouée »ur le terrain du club Grand 
Tronc. Réponse par "La Pre**ie" ou par let­
tre. Adélard Frlgon. président, 461 rue Cen­
tre. Pointe St Charles.

Il vient de se fonder un nouveau club de ba­
seball qui a adopté le nom de Richmond, ce 
Hub lame un défi au club Varsity, celul-lft 
même qui a été battu il y a trois semaine» 
par «le club Trilby. i»»ur une partie qui serait 
jouée dimanche, a 2 heures, sur la ferme Lo- 
gun. Pour toute* informâtten», s'adresser au 
No 238 rue Dorchester, près Visitation, entre 
7 «t 9 heures p.m.

IjC club Jeune Richmond lance un défi aux 
Gitanes, de Hte Cunégonde, pour une P^te 
de baseball qui serait Jouée dimanche, le 8 
courant .sur le terrain de ces d«n*nier». Pour 
plu» amples information», s adresser au ca­
pitaine J os. Leduc, No 140 Richmond Track, 
entre 7 et 8 heure».

I^e club Corporal, de St Joseph, lance un dé­
fi au club White Cap, pour une partie de ba­
seball qui serait Jouée sur 1e terrain de Hte 
Cunégonde, dimanche, le 8 courant, ft 2 heu-
1 P«>ur information», s'adresser au capitaine. 
A. O area u, 19 Chatham, entre 0 et 7 heures
p.m.

Le du** jeune Atlas lenoe un défi au club 
Jacques-«’art 1er, p«>ur une partie qui serait 
Jouée samedi, ft 1.80 heure sur la ferme Lo­
gan.

Le.» Jsunes Amateurs ont J«Hié une partie de 
bftieball a\ec les Chcrrlcrs, mercredi, sur la 
ferme l«ogan. __ ,

L«x score a été de 23 ft 22 en faveur des Char­
rier» ; malgré l'akle de deux joueur» dos In­
dépendant», tes Jeune» Amateurs ont été vain­
cus.

Empire, J. Connoly.
tteorsr, G. Wall.

club Jeune Emerald, «le Maisonneuve, 
lance un défi au club Impérial, d'Hochelaga. 
pour une partie de baseball qui serait j«iuêe 
dimanche, A 1 heure, sur le terrain des Jeu­
nes Emerald». Pour toutes informations, s'a­
dresser 4 105 Létourncux.

Le club <rloria, «te Ht ,l«win-Baptiste, lance 
un défi au dut» Harmonie, pour une partie 
de baseball qui serait Jouée aur le terrain des 
premiers, dimanche, 8 août, A 2 heures pré­
cise» . .

pour plus amples informations, s adroaser 
au «apitainc Ed«»uan! Guenette, 953 rus St 
Dominique.

I* deuxième neuf des Glorias lance un dé­
fi aux Ht T/ouls, pour une partie de baseball 
qui serait jouée dlmanchs, a 2 heures, aur le 
terrain «te» (Horlaa jrs.

Pour tuiles autres informations, » adresser 
au No MS ou 971 rue Ht Dominique.

l,e club Jeune DHorlmier lance un défi su 
club Boston, pour une partie qui serait Jouée 
dimanche, sur le terrain de» Boston».

Pour Informations. » adresser 4 A Brouil­
leur. N«» 019 avenue Delorhnler, entre 0 et 7 
heures p.m.

Il vient de se fonder, A Ht Henri, un nou­
veau Hub d» baseball, qui portera 1« nom de 
Defender. Sa batterie est des plu» fortes et il 
•'atten«l ft de grand» succès avant la fin de la 
saison.

Les Jeunes Ht Lé«uls. du quartier Ht Dents, 
ne peuvent accepter te défi des Mlle End», 
parce qu'il» <k>ivent se rencontrer avec les 
Victoria, dimmiv Se

L* club n a«c*vt«r» Plu» kucun défi pour le
nbm.

Le club I«a Reine lance un défi au club Vil­
le-Marie .«te Ht* ('unégonde. pour un* partie 
de baseb» I qui serait joué* dimanche. I* 8 
août, à 1 J0 heure, sur le terrain du chib La
Roln* . . . _Pour ««formations, end eraser A Joa Thér­
rien. Tift ru* Richmond, de 7 A 8 heures du
sntr.

Le» te mes La Re.ns ont rsnport4 une krll-

Le « hponkiueur du 4^oieiJ**# en Tillé- 
jfiatuiu à la PoiutP d# la Kivitre du 
l»u|>, écrit nue pmgv Wiarmuiite sur le* 
exploita d’uu épu^uc-ul fort <«m»hu de* 
visiteur» de cette supcrln* place d’uou. 
i^aïuti» :

"Jack—c’est le nom de mon héron,— 
eat un nageur émérite. 11 pourrait pas- 
eer U moitié i|e oou exi»ten«*e à la mer * 
il cat heureux ijuand il est à l’eau. C*eat 
cette pus.-ion qui g failH lui coûter la 
vie, il y h envirou oix ans.

•’Un jour, au moaieut où notre Jack 
faisait toute», ses proue*»es, peudaut 
qu’il allait chercher «le» petit* bouts de 
b4ii» que h'» enfanta lui jetaient pour te 
voir nager, le bateau arriva. îln ac­
costant le quai, il ae trouva à renfer­
mer le chien duns un coin d’où il ne 
pouvait plua sortir. L’eau était froide et 
Jack eût à nager longtemps pour échap­
per à la mort. Aussitôt a pré* le départ 
du bateau, le tils aîné de M. le juge 
Hossé qui avait eu coiinaisMiuce de la 
iu«'*aventure du pauvre chien, se p«jrta 
à son secours. 11 le trouva dans uu état 
pitoyable, transi par le froid, sur le 
J*tat de se noyer. Le tirer à bord de sa 
i»etite embarcation et ramener à terre 
fut l’affaire d’uu instant. L’excellente 
béte ne savait pas comment exprimer sa 
gratitude à son protecteur. Jack ne quit­
ta plus le jeune Uossé. il s’attacha à 
lu* comme son ombre ; il s’installa ù la 
maison du juge qu’il ne veut plus quit­
ter. C’est en vain qu’on veut le reu- 

. t- i d tir voyer auprès de sou maître, M. le sei-
Il y 8 «o«». une P'»-ur Imus.t, il revient toujours auprès
ri i lu rv< a nurHu Ku**baii «•ntr© le» Mont- Ue celui auquel il a voué uuc» reconnais­

sance éternelle.
“Depuis, eha«iue année, lorsque le» 

touristes commencent h envahir la Poin­
te, Jai-k surveille l’arrivée des bateaux ; 
il faut voir son désappointement de ne 
pas rencontrer ceux qu’il aime tant. 
Mais, quand la famille B«>*sé arrive, 
4*e sont des joies indescriptible», il ne 
sait plus comment exprimer sa satisfac­
tion, son plaisir. Il ne la quitte plus 
jusqu'au jour où elle retourne ft Qué­
bec après la saison de villégiature. Un 
bon matin, Jack se promenait tout pe­
naud à la Pointe presque «léserte, il 
s’ennuyait de son sauveur, il le cher­
chait partout ; il résolut de le retrou­
ver. Il se faufila discrètement ft bord 
du bateau et le lendemain, ce nouveau 

. voyageur débarquait ft Québec pour la 
>ya«e «ra «j* 25 cents. ■ première fois. Quelle différence avec la

--------  Pointe ! Un brouhaha étourdissant, de
Les Chevrier» «nt défait Je ! 'on£8 défilés de maisons, une citadelle

?*"* "SLUSZ?de b“ J i altière, dos monuments historiques et
* Mm j que sais-je encore! Où allait-il décou­

vrir celui qu’il cherchait avec tant de 
dévouement ? Il fiaire de droite et de 
gauche, il fait mille «‘ourses A travers 
les rues de la ville et finalement le voilft 
ft la porte de la résidence de M. le juge 
Bossé. Ce fut toute une surprise de re­
voir cet excellent Jack que l’on fêta, que 
l’on choya avec enthousiasme.

“Aujourd’hui, Jack a vieilli, il est 
sourd, ft peine voit-il clair ; mais, il n’en 
a pas moins élu, cette année encore, son 
domicile chez M. le juge Bossé où on 
peut le voir tous les jours.

“Tout le monde ici a entendu parler 
de Thistoire de Jack ; aussi, quand on 
le rencontre, on le caresse, on l’appelle 
amicalement, tant l’on trouve touchan­
te la reconnaissance du noble animal, il 
accepte «-es caresse* avec modestie, 
ayant l’air ft dire : ne suis-je pas un bel 
exemple pour tous ces vilains ingrats 
que vous coudoyez dans le monde ?”

LE VAPEUR “CAROLINA'’
Le vapeur “Carolina”, capitaine Ri- 

v«‘rni, do la comagnie Richelieu, vient 
de briser h* “record” dan» le bas du 
fleuve. I>‘ “Carolina” a quitté la Ri­
vière du I»up ft 11.15 n.m., et est arri­
vé ft Québec ft 6.45 heures p.ra.. malgré 
qu’il eut ft lutter contre le baissant 
jusqu’aux Bboulements, et ft faire 3 
arrêts. C’est le voyage le plus rapide 
qui se soit accompli entre la Rivière du 
Loup et l’ancienne capitale.

ro* i»s r r* lasa

UciYenité de nut 186S
Calverstlè Catkolloiir par
» L*ou XIII ru IsJfc. Ts»-I* Ffci* Léoa XIII 

b*m» tout ivuipru

$160 PAR AN.
W „ . .. .. ..

D’tftrr A W 4, Com4*

J Gradaa en Lattre», Science» Ait»
Pblloeopkls «t Théologie

Coar» elMstqae préparatoire poor les commençant». Cours commercial complet
Chambre» pour le» grande «levas. Leboratoir» au complet

C fasse <V Affaires.—Demandez le Prospectus
Q-23.30J, «a-H-SS,29J, 4,12a

Umpire, Henri G «din.

Si te temps te permets, dimanche, le club de 
habail Maacotie »* rendra, à Imohine, pour 
rencontrer te club Heingeur. de cet 
«■•eux «jui airn«?raicnt accompagner te cm > 
Mascotte sont priés de »e rendre « hez M. Mar­
cotte. 807 Lafontaine, prés de la nie 
tion, dimanche, ft midi et quart. Le prix «lu 
voyage sera de 25 cents.

-rinrt r .
Le score a été de 15 4 14.

CONTRBTOEtJR VAINQUEUR
Dimanche dernier, les Varennes et le® 

trecosur se s«»nt mesurés sur le terrain de cea 
dernter». Les Contrecoeur» ont fait mordre 
la pouasière 4 leurs adversaire^ par -4 ft io.

I^es Contrecosura possèdent de bons Joueur», 
surtout un excellent pitcher, dans la person­
ne de M. Ulric St Jean.

Le club de baseball Capital lança vn défi au 
club Mont Royal .pour une partie de ba^ebail 
Mil i serait Jouée dimanche, le 8 août.4 IW Plus ample, informations .'-Ut«toer A 
Geo. Ltemers. 1340 rue de Montigny, entre 0 
et 7 heurts du soir.

Le club ffhprbrooke lance ur»
Jeu »e Heraid. pour une P^r*te/le b
serait Jouée dimanche, ft 2.30 heure», sur 1 Ho
■Stpouré,ÎJuB ample» Informations. S’adresser 
ft A. Mireault, No 508g LagaucsteUere.

I.e olub jeune Libéral lance défl ‘“x ^ 
leghany*. pour une partie de ba.«« bail 
rait Jouée dimanche, à 2 heures, sur le Champ
dp“arr£!us ample» informations, s'adresser à 
.M Malouf, No 1 rue Leroyer.

Le club jeune Terrebonne lance un Aètl
rlu*. Mile Bnrt. »°ur “"''.'’".''‘i'IflT À"» h«rés 
serait j«>uée dimanche. 1e 8 août. A - neu
sur le Champ de Mar» , x t0.Pour toute* lnf<irmatten». s a-lreeser ft J 
seph Nelson, No 85 nie Sangutnet.

T.e club jeune Gloria lance un défi au jeu­
ne Ht André, pour une partie de U
serait louée lundi après-midi. A 13°, j1 Pour pC amples Infonr.atlons. s adrew^r 
au capitaine Alexandre BaauP[ê entre 7 e 
8 heures du soir, rue Montcalm. No 318.

BELLE PERSPECTIVE
Les rentrées de fin de moisaux banques

5c FUMEZ LE NOUVEAU CIGARE D’UNION 5c

: : j—j r.. l r
MnntifMoturo par Tl. I*. C'u»«»oit A M«»itt r«M*l. Afli» «l'mwitmr loi

«contre*flacon»*, « li**«|ii«- «**•» Inipi-fino ••tetOIIMKR**
oomsmo mui* ^ lyrnoVt**. 75—uX

44S- ►•4S* '••S*
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«

L’eau du grand bassin, aux Bainn Laurentiens, est claire com­
me du cristal et coule continuellement — 50,000 gallons d’eau 
passent dans le bain, chaque jour, venant directement de la 
célèbre Source Laurentienne.

? Bains Laurentiens.... ANGLE DES RUES 
CRAIG ET BEAUDRY

Jours des Dames : le lundi matin et 1; mercredi après-midi.
^ m ir^^ir--------------------------------------- •t

Qui n’aime pas un changement ? Vous ne sauriez 
faire un changement plus agréable ni plus profitable 
qu’en vous procurant notre viande hachée. C’est, 
sans aucun doute, aujourd’hui, la meilleure offerte 
en vente. Elle fait les pâtés les plus délicieux. Le 
fumet est très appétissant. Nous la mettons dans 
des jarres en verre, aussi dans des boîtes de 2 Ibs.

The LaingÆfr Co. Ltd.
8—MAGASINS DE DETAIL—8

93—«Mr
*AAA AA ^i^r^fWYwyij

Lr* échéance* de fin de moi# aux ban­
ques paraissent tre bien opérée* et la 
.perspective de# affaires pour l’automne 
est très encourageaute. Les quelques 
faillites qui #o sont produces n’ont sur­
pris personne. Elles étaient prévue# et 
ne sont pan d’ail’-eura eoosidérahlo*.

A la banque de Montréal, les rentrées 
se sont bien faite* et les client# de cet­
te institution paraissent fort narisfait* 
de l’état des affaire# dans l’ensemble.

A la banque des Marchands du Cana­
da, «les client» détenteurs de billet» ont 
fait de* rentrée» plu» fortes que pré­
vues.

A la banque Jncqucto-Cartier, on cons­
tate une amélioration sensible dans les 
affaire# et les rentrées aux différente» 
#uccur#a*lé» sont excellento»i et meilleu­
res qu’ft la ville.

A la banque Mol son, on constate que 
les affaires «ont plutôt bien que mal. 
I/es clients laissent entendre qu’ils font 
de bonnes affaires et qu’il# to attendent 
ft mieux pour l’automne.

La banque d’Hochelaga n’a pas vu 
uu seul de ses billets eu retard et U n’a 
pa# été nécessaire d’envoyer de protêt 
ft personne.

A la banque Canadienne «de Commer­
ce les paiements #e sont bien faits.

VICTIMES DE LA CHALEUR
Cincinnati, Ohio, 6—11 y a eu cinq 

décès et 21 eu» «le prostration causés 
par ia chaleur, ici, hier.

Liste de# derniers arrivés ft l’hôtel 
Commercial, Rivière du I»up : — A. 
Soffnrd, Ny City :\V. D. Moffat, do ; 
J. A. Mi chaud, Trois-l’iatoies ; A. K<>- 
bitaillc, Lévis ; R. Carrier, do ; J. A. 
Damour, Trohi-Piatoles : J. N. Caron. 
Trois-Pistoh s ; Ge«»rge Bérubé, do ; l>r 
J. H. Chalifoux, Montréal ; Dr L. 1*. 
de (iramlpré, do ; F. (îélina», Ottawa ; 
M. Ohé ne vert, M. 1*. 1’, Berthierville ; 
J. B. Ciodbout, Trois-Rivières ; A. R. 
Henry. Québec ; «T. B. Michaud, do ; 
(>. N. Ducharme, Montréal ; K. Barry, 
do ; K Miner, do ; il. d«‘ Werthemer, 
do : M. et Mme W. M. Frow, Détroit, 
Midi ; Melle Fecker, do ; P. N. Kenly, 
Ottawa ; Mlle Hazel Kenly, do ; Mme
J. A. Dawson, Montréal ; Claire Daw­
son. do ; M. tieorge Both, do : Mlle 
H. Roth, do ; N. Gravel, do ; J. K. léo­
nard. Québec ; S. Bell*', Frasetrville : 
M. D. Dion. Lévis P. Q. ; M. et Mme 
F. X. Giard. Butte City, N. Y. ; Mlle 
Eva Giard, do ; L<wii# Ijefebrre, M«hH- 
réal : Frank Ro*s et, dam*', do ; C. Po- 
verk»v. Montréal ; J. K. Ohapleau, R.
K. D.. t Québec ; L. J. Bertrand, Ile 
Verte ; S. I>évis. New-York ; Mlle Al­
lan. London ; ï>. N. Germain, Mont­
réal : O. Picard «t dame, do ; J. P. 
Pnnneau, Québec.

_Pnrifique Canadien donnera
de# billets d’aller et retour au prix d’un 
billet simple, à ceux qui ont l’intention 
de venir de la campagne, ««rioter ft la 
consécration do Mgr Paul Bruchési. 
Ces billet» seront bon» pour le# convois 
du soir du 7, pour tous le# convois du 
8, et bons pour revenir jusqu’au 0.

_____ 281—2

ON DEMANDE VOTRE NOM

BEAUCOUP DANS PEU
Est surtout vrai «les Pilule» de Hood, car aucun 
remède n’a jamais possédé autant de propriété» 
curative» dans aussi peu d^space. Elles équivalent

Pilules de HOODà un coffre rempli 
de remède», toujours 
efficace», donnent toujours satisfaction ; empê­
chent les rhumes et les fièvres, guéiissent toutes 
les maladies du foie, le mal de tète, la jaunisse, la 
constipation, etc., 2àc. Les seules Pilules a pren­
dre avec la Salsepareille de Hood. (5)

Allez chez Scott ponr avoir 
de la crème h la glace, angle 
des rues de la Montagne et Hte- 
Catherine. 230—2

JU
RESTAURANTPARISIEN. La Maison Blanche

Table d’Hête, *2ftc, de midi & trois heures. A la 
rsrte jusqu'à minuit. Cuisine bourgeoise. Coin St 
Jacques et St Lambert. Entrée privée « été St Lam­
bert. Spécialité de Vins Importés. 1Ô8—Iv—n

Hommes qui désirez vous 
chausser, allez acheter vos 
chaussures chez Alfred Des­
marais, 1467 rue Ste Cathe­
rine, car là voue aurez une 
bonne paire de chaussures 
pour un prix très raisonnable.

de vous en ▼ over gratis notre livre “ I^Ouid* 
des fnvent*u»w.,r Marion à Marten. Kxperts
4* raton tes, lift rue 4t. Jonques, ftUfttoftnl

Les Bordures

— DP —

Robes en Biais

The “Lip” 
and “Tube”
Durent plus long- 

tempft que U 
Jupe.

Ce sont tes seules bordures qui don­
nent lux Jupes un fini de tailleur.

Les derniers patrons de Jupes fran­
çaises de Worth sont offerts gratuite­
ment avec chaque achat.

», 18

Les capitalistes ont maintenant l’occasion d’acheter au plus bas prix 
les parts de la Montréal London Gold and Silver Development Company 
Limited.
Président, Wm Strachan, Vice-président, Hon. A. A. Thibaudeau.

Remplissez ce blanc et envoyez-Ie aux Courtiers.

BLANC D’APPLICATION PODR PARTS
The (UONTREHL-LONDON GOLD and SILVER DEVELOPIHERTCo., Ltd.

Je souscris par les présentes pour...................................................

parts à 24 cents chacune, se montant à,.^..............................................

.....................piastres et j’inclus.........................................................................

piastres, étant un quact de ce montant, les valeurs devant être 

payables tel que stipulé.

Signature.

Adresse.
.................................. 1897.

I^es chèques doivent être faits payables à S. H. Ewing, trésorier. 
Chaque directeur et actionnaire a acheté des parts, valeur au pair, 24 
contins. Aucune part n’a été vendue à un prix plus bas.

Prix actuel des parts, 24 centins chacune, en bloc ou en lot de pas 
moins de 100, payables 6 centins par part au moment de l’application, 
la balance en trois versements de 6 centins chacun quand les directeurs 
en font la demande, avec un intervalle d’au moins un mois entre les 
demandes.

CLARENCE J. McCUAIG & CIE
COURTIERS

Tél. 923. 1759 Rue Notre-Dame, Montréal
tW" AOEJf TW T>KT$XAJVI>EH4.

AVIS—P0"1* l’a?anlagc deeeux qui ne peuvent venir durant le 
Jour, le Bureau des Courtiers sera ouvert Vendredi soir, le fi et 
Samedi après-midi, le 7 août.

LE faiseur de pluie de profession

H nL’arrosoir....
...de Pelouses

Est précisément un tel bienfaiteur ; il arrose 
une superficie quatre fois plus considérable qu’­
on peut en arroser avec n’importe quel autre ar­
rosoir ;il est pourvu de trois bras tournants et 
d’un museau qui tourne lentement. Prix $5.00.

QARTH & Co.
536-542 Rue Craig 207—n

4559147^8^3398

^

^
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DEPECHES ETRINCERES
LA QUESTION TURQUE 

l^nodrm. (L—LNv di(iè<-hes d’AthtaH»* 
• uoooopiit qw» l«* rui iw^ayem a eu une 
k>Q4fue en ire ru*- arec M. Onou, I iuuSum 
Madeur de Kit»je, et l'un dit t|ti’il a été 
*U**ôé que le» puu*a.iK'e» nocuiuerMieiiC 
tmia détaillé» |>our «-outrAier W*t* tiiuui 
o* gn*equea. I^a Pinte «»t «m voie île 
n^Koeier un ecu|»ruAt pour rei ouvrer U1* 
fruits de rto-aruation de lu TbeaaalH*.
lew anjhaawadeurn eurofi^en» prop»i«eul 
que rindemnit^ de la <ir^ie æ paie 
quatre veræineut» anime!» d’un million 
de livre» chaenn. l>e gmivemement mcc 
▼en< que ses troupe» o injpem Vo|o jua* 
qu’au rèflemetLt de cat te dette. L'Alle­
magne dénia n«ie que la Tucqui.* ait la 
faculté d'o4‘i-uf>er atituu U* diatrii’t» île 
'ink ha la et d** Turnavo tant que l’in 
demnité ne ei-ra pa» entiéreoient payée 
L’Angleterre a’oppo» énergiqwuwut 
cette meetwe.

Ix»mlrea. H—lTne dépêcSe de Sofia dit 
qu’il eet rumeur que la viaite du prince 
Perilwiand et de H. HoiMf. le preinJi^r 
ministre de Bulgarie, au roi Pharlewde 
Koumaafe. à Sinaî. a pour id>jet d’enga 
ger l« Ki*uma nie A ee joindre A la Serbie 
et A la Bulgarie contro la Turquie.

<’ottKtantini>pfcp. H Ia' gouvornement 
turc aemble vouloir expédier maintenant 
Je* néyorâationM de la paix, t’eci est pro­
bablement dû au mauvais état de» trou­
pe» qui occupent la T henna tie et A Tat 
titilde menaçante de ht Bulgarie, de Wt 
{Serbie et de Montenegro.

Tewfik pacha, interrogé par le» am­
bassadeurs au sujet de la flotte turque 
partie mardi de» Dard a ne lie», répond 
qu’il ignore complètement sa destina 
tion. Il semble en effet que les navires 
ne vont i>as dans les eaux crétois»*». ce 
qui est une sage décision dis autori 
tés ottrunane».

!x>ndres. t>—A la rhain.l>re des eom 
mimes, hiersiâr. l'honorable J. Goschon 
premier lord de l’amirauté., a dit qu’il 
est confirmé que les amiraux de la flot 
te internationale ont décidé de renvoyer 
ia flotte turque des eaux crétoises, et 
il ajoute : 44 Cette action n'est pas désap­
prouvée par le goimTnemenft de Sa Ma 
jesté.

La Canée. Crète. R-Craignant que le 
nouveau commandant militaire Djevar 
pacha ne soit chargé par 
le sultan de faire échouer 
le projet d’tonomie de l'ile, le»
4Yétois ont envoyé aux amiraux étran­
gers une déclaration officielle |>ar la- 
iqiielle ils acceptent l’autonomie «t ex 
priment, lo désir de voir le» troupes tur 
que» évacuer la Crète.

UN INTERESSANT PROCES
Paris, 6 — L’ambassade turque ii 

g pris une poursuite contre Ahmed 
Ria/a. éditeur du “Meehvert”, un jeu 
ne journal turc, et »on assistant (ia 
nu n, accusés d’avoir insulté le sultan.

cause a été entendue hier. On a sur- 
t. ut remarqué l'attitude sympathique 
du juge et du ministère public, et les 
déclarations des témoins ouvertement 
favorables aux défendeurs.

Lo représentant du ministère public 
n’a pas essayé de dissimuler le dégoût 
qu’il ressentait dans l’accomplissement 
du devoir qui lui était imposé et H a 
appelé le» accusés “les honorables dé­
fendeurs’*. Il a fait remarquer qu’un 
grand nombre de journaux français 
avaient cité les articles du “Meehvert” 
et l’avaient défié de le» poursuivre, 
l/ambassade turque n’avait pas de­
mandé que des poursuite» fussent inten­
tées l'entre ces journaux.

M. Clemenceau a paru comme témoin 
peur Ahmed Rizza. Il s’est déclaré sur­
pris de la modération du “Meehvert” 
et 1A-dessus il a lancé une tirade contre 
le sultan, le dénonçant comme Iftche as­
sassin. Oeei a provoqué des applaudis­
sements que le juge n’a pas essayé de 
faire cesser.

On s’attendait que M. Henri Roche- 
fort. éditeur de 1* “Intransigeant” serait 
appelé comme témoin ; mais il était ab­
sent. Il a cependant écrit une lettre 
dans laquelle il affirme de nouveau que 
le sultau avait envoyé le pacha Zi pour 
le corrompre et que l’émissaire du sultan 
lui avait déclaré que l’empereur Guil­
laume avait reçu du sultan un présent 
d“ 240,000 louis.

Maître Labodie a fait un éloquent 
discours de deux heures en faveur des 
défendeurs. Ce discours tendait surtout 
û dénoncer le sultan et a soulevé des ap­
plaudissements. Ivos accusés ont été 
trouvés coupables, main la cour a décla­
ré que la réprobation et l’indignation 
universelles excitées par les massacres 
des Arméniens suffisaient à expliquer 
leur conduite. C’est pourquoi elle les 
condamnaient simplement A payer une 
amende de 16 francs et leur donnait le 
bénéfice de la première offense, ce qui 
les exempterait de payer l’amende A 
moins qu’ils ne se rendissent coupables 
de nouvelles offenses.

La décision a été accueillie avec des 
applaudissements et des cris de : “Vive 
la France” et “A bas le sultan”.

Sous la loi française, les ineulteurs 
des souverains étrangers sont passibles 
d’emprisonnement variant de 3 mois A 
un an et d’une amende de 3.000 francs.

po’mirr a été tenue hier et que de» ora­
teurs bien connu» ont demandé que la 
paix noit faite avec les révohilénanitir**.

De» résolution» dans ce »en» ont été 
adi^Mée* à une grand» majorité. Cette 
expression d'opinion de l aaseinblée sera 
furmellemeot portée à la connaissance 
du gouvernement.

L’ INDIANA ” A HALIFAX 
Washington. 6 — Tye grand vaisseau 

de guerre “Indiana” est parti de New­
port pour Halifax, où il sera mis en 
cale sèche et radoué.
C’est le premier vaisseau de guerre en­

voyé A l’étranger parce qu’il ne peut 
être réparé au pays, mais ce ne sera 
pas le dentier : on dit que le “Massa­
chusetts” et r“Iowa” le suivront bien­
tôt. vu que le bassin de radoub de 
New-York ne pourra être réparé avant 
une année.

IA FEDERATION AUSTRALIENNE 
Melbourne. 41 — L% dweunséon dn biR 

de la fédération austraiienne au parle­
ment de la coéitaie révèle l’exigreni'S 
d’une impi»rtante «ection anw fédéra e.

L objection qu’on soulève vient de ia 
difficulté qu’il y a de sauvegarder le» 
droit» des Ktat» plu» petits tout en ne 
privant pas Je» grands de» avantages 
qui leur *«»nt dû» A • anse de leur popu­
lation plus considérable.

TRAITES DE COMMERCE
— !>» “Frankfort Zeitung”. 

publiant une entrevue avec air Wilfrid * 
laitirier. prête ces pan de» <ui pivtnier mi- ! 
niMre du Canada : “ Il est a hasard» de \
*upfMj»er que la dénonciation de» traités t Avenue Holton, W estmnunt, 2ftc le 
commerciaux avec l’AVenmgne et la

BEVUE IMMOBILIERE
Montréal. 4> août 1807.

Malgré le» vacances, il se fait encore 
de» euregistrenieuta nombreux au bu 

| ie»u du comté d’Hochelagu ; aux deux 
! ;»uires bureaux, cependant, il y a une 
j grande tranquillité. 11 n’y a rien d'ex­

traordinaire dans les ventes enregis­
trée» la semaine dernière ; si ce n ew 
que St-Jean Baptiste et Westmoirnt ont 
vu la vente de bon nombre de terrains 
à hé tir. qui ont rapporté les pnx sui­
vant» :

Rue lyaaalle. quartier 8t-Jean-Baptis-
• 2Bc !• pied.
Hue 8t-Hubert, quartier St-Denis,

, 5 l-3c le pied.
Km- Kestber, quartier St-Deui», 3ftc

le pied.
Avenue Ash, quartier St-Gabriel, 19c 

le pa*d.
Hue Joliette. quartier Hocbelaga. 18c

le pied.
Hue St-Antoine, West mount, fl te

Belgique, signifie le retour de l’Angle­
terre au pnrteerioumme. Si l'Allemagne 
veut accorder de* privilèges équivalent* 
au Canada, elle poiutra hi'énient avoir 
un nouveau traité semhlaMe à celui qui 
existe a* uiclh*mnnt, pourvu que ce trai­
té renferme une clause par laquelle les 
colonies anglais** ne ?*»• trouveraient pos 
engagées par les traités commerciaux de 
l’Angleterre.

Paris, 6 — Le “Gaulois” fait remar­
quer qu’eu vertu du traité de commerce 
conclu entre le Canada et la Fran- 
<*e, en 1803, cette dernière bénéficiera 
de tous les avantagea que le Canada ac­
corde A l’Angleterre.

CANADA ET MEXIQUE
Mexico, 6—L’envoyé ««nadieru Ed­

mond F. Sheppard, de Toronto, qui 
parti pour l'Amérique Centrale. ^ vig 
New-York, a été reçu avec la plus gran­
de cordialité. I-e gouvernement cana­
dien veut s’assurer quelque voie com­
mercial*' ici et dan* l’Amérique Centra­
le, et l’on ne doute aucunement que la 
mission de M. Sheppard n’ait de bons 
résultats. Le bois canadien aura son 
marché ici. comme aussi les différente» 
lignes de produit* manufacturé*. On 
croit que le gouvernement canadien es4 
prêt A encourager le commerce direct 
avec <*ettc contrée. Le commerce avec 
l’Allemagne diminue en mains endroits, 
A cause de In concurrence des manufac­
tures américaines et le progrès des fa­
briques de coton. Le» ma nu factures 
américaines de rail» d’arier luttent avec 
succès contre les manufactures euro­
péennes.

Avenue lysnadowne, W «amount, 16c 
le pied.

Avenue Roslyn, Westmcunt, 30c le 
pied.

Avenue Arlington, Weatxnount, 40c 
le pied.

Avenue West mount, Westmount, 27V^ 
le pied.

\ oici les totaux des prix de vente par 
quartier» :
Quartier Ste-Marie. ..... $8,000.00 
Quartier St-J acque». .... 6,000.00
Quartier St-Antoine. . . . 14.301.60 
Quartier St Jean Bte. . . . 24.725.UI» 
Quartier St-Denis. .... 2.195.14
Quartier St-Gabriel. .... 13.625.00 
Quartier Hochelaga. . . . 368.20
Saint Henri....................«... 6,200.00
Westmount. ......... 41.757.31

Semaine précédente. 
Vente» antérieure».

$112.172.54 
. 152.127.15 

.6.457.111.26

Depuis le 1er janv. 1807.$6.721.410.96

Sem. correspondante 1896. .$151.333.07 
Sem. correspondante 1805.. 127.615.67 
Sem. correspondante 1894.. 149,405.72 
Sem. correspondant*' 1893.. 336,530.56 
Sem. correspondante 1892.. 164,325.05

A la même date 1896.. .$3,864.516.33 
A la même date 18a5... 3,762.463.79 
A la même date 1804... 5.166.604.02 
A la même date 1893... 6,594.723.49 
A la même date 1892... 9,615,176.43

SYNDICAT DU COTON 
St Ixmis, Mo., 6—On dit que la Allen 

West Commission 1 Company a acheté 
tout le coton du marché. I^e nombre» de* 
ballots de coton en entrepôt e*t de 9682. 
L’an dernier. A pareille époque, il y en j 
avait 25,363. Do ces 9682 I Mil lots en en­
trepôt, plus de 9000 appartiennent A la 
compagnie Allen West. James H. Allen 
dit qu’en cette fin d’année commerciale 
1896-97. le «‘oton est ex<vs*iveulent rare 
A partir de la Nouvelle-Orléans jusqu'à 
St 1 vouia. Il ne veut cependant pas ad­
mettre l’exiateuce d’un combine.

ASSASSINE PAR ERREUR
Iyoricires, 6—Une dépêche de Vienne 

dit que le poète bulgare Constantinoff 
été assassiné. On dit qu’il était en 

tournée politique avec un de ses amis, 
Takoff. qui eat un des plu» puissants 
adversaires du cabinet actuel et du gou­
vernement du prinoe Ferddnand. Selon 
ht dépêche, les autorité» bulgare» au­
raient donné de» ordres pour l'assassinait 
de Takoff, mais les bandit* employés A 
ce» hautes oeuvre» firent erreur et pre­
nant le poète pour Takoff, l’aesaHsinè- 
rent.

Il y a diminution aussi dan» le» place­
ments sur hypothèques, par suite de la 
diminution de la demande seule, parce 
que les capitaux offert» sont toujours 
abondants et à bon marché. Il a été prê­
té $28,000 A 5 p. c. en cinq prêts, de 
$400, $3,600, $6,000. $6.000 et $12,000 
respectivement ; $10,500 A 5V* p. c. en 
un seul prêt, et $16.500 A 5^ p. c. en 
trois prêts, de $2.000, $4.000 et $10,500 
respectivement. I^e» «-uitre» prêt» por­
tant 6 et quelquefois 7 p. c.

Voici les totaux des prêts par catégo­
ries de prêteurs :
Oies de prêta. . «, .
Assurances..................
Autres corporation». 
Succesions. . . . 
Particuliers.. .. .. ..

Semaine précédente. 
Sem. antérieures..

$9,800

23.900
42.506

$76,205 
. 130.420 
.4.895,743

Depuis le 1er janv. 1897. .$5.102.368

Sem. correspondante 1896... .$159.522
Sem. correspondante 1895_____ 159.915
Sem. correspondante 1894.... 100.342 
Sem. correspondante 1893.... 133.200 
Sem. correspondante 1892.... 177,334

. A LORENZO MARQUEZ 
Lisbonne. 6 — Une dépêche de lywon- 

zo Marquez dit que les relielles ont été 
mis en déroute dans le Gaza land et que 
le» principaux chefs ont été fait» pri­
sonniers par les troupe».portugaise». Ce 
rapport n’est pas officiellement confir­
mé.

SE BATTRA-T-IL?
Pari». 6 — Le prince Henri d’Orléans 

a télégraphié au “Figaro” que le colonel 
lyeontieff. un officier russe, et M. Raoul 
Mourichon. se» témoins, seraient A la 
disposition du général italien Albert one 
A son arrivée A Paris. îyo prince Henri 
ajoute qu’il a reçu A Alexandrie de* 
lettres de menaces.

SIX PERSONNES TUEES
Chicago, 6— Une explosion qui s’est 

produite pendant un incendie dans l’élé­
vateur pour le i)&in situé A l’angle de» 
rues Cook et West Water, a coûté la vie 
A six personnes. Les victimes sont trois 
pompiers et trois employés A l’élévateur, 
qui ont été lancé* A hu rivière par la for­
ce de l'explosion. On ne *ait comment 
cette explosion a eu lieu, mai» on croit 
qu’elle a été causée par l’incendie qui a 
attaqué les chaudière», le feu ayant i*-is 
naissance A côté de la chambre aux ma­
chines. Une! douzaine de personnes ont 
été grièvement blftssée». La police et les 
pompiers ont été admirable* A les se­
courir. au milieu des flammes qui les 
menaçaient eux-mêmes. Les morts fu­
rent laissé» sur place parce qu’il était 
impossible d’aller le» recueillir sans s'ex­
poser A une mort ('crtaine. Ijp feu était 
excessivement difficile A contrôler, l’é­
lévateur étant, situé au milieu des remi­
se* et hangars prenant feu tour A tour 
et rendant impossible l'approche des 
pompiers. Ijes pertes qui s’élèvent A 
$300.000 sont recouvertes par les assu­
rances.

ES CAMPS D’AUTOMNE
Le ministre de la milice a fixé la 

date des camps de l’automne, vu que 
milice de certain» district» préfère 

faire les exercice» en septembre plu­
tôt qu’en juin.

L’escadron “A” du 6e Hussard fera 
exercice à une date qui sera fixée A 

Montréal.
Imi quinzième batterie de campagne 

ira au camp le 13 septembre A Swects- 
burg. Qué. : les 52ème et 80e Batail­
lons iront A St Jean. Qué., le 14 sep- 

mbro et le» 17e, 81e. 8ie, 99e et 92e 
Bataillons iront le 7 septembre A lyé- 
vis. Qué.

Aucune compagnie ne pourra aller nu 
camp si elle n’a pas au moins un offi­
cier bien qualifié. C’est là un règle­
ment nouveau qui a son importance.

même date 1896. 
même date 1895. 
même date 1804. 
même date 1893. 
même date 1892.

.$3.565,771 

. 6.897.569 

. 3.758,766 

. 4.610,915 

. 3,440,426

rahi 25 x 86. Natea GaJub A Henriette 
Paptneau. $900 - 68307

Rue Ki-frCbor. lut 325 15. terrain 24 
72. Mme Nap I ketiaurver» A Nap. Gui! 
bault. $600 - 68316.

Quartier St Gabriel
Rue Charlevoix. Nos 737 A 743. mai 

Mm en bnque. lot 2734. terrain 58.6 
80 d’un t'été et 91.6 de l’autre. J ou. O 
IVrraa A Thomas Kane. $4.500 — 68 
265.

Avenue Ash. lot 3167-160. terrain 22 
x 87, vacant. I^ea aoeun* de la t’ongré 
gation A Walter W. Monk», $375 - 
♦Î9269.

Rue» Charlevoix, No» 531 A 537, et 
Mullins. Noa 710 et 712. maison a en 
pierre et brique, lot 2675-4 et 5. ter­
rain 56 x 98.3 d’nn côté et 100.9 de 
Tautre. Phil. Routhier A Geo. Théod 
Vincent. $8.750 — 68342.

QUAHTIBU HOCHELAGA
Ru» I^afontame, Jot 166 555 A 559 

terrain» 22.6 x 80 va«anr* . M. J. F 
Quinn à Michael Quinu, $1.00 68284

Ru* Joliette, lot 29-55. terrain 24 
85 vacant ; The Montreal Land Co. 
Adélard Amiot. $367 20 — 68315.

ST-HRNRl
Rue Delinelle. Jot 1705 129. terrain 23 

x 75 aan* la bit iss» ; The Sun Ufe A» 
anrance Co. A Bmcrie Bergevin, $300.00 
- 68262.

Rue St-Antoin». maison en pierre et 
brique. 4ot 885-32, terrain 25 x 100 
Adolphe Ihiperrault à Thon. Alph. Dei 
jardins, $6,000 68271.

WB8TMOUNT
Rue SH Antoine. la moitié indivise de 

384-158. 162. 163. terrain» 25 x 110 cha- 
ctin. san* bûtisse ; S. D. Vallière» A II 
Choquette, $4.125 - 68286.

Rue St-Antoine, la moitié indivise de 
384-150, 160 et 161, terrain* de 25 j 
110 chacun, sans bûti**e : H. Ohoquet 
te A S. D. VallLères. $4.125 — 68287.

Avenue Holton, lot 374-60. terrain ir­
régulier de 6007 pieds en superficie, va 
cant ; David Yuile A Angus McCallum, 
$1.524.25 - 68297.

Rue projetée, lot 284-17 et partie de 
16. terrain irrégulier de 29946 pied», va 
canr ; David Yuile A Arch. McGoun, jr, 
$3.013.36 — 68299.

Hue Ste Catherin*, maison en brique 
et pierre, lot 1434-22. terrain 25 x 100. 
lion. F. IL Gilman A Frank M. Gilman, 
$7.000-68308.

Avenue Lansdowne, log 220-40. ter 
rain 50 en front. 39 en arrière x 139, 
vacant. Mme veuve Francis Dolanf et 
autres à Robert Maokay. $980.70— 
68321.

Avenue Roslyn, k»t 219-165, 166 et
167, terrain» 50 x 111 chacun, vacant». 
The Westmoirnt Isuid Co. A Jo». O. 
Gravel, $4,795—68300.

Avenue Roslyn. Imt 219-168, 169 et 
170, terrain» 50 x 111 chacun, vacant». 
The Westmount lAnd Cp. A John J. 
McGill. $4,795—68301.

Avenue Arlington, lot 230-21 et 22, 
terrains contenant ensemble 100 x 111 
d’un côté et 112 de l’autre. T. Milburn 
et T. H. Yeoman A Mme J. L Thomp­
son, $4.479.60- 68323.

Avenue Westmount. partie de 323-5 et 
de 284-11, terrain 100 x 150, vacant. 
David Ynîle A Wm. Henry TrenhoLme, 
$4.125—68331.

Rue Hnllowell, maison «n brique, lot 
1415-6. terrain 18.1 x 79. Le Shérif de 
Montréal A James Moore.$2,795—68338.

LES HOTELIERS

VENTES ENREGISTREES A 
MONTREAL

Du 26 au 31 juillet 1897

BUREAU DB MONTREAL-EST, 

Quartier Ste Marie
Rue Champlain, maison en cons­

truction, lot No 652, terrain irrégulier 
de 4,746 pieds en superficie, Wm Ty­
ler A Roeh M arien, $2.500. — 44254.

Rue Dorchester, No» 176 et Tffi, et 
rue Pleesis, No 40, maison en brique, le 
*4 indivis de 264. terrain irrégulier de 
950 pied» en superficie, Hubert Ver- 
rauit et Edouard Verrault, à Eugène 
Verrmntt, $500. — 44267.

Quartier St Jacques
Rue St André. Nos 267 A 277, maison 

en bois et. brique, la % indivise de 799, 
terrain 154 en front, 157 en arrière x 
174-3, superficie 27096, Tancrède Bien­
venu A Lucien Arsène Bernard, $6,000 
et hypothèque. — 44234.

POUR LE POLE SUD 
I^ondre». 6 — Une dépêche d’Anvers 

dit qu’un nouveau crédit de 50.000 
francs a été voté pour les dépenses de 
l’expédition au pôle sud et que le stea­
mer “Bélgro”. portant A son bord les 
membres de l’expédition, partira le 15 
d’août pour les région» antarctique».

DANS L’URUGUAY 
Londre», 6 — Une dépêche de Monte­

video dit qu’une grande assemblée po-

—N’attendez pas au leu demain pour 
drendre la Salsepareille de. Hood pour 
purifier et vita liner le sang. No 2

—Avec $200 et $225. vous pouvez 
choisir deux piano» Steimvay. aussi bon 
que de» neufs, chez NORDHEIMER. 
213 rue St-Jacque». 4,6

L’ENDROIT 1*01 R ACHETER CNE 
BONNE VALISE

On un sac de voyage *e trouve ehez 
J. Eveleigh et Cie.. 245 me St-aeque», 
ou A leur fabrique, angle des me» Vitré 
et Ste-Elizabeth. Nous vendons bon 
marché de ce temp»-ei. 31.2,4,6,7

ON DEMANDE VOTRE NOM
de vou» envoyer gratin notre livre “ Le Guide 
de» Inventeurs.”’ Marion & Marion. Fxpert» 
en ratontee, 186 rue 8t. Jacques, Montreal.

BUREAU DE MONTREAL-OUEST 
Quartier St Antoine

Rues Notre-Dame No 1659, St Ga­
briel No tM. et, avenue du Collège Mc­
Gill, No 47. mniKons en pierre et brique, 
un cinquième indivis de 122 et 136 cen­
tre et 1324 St Antoine, terrains le 1er 
de 22 x lOI. le second de 46 x profon­
deur irrégulière, superficie 3186 pieds* 
et le dernier 23.6 x 95.9. Augustine 
Gauthier A I-éon Tgmie, $301.69 et hy­
pothèque. — 129804.

Rue Dorchester, No 943. maison en 
pierre et. brique, partie de 1536-13, ter­
rain 26.7^ x 120. The G. T. R. Su­
perannuation Fund Co., A Mme Vic­
tor Geoffrion. $14.000. — 129895.

Voici’ la Iwrte de» gagnants aux divers 
amueementa. courses, jeux, etc., du pi­
que-nique des hôtelier» :

Fils des membres de l’association. 
Agés de 13 ans au plus, 75 verges. — 
1er, A. Richard ; 2e, Louis Vallée ; 
3e. A. Baritenu.

Filles des membres de l’association, 
âgées de moins de 13 ans. — 1er, Mlle 
Adée Vallée : 2e. Mlle Ohtra Vallée ; 
3e, Mlle Anna Vallée.

Course ouverte aux membres de la 
police et des pompiers. — 1er, P. Blain; 
2e, Onésime Ohagnon ; 3e, P. Trem­
blay.

Course de 200 verges, ouverte aux 
hôteliers de la ville. — 1er. J. Presseau; 
2c, N. Richard : 3e, B. Raymond ; 4e, 
B. Monette ; 5e, A. Poitras.

Course de 200 verges, pour les con­
ducteurs de voitures A bière. — 1er,
M. Fortier ; 2e, N. Gauthier ; 3e, A. 
Cook.

Deux cents verges, employés de bar. 
— 1er, Joseph Champagne ; 2e, D.
Gauthier ; 3e, Alfred Gauthier.

Course ouverte, 75 verges. — 1er, J. 
Presseau ; 2e, W. Bougie ; 3e, N. Ri­
chard ; 4e, B. Raymond, et 5e, P. Mo­
nette.

Course des hommes gras, 200 ver­
ges’. — 1er. H. Dubois : 2e, N. L. Bon­
neau ; 3e, N. Richard ; 4e. V. Bougie ; 
5e. A. Poitras ; 6e, L. A. Tiapointe.

Course des reporters. 75 verges. — 
1er, F. K. Whelan : 2e, Joseph Ma­
rier ; 3e, D. W. Telford.

Course de consolation, 75 verges. — 
1er, F. A. Chagnon ; 2e, Bd. Fortin ; 
3e. Alfred Dubois.

Le concours de danse a été gagné 
par M. Joseph .Tobin et Mlle Louise 
La rose. I^e prix dn "cake walk” a été 
décerné A Mlle Hélène Duboi» et M.
N. L. Bonneau.

Course des membres du comité de ré­
gie, 75 verges. — 1er, H. Dubois ; 2e, 
L. Bonneau ; 3e, N. Richard ; Te. E. 
Cadieux ; 5e, A. Poitras ; 6e, P. Mo­
nette ; 7e, L. A. Lapointe.

LA PETITE VEROLE
A TORONTO

Lê docteur Hovolh arrêté à Buffalo

To onto 6 — Un* dépêche de Buf­
falo anuonce que le docteur Novelli, 
qui s’e»t évadé du steamer ‘Taaapuvt”, 
retenu en quarantaine, a été arrêté à 
Buffalo, et qu’il est entre lev main» 
de la police.

L*“Kventng Star”, dit qu’il faut une 
enquête, non seulement pour découvrir 
lev (‘uvornttance» de révit»ion du doc­
teur Novelli, mai» au»*i |»*tir savoir 
comment le nommé Whitney, atteint 
de la picote, e*t seni d*» Belleville. On 
a entendu dire que lev autorité» «h* 
Belleville n’avahut fait mucuh eff«»rt 
!■ *u r le r»
bureau provincial d’hygiène. e*»t A Bel 
1er il le, pour s'enquérir au au jet de 
cette accusation.Whitiicy a dit au d«*c- 
teur Sheard qu’un agent de police l’a­
vait pria au bureau de télégraphe de 
Belleville, où il attendait de l'argent 
d* sa mère qui est A Toronto, et l’a­
vait conduit A bord du “Passport”. 1^» 
docteur Mary, médecin attaché au bu­
reau de santé de Belleville, a envoyé 
un mewage déclarant qu’il est faux 
que Whitney ait évé envoyé de cette 
ville.

L’état du varioleux Whitney e«t aus­
si satisfaisant que possible et les mé­
decins ne négligent rien pour asHtirer 
son rétahlisAerneiit. auquel il» sont 
spécialement intérewé». vu que le pa­
tient sera le témoin le plus important 
dan» la iKuirsuite qui sera intentée aux 
autorités de Belleville. Aussitôt qu’il 
sera suffisamment rétabli. Whitney 
sera appelé A donner un affidavit sur 
lequel on m» basera pour porter la plain 
te.

liea passagers du "Passport” sont 
anxieux de recouvrer leur liberté et il 
o»t probable qu’on laissera partir quel

COMBAT SANGLANT
New Y ork, 6 — I ne léi#che de K^g 

j de JancéTo, viA Bueno» Ayre», dit ce
qui suit :

L*s dernier» ra|>ports officiel» an­
noncent que 2.000 voMat» du gtHiverne- 
inent ont été tué» à U dernière lia taille 

j de Cauudo*. L-» même» rapport* 
j fixent A 1.000 le nombre des morts »*he* 
i ie* rein-Ile*. On «e peut estimer le nom­

bre de» blessés avant le retour des dèta- ■ 
chôment*, qui ont été envoyés à la r* 
cherche de» soldat* qui ont été ahan 
donné» dans la forêt.

Allez rhf/ Scott poor avoir 
de la erenie à la «lace, angle 
des mes de la Montagne et Ste- 
tatheriiie. 230—a

. , ------ —----------------,-----.--------------Heuran dn
qtiea-una d entre eux. demain, si 1 exa bureau, dn S » 6 h*ur*n, )• dlmanchn On 11

Nouvelle Virilité
Nouvelle \ tff\Mur.
Nouvelle vte nt nouvelle frroq 
Nouvelle oun/tunoe.
Nouvelle mémoire.
Nouvelle cHgwu'it» en 
Nouveaux platalm
Donnas aux hommea rndhlen par rélertîielt». 

La merveillnu** batterie noue for­
me de ceinture, pour In rorpa. du docteur 
SanOen. ent le moyen le plue facile et le plue 
erlentlflque d’appliquer wt élément qui donne 
la vie, et elle aitlt tranquille«n#m male Mûre­
ment. pendant que voue donnes

tien milliers de personne* c~u»rien chaque 
année Envoyés chercher mon Mltlon de po 
che, ••Trois clause» d’hocnmén Elle contient 
des renseignements précieux pour les hum 
mes. Gratin far la poet* Adr-i^nn Dr 
den, 156 ru* St Jacques, Montréal.

mon dément r* qu’il ne transportent pas 
le germe do la contagion.

Belleville. 6 — I*» docteur Bry**. se­
crétaire du bureau provincial d’hygiè­
ne. a assisté A une assemblée dn bu 
reau de santé local, hier après-midi. 
<hi a décidé «le commencer aujonrd’hui 
une vaccination générale de tous les 
enfants qui fréquentent les écoles et 
de toutes les |>crsonncs qui sont expo­
sées A l’infêctiofi. I*» docteur Bryce 

refusé 71e parler du résultat de sou 
enquête. Il est parti A 6 heures, hier 
soir, pour Montréal, où il aura une en­
trevue avec les autorité» sanitaires.

fcturvs & 1 h*urs.

MINISTRE NOYE
Nepigou. Ont, 6—1** Rér. A&ex. 

Grant, pasteur de l’église Baptiste, de 
Winnipeg, s’est noyé hier en sautant 
le» rapides de la rivière Nepigon.

CHESTER’S
CURE w

Le seul vrai remède pour

l’Asthme, les Bronchites, 
le Catarrhe, les Rhumes, etc.

PRIX -50o et $1.00 la boite. Fn vente par le> 
pharmaciens, ou par la malle sur réception du 
prix.

LEEMING, MILES <fc CO.,
102—v—n—k 53 rue ftt Sulptre, Montréal.

DIMANDBZ A VOTRB BPIOIKR

Wi»
Ponr la «aHI* et la laiterie. le plus

«U»##!***#.**##**#*fîUïïj Fini Oüüil
4>) ft'AClLITE MéA MOMSTIONT

Pour....
Encourager

1m gens à acheter des vêteenente 
en tous temps il faut que les 
avantages offerts soient d'une 
nature ap|tarente ; de plus, quand 
les marchandises ne sont pae en 
grande déniai du, il faut employer 
des argument* trèa fort» |>our 
attirer la clientèle. Noua avoua 
ajouté à notre stock plusieurs 
lignes de vétementa d'automne 
et d hiver, et si voua venez noua 
voir vous aurez l’occasion d’ache­
ter de trèa lions vétementa à dea 
prix beaucoup au-dessous dea 
prix réguliers. Non seulement 
nous avons des vêtements à bas 
prix, mai» nous en avons aussi 
de première qualité.

Nous faisons des vêtements 
égaux à ceux faits sur commande 
et nous vendons souvent des ha 
billement» à ceux habitués à se 
faire faire des vêtements sur 
commande. Pourquoi pas ? Les 
n<‘>tre» s’ajustent aussi bien, sont 
souvent mieux garni», nous les 
vendons 50 pour cent meilleur 
marché et vou» n êtes pas obligé 
d'attendre après.

En fait de vêtements de petits 
garçon» et enfants, nous offrons 
«les avantages aux acheteum, 
durant ce moi», qui en valent la 
peine. Vous »eroz aurprin de ce 
que vous épargnerez en achetant 
quelques semaines plus têt que 
vous désirez.

Vou» ne perdrez rien k venir 
examiner notre stock. Nous ne 
Homme» pa» très occupé» ; nous 
vous servirons avec la plu» grande 
attention, noua y gagnerons mu* 
tuellement.

•f 1* melllenr.

fr Quelqnes marchands essaient de f aire pas- 
ii arr des Imitations dans le but de faire de 
IP plus gros profits. Voyez à ce qu<> la mar- 
U) que de commerce "Tutti Kruttl.^ soit sur 
Y chaque paquet à 5c. Conserves les coupons 
K) pour obtenir les ItTres les plus nouveaux 
il et prix. 81—n

Magasin de Vêtements 
Monstre de

WORKMAN
1888 et 1890 Rue Natte-

OU AU MAGASIN

Succursale, 647 rue Craig, 
près Blcury.

MARK WORKMAN
232—

Prop.

Aux.....
Petites Bourses!

Notre but en publiant une annonce sous ce 
titre, c’est d’attirer sur nos grandes rentes 
de fin de saison l’attention spéciale des fa­
milles qui sentent le besoin d'achever aux 
plus ban prix des marchandises de mode et 
de qualité.

Noua offrons en ce moment rea trois 
qnollt^a, recherchées arec raison par tou­
tes les acheteuses économes :

Le Bon Marché ;
La Nouveauté ;

La Qualité ;

Æv /CIA /XA /XA ZXA /X\ /XA^7 ^7 W? ^ w7

Aux.....
Petites Bourses !

*• Pas do rdaorre” Toile* ont notre* 
décision .ViiK«‘r-ru *

Matinées d’Indienne
Rien faites et de haute noureauté, va­
lant $1.00 X $1.75, pour............................. «»c

Nos Tweeds Légers
Valant 35c à 50c. Jolis patrons.............. I»c

En dehors des articles cl-aprés énumérés, . 
l'on trouvera & nos comptoirs un grand nom- I ColS pOU V DameS 
bre de '’Borgalna" rxtrasordlnalrea.

‘‘ Pas de Réserve

SW**??****???*******

PORTRAIT AU CRAYON
OU A. LÆ HEUIA

)N ?
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BUREAU D’HOCHELAGA 
Quartior. St-J»fl-n-B&pti»ta

Rur Rach»l. No» 426 A 434, maison» 
on brique, lot 15-985 A 988. torrain» 
20 x 75 rhacun, C. A. GervRi». fila A 
Mme O. A. Gorvai», pèro, prix, hypo- 
thèqur». — 68268.

Rue» St Urbain, No» 937 A 941, mai­
son on pierre et brique, lot 456.6, ter­
rain 22.6 x 110, A. Gnlaraeau A l’hon. 
Alph. Desjardins, $6.500. — 68272.

Rue I.*salle, lot 6-20. terrain 24 x 
69, var-ant, Anselme I^abrecquê, A 
Ijoivi» Corbeil, $400. — 682ÎH5.

Rue Marie-Anne. No» f»4 et 66, mai­
son en brique, lot 1-274. terrain 20 x 
100. D. J. Deslongehamps. A Polycar- 
pe Dionne. $2.500. - 68298.

R nés St I/durent. No» 1170 A 1174, 
et Marie-Anne. No 622. maison en pier­
re et brique, lot 411, terrain 47.3 x 
95.6. Miehael Guérin A James Baxter, 
$12.009 — 68334.

Rue l/d Salle. No» 204 A 210. maison 
en bois et briqne. lot 6-114 et 115, ter­
rains 24 x 69 chsrun. I/oui» Payette A 
Georgians Ricard, $3,325 — 68335.

Quartier 8t Déni»
Rue Rivard, lot 162 117 et 118. ter­

rains 22 x 70 chacun, vacants. The 
Montreal I/oan and Mortage Oo. A Ja­
mes W. Oole. $300 - 68273.

Rue 8t Hubert, lot 7 635. terrain 25 
x 109.2H. sans la bètisse. H. V. Mere­
dith A Géla» I/emire. $147.89 — 68290.

Rue 8t Hubert, lot 7-808 et 809, 
terrain» 25 x 109 chacun, vacant». H. 
V. Meredith A Adèle Limoge», $245.25 
- 68293.

R ne B réboeuf. No» 401 et 403, maison

LA RUE NOTRE-DAME-OUEST
T/e pavage en nsphnlte de la. me No­

tre-Dame-Ouest est terminé ou A peu 
p»è», depuis le carré Ohaboillez jusqu‘A 
la rue Richmond, et l’inspecteur de la 
cité n donné ordre de suspendre mo­
mentanément les travaux. On se sou­
vient que le comité des chemins et le 
conseil ont voté la somme de $45.000 
pour faire le pavage en question, tant 
que cette somme ne serait pa» épuisée. 
Or, A une assemblée du comité qui a ou 
lieu après, il avait été résolu de se ren­
dre aux désira des intéressé» qui. rou­
laient que la rue fut pavée jusqu’au li­
mite» de la ville. M. St-George prétend 
qn’il va lui falloir nn ordre du conseil 
peur continuer, voilé pourquoi U a fait 
suspendre les travaux.

RENVERSE PAtT UNE VOITURE

A neuf heure», bise soir. Henri Da- 
genai». Agé de quatre ans et demeurant 
au No 204 me 81-Laurent, a été ren 
veisé par une voiture sur la rue Ste 
Marguerite et a eu une jambe cassée 
L’enfant a été transporté A Khôpital 
Général.

Telle est notre dAdeion.
Il fsut que no« articles de la saleon s'écoulent 
avant la tin de lYté.
Nous ne voudrions garder en magasin des 
marchandises qu’il faudrait sacrifier davan­
tage durant la prochaine saison.
Nos sacrifices sont faits en temps, puisqu’il 
faut en faire. Aux acheteurs d’en profiter.

J. R. Paquin & Cie.,
367 rue St-Laurent

Valant 25c, pour..............   3e
Chaussons

Un “Job” 10c à 15c, pour........................

Chemises négligées
En batiste, pour hommes—Prlx ordi­
naire 75c à $1.00, pour............................... 4®c

Balance de nos Dentelles
4 à 9 pouoes de largeur, valant fle à 15e, 
pour................................    8c

Etoffes à Robes
Balance 85c à 50o — La balance aéra
vAodue à..........................................................  88c
On enlèvera oe “ bargain

Bas de Cachemire
Pure laine, valant 40c, pour.*,.

Beau Chalie
Pc 10c à 1 Mc. pour..............

Toiles à Nappes !

18c

Aux.....
Petites Bourses !
44 Pas de Réserve '*

Tel est notre décision—«7uaraa*«n !

Balance de 
Nos Soies d’Eté

it»«
Un très joli assortiment Tvlsvt Me à
75c pour...........................................................
Que dites-vous de ce bargain ?

Corps d’Eté
Pour dames. La balança d’an lot ca­
lant Rc à 15c, pour......................................  a\e

Gants de Fil,
Toutes les nuances et toutes les gr*~.
deurs, valant 25c à 40c, pour.............. i#c

_ 5r Chapeaux à 35c

Nous attirons tout particulièrement l’atten­
tion sur ret article acheté à l’encan. C’est Chapeaux Garnis

Noa “Sailors” valant 76c à $1.25 se­
ront sacrifiés au prix de............................. S.le

un des plus beaux “ Jobs ” de la saison.

J. R. Paquin & Cie,
367 Rue St.Laurent.

¥ë'ëë'ëëëëë'ë

^tlstcment et A la dernière mode de- 
qualité réelle -calant$2.00 à$8.50....$!.!• 
C’est une occasion sans pareille I

Nos Fleurs
Du meilleur gofft pour chapeaux, ca­
lant 50o à 75c, pour..................................... dp

Head asm es, cenos coflr ». c. p.

J. R. Paquin & Cie.,
267 Rue St-Laurent.

Dans un petit trou, pua cher, sur une pla­
ge quelconque 

—Oui. ma chère, mon mari est tenement rat 
qu'il n'a pas cotfhi m'acheter un costume <le 
ha ï ns de mer. U prétend que Je p»ux très bien 
me baigner avec mon costume cycliste !

Quand bébé fut malade, elle prit du Castoriaj 
Quand elle fut enfant, elle en voulut encore ; 
Quand elle devint plut grande, elle disait : Je
Depuis tous ses enfants ont pris du Cesierfa.

La place pour acheter de 
bonnes chaussures et pas 
chères» c'est chez Alfred Dcs- 
marais, 1467 rue Ste-Cathe-

-a'torn,'la Moitié ÎL O.’da Hll®$

Hâtez-Vous
Portraits à la Sépia, $1.25...

Nous faisons—par arrangement spécial, pour un 
temps limite seulement des Portraits à la Sepia—un fini 
encore plus délicat que celui des portraits au crayon.—Ces 
portraits sont remarquables de beauté—ils valent partout 
$8 à $iO’—Nous ferons votre portrait d’après votre photogra­

phie pour $i.2s ou $1.65 si vous demeurez en dehors de Montréal.—Voyez l’échantillon 
dans la vitrine de LA PRESSE. —Nous offrons let portraits au crayon au même ancien 
prix, $1.00 et 10 coupons ($1.40 si vous demeurez en dehors de Montréal).

Adressez “ Portraits J*

LA PRESSE, Montréal.
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LE PORT DE MONTREAL
La (|uc*Hou de* travaux du port de 

MouIivmI iioiih fournit l’oecauion, pour 
une fois, d’Mre de H’uviif de M. Tarte. 
Nous n'eu aoinnic* pae plus liera pour 
ee’.a ; c*i*st une (|iication <l'affa.ir*a que 
nous voulons traiter uniquement *ur le 
terrain des affaires.

!*• port de Montréal est un port arti­
ficiel, dont la construction a coûté bien 
de* million#! au par* et surtout au com­
merce de noire ville. Tant que les tra­
vaux de ce port ont été mie uniquement 
û In charge do notre commerce mariti­
me, il était juste de oonsulter d'abord 
ses intérêts, saiw copeii<dant négKger 
intérêt* généraux du pays qui, eu défi­
nitive, fait vivre et prospérer ce com­
merce, Mais comme il s’apit maintenant 
de prendre 'c* fonds du tréeor public 
|M»ur payer ei** travaux, l’intérêt géné­
ral doit être eonsnlté d'abord, et l’inté­
rêt partieiilier du commerce maritime 
montréalais n'a droit qu'û la seconde 
place.

Cependant. 1*1111 et l'autre doivent 
s’accorder, ri l’on sait bien distinguer 
les véritable* intérêts de notre commer­
ce extérieur de#* intérêt* de clocher 
d’un certain nombre d’armateur* et 
d'importateurs. Toute la question est 
JA, comme non* a’ons le* démontrer.

I4* port de Montréal a été construit 
A Ja tête des eaux navigables i\ la gran­
de navigation du fleuve St-La liront, 
c'eut A-dire au iried des dernier* rapide* 
du fleuve. Autour de cm* jurrrt sont renua 
s’c'tâblir les magasins, les entrepôt*, le#» 
comptoir* des négociants importateur» 
et. exportateurs, et des compagnie* d’en­
treposage. Phyaiquement, il c*st n*sseriv 
outre b* courant Ste-.Marie, il l’cv*!, et 
les battures rocheuses de la. .pointe du 
Moulin à Vont. Los quais s’étant trou­
vés trop encombrés déjà, il y a quel­
ques années on a songé et c’était tout 
nature.- \ les prolonger vosrs r’est.cbins 
la direction oû ce travail étaiit le plus 
facile A exécuter. Et l’on a. réservé le#» 
place*, le long des quai* au centre de la 
ril’.e, pour les vapeurs dc's lignes régu­
lières :i|iportant ou prenant des charge­
ments généraux tandis que les na­
vires prenant et apportant des charge­
ments complots ont été placés le Jnng 
dos quais nouveaux, t’es chargements, 
pu effet, peuvent être mis le long de#» 
navires, soit par chemin de fer ou par 
barge, tXnit aussi économiquement il 
quelque* arpents* plus il l’est qu’au cen­
tre même* de la ville, tandis que Je#» 
nombreux lots de marcandises qui for­
ment un chargement, généra’.' sont géné­
ralement emmagasinés au centre de 
Sa rillo et doivent être charroyé* ou 
camionné* de* lit au qai, ce* charroyage 
étant fort coûteux lorsque la distance 
est tant soit peu grande.

Quoique, il l’heure qu’il est. notre 
port n’ait pas l’air encombré et parait 
peuvoir eonteuir un plu* grand nombre 
de navires le long do ses quais où de 
larges espaces ne sont pas utÜMés, on 
prévoit le moment — surtout après le 
creusage des canaux — où il ne pourra 
suffire» au trafic, l’omme il vaut mieux 
être prêt A recevoir cette augmentation 
de trafic, que d’enrayer le mouvement 
vers notre* isirt faute d’un outillage suf­
fisant, H est très sage» de se préoccuper 
dès maintenant d’augmenter cet outil­
lage, c'eut-il-dire les espace* où les na­
vire* pourront accoster pour charger et 
décharger leur cargaison.

Mais l’espace est restreint par les obs­
tacles physiques que 11011*^1 von* déjil 
signalés, auxquels on a ajouté encore» 
la fameuse jetée de protection contre 
le* glaces. I/espace étroit qui reste dis­
ponible, il s'agit de J’omépager de ma­
nière à pouvoir, non seulement accom­
moder les navires le long des qnai», 
mai* leur laisser n**ea de champ pour 
manoeuvrer il leur ai*o. il l’entrée et il 
la sortie.

J,c plan No 0, tel qu’originairement 
conçu, péehe par un point : iî- a trop de 
quai* et ces quai» sont rop long*, c’eat- 
A-dire qu’il ne laisse pas assez d'espace 
flibre aux navire* pour manoeuvrer. la» 
plan modifié de M. (’o*te, celui que M, 
Tarte a adopté, com(>orto moins de 
quai* et se* quais sont moins Jonge. 
Nous n’avons pas, d’ailleurs, il insister 
sur ce côté de Ja quontion. A propos du­
quel bas Comminsaires du HAvre ont 
fini par s’accorder avec le* ingénieurs 
du département des Travaux Publics. 
On aura, ce plan mis A exécution, une 
augmentation d’espace le long des quai* 
suffisante pour l’augmentation prochai­
ne de notre trafic maritime.

Mail c'est lorsque l’on vise les néces­
sités d’un avenir plu* éloigné que l’on 
ce*#-** de s’entendre. La commission du 
hAvre, avec *on ingénieur, le Board of 
Trade et le com morve marit ime deman­
dent — non pas unanimement, mais il 
une bonne majorité de* voix, que l’a- 
prandisasm^nt du port fo fa*FC A l'ouest; 
tandis que M. Tarte, b* ingénieur* de 
*on département et le bon sen* veulent 
que cet agrandissement se fasse A !’cst, 
au «tesson* du courant St r Marie.

Au point de vu»» de l'exécution tnatê- 
r'elle. la création de bassins ou docks 
A llochrliga sera beaucoup moins oné- 
icifc»e que le creusage d'un nouveau port

duu* le roc vif A la Point* du Moulin A 
Vent. Ia* travaux d'svcavation ossoBt 
beaucoup ptu* faciles; 1* terrain coûtera 
beaucoup moiti* cher, et l'on aura Jea 
< oudéea Iteaucoop plu* franches pour 
s'agrandir encore, si besoin est. p'ua 
tard, dans l'est que daivs roiie»t. Le* 
deck* A Hoebelaga recevront des navi­
res qui n'a liront pas A remonter 1* cou­
rant Sle- Ms rie ; «-mirant dont la vitesse 
varie de 2 A 5 milles A l'heure suivant 
!e* saisoiui. < "cet uq immense avantage 
que de diminuer aiiuri le coût de l’ac- 
«Mjstage A quai pour le» un vires. A Ho 
chelnga, les chemin*» de f«*r pourront 
établir de* voie* le long de* docks, pres­
que anna frai* d’expropriation, tandis 
que pour !'étab!i>*fM»nicnt de voies mari- 
Mmes A l'ouest, les frai* d’expropriation 
seraient plus considérable* que les frais 
de construction. Même éc«>nomie pour la 
construction de fcflngurw, d'entrepôt*, de 
magasin* généraux, d’élévateur* autour 
de* dock*.

Le trafic maritime est comme l’eau, il 
suit la ligne offrant la moindre rfei»- 
tance ; *i notre port n’a pa> progressé 
Mil**] rapidement que quelque» autre* 
chez nos voivina, c’est qn'i! était plu* 
onéreux pour les navir** qui Je fréquen­
tent et que, pur conséquent, le fret y 
était — y c*t encore pin* cher. Mettons 
A la disposition de <*» trafic — qui *e 
composera presque exclusivement de 
produits de /ouest transitant par Mont­
réal, un port qu’il pourra fréquenter 
■an* plu* de frai* que celui de New- 
York ou de Boston, et le* avautage* na­
turels de notre port,plu* prés des grand* 
port* d’Europe et plu» pré* de» grand» 
te rritom « producteur* de Touest, au­
ront Je champ libre pour attirer le trafic 
chez non».

lie port naturel de Montréal est à Ho- 
chelaga ; améliorons et utilisons autant 
que p«*o«ibh» b* port artificiel qui a été 
créé plu* ii l'ouest, puisque noua l’a­
vons ; mais pour ce qui regarde l’avenir, 
n'allon* pas étouffer le progrès de notre 
trafic dan* le cul de *ac que l’on veut 
muser à grande frais dan» le roc vif ù 
l’ouest.

L’objection que font valoir le* adver­
saire* du projet de dock* A Ho«*helaga, 
c’est que ce* docks seront trop loin de#» 
magasin» et des entrepôta du commerce. 
Cote objection o*t spécieuse et mérite 
une réputation ; on pourrait la réduire 
A 'l’absurde en l’exprimant «ou* cette 
forme-ci : No* magasin», no* entrepôt* 
sont construit* ici, nous voulons que 
l’on construise un i>ort A leur proximité. 
Depui* quand est-ce que l’on construit 
h* ports A proximité des magasin*, au 
lieu de construire les magasin* à proxi­
mité des port* V (’ontrui*ez les docks, 
et les entrepôt*, viendront «’établir au­
tour.

Mai*, dans la pratique, on verra que 
le commerce maritime n'aura pas au­
tant qu’on veut le faire eroire A *ouf- 
frir de l’éloignement des docks.Le trafic 
*e divisera, comme cela m» fait dans les 
transports par chemins de fer. Les mar­
chandée* qui devront subir une munn- 
tontion dans la ville, cY*t-ft-dire être di- 
viséi'*. repu quêté**, etc,pour être réexpé­
diées, seront apportées par le* lignes ré­
gulières qui auront toujours leur place 
assurée dans Je» port actuel ; le* dock* 
*«-*rviront surtout au trafic de transit, 
au “through freight’’, comme'on dit en 
anglais, qui y aura infiniment plus de 
liberté de manoeuvre et de transborde­
ment que dans le eu’-de-sac qu’on veut 
lui préparer dans Fouest.

Cette division du trafic e*t pratiquée 
pur tous les chemins de fer qui ont, 
dan* les grand* «‘entres, une gare de 
marchandises pour Je commerce local, 
et une gare de transit, où se font les 
réexp«Vlilions du “through freight.”

Mlle m» pratique d'ailleurs dès A pré­
sent dans notre port, et la création des 
docks à Hoche'aga ne fera que /appli­
quer sur une plu* grande échelle.

Résumons-nous : Notre intérêt com­
me citoyen» de Montréal et comme Ca­
nadien* est de fa'yo A Montréal un port 
commode, peu onéreux pour Je* navire* 
qui le fréquentent et assez vaste pour 
IH»rmottre l'accostage à quai de tou* les 
navires. Pour cela, le bon sens, la confi­
guration et la nature du terrain et du 
fleuve nous commandent d’améliorer 
l’espace restreint de notre port actuel 
et, lorsque le beaoin s’en fera sentir, l’a- 
graïudir en creusant de* dock* A Hooho- 
lagn. Il c«t possible que cela ait pour ré­
sultat de retarder un peu /augmenta­
tion de la valeur de la propriété dans les 
quartiers centre, ouest et Ste-Anne ; 
mai* l’intérêt particu’+er de* proprié­
taire* de ces quartiers ne doit pa« pré­
valoir contre les intérêt* généraux de 
la ville et du pays.

INFORMATIONS
Le» conséquences do l'annula lion de 

/arrangement qui existait entre le gou­
vernement fédéral et la compagnie du 
Pacifique itfmr /exploitation de la ligne 
«h» St Jean, N. B. A Halifax, N. K. et 
aussi les vues ambitieuses «le M. Blair 
qui croit pouvoir accaparer avec /In­
tercolonial tout le commerce maritime 
commencent A porter leurs fruits.

Nous avons toujour* pensé qu'il y 
avait folie de la part du gouvernement 
«/essayer de faire concurrence A «leux 
ligues qu’il a lui-même subventionnées 
d'une façon aussi lourde. Un gouverne­
ment » st toujour* eo bien mauvaise ik>- 
sitiom pour lutter contre une entreprise 
privée et il se soulève toujours d’énor­
mes difficulté# qua ml de* économies et 
«les réduction» s'imposent pour arriver 
A rencontrer la concurrence sur un ter­
rain d'égalité.

M. Blair a annoncé en Chambre qu’il 
voulait prolonger /Intercolonial jusqu’à 
Montréal et reprendre possession de la 
partie de la ligne qui va jusqu’à Hali­
fax pour installer IA le terminus de 
la ligne transatlantique rapide et y 
faire jsissor fout le fret A destination 
ou provenant de cette ligne. C’était une 
déclaration de guerre au Pacifique et 
au (triad Tronc et ceux-ci ont vite ré­
pondu. Houx dt'^WVhe* nous parvenaient 
simultanément hier *«ur. annonçant l’u­
ne que le Pacifique faisait, de* prépara­
tifs pour organiser un service rapide 
entre St Jcnn et Montréal et /autre 
que le Grand Tronc était en marché 
d’acheter six steamer» pour faire un 
*ervi«v de Portland. Me., son terminus, 
en Angleterre.

En même temps on non* annonce que 
le laidement de» actions de la ligne 
transatlantique rapide est. manqué et 
que /échec *era avant |k»ii annoncé of­
ficiellement A la B«»iirso.

Il est difficile, dan* «•c» «-«inditmn», 
d«» ne pas «'omprendro quel jeu dange­
reux jone M. Blair en entamant la lut­
te arec deux puissantes organisation!

LA PRESSE, VENDREDI 0 AOUT DSiJT
qui o entendent pa» »♦* laioaer dépoa- 
téder d’un fnfh» qu’ellea ont acquis au 
prix de oacrifire* « onsidérable». J> Pa 
ctfiqne et le taraud Tronc fer«jnt tou* 
le* MK-rificea néce**aire* pour garder 
ce contrôle et c’eat pourqu«*i uoua avons 
tocj«*ir* prétendu que l'a<*hat «lu I>ruui- 
moud «11 «Miora d'être une trau»a«‘- 
tion pitoyable et a«aodaleu»e au point 
de vue financier n'avait aii«*une valeur 
au point «te vue de /exploit at ion. il 
faut de iout«* né> ité que la ligne de 
raccord «u* l>*vi* à Mustréal «ent au 
moiu» capable «le fournir un trath* lo­
cal couvrant ses frai*, ‘‘ar elle n'aug- 
meptera en rien b* trafic général «le 
l'Intercobmial. A ce point de vue l’a- 
«•hat du Druuimmid eat une folie, c’est 
une ligne de forêt oû il n’y aura |m»s 
« inq sous de trath- lo«‘al lorsque le boi» 
»rra enievé. tamlis que la ligne que 
noua eon>eillion» de prendre, la ligne 
«le la rive and payait dan* un paya 
riche et prospère, dans dea vieux com­
tés capable» de fournir du fret et A 
bon* prix.

Enfin, M. Blair veut persiater dan» 
son casai, c’est son affaire ; mais, il 
bien A craimlre que l’Inten*olooial ne 
vaille plu» grand chose quand il aura 
fini.

• • •

La révolte de» masses aux Etats- 
Unis »e continuent plus âpre et plu» 
terrible que jamais. I>*s troupe» de la 
Pennsylvanie sont en arme» |K)iir pro­
téger la propriété et cette prospérité 
dont on laissait entrevoir le» lueur» aux 
mas*cs affamées ne »e réalise pa». Par 
de» voie» différente», les Etats-Uni» «e 
trouvent ulioutir aux même» résultat» 
que /Europe ; A de» gruude» fortune» 
contrastant avec de grande* misère* : 
au MX'ialisme menaçant, A la haine des 
classes ; A tout ce que leurs publiciste» 
et leur» homme» d’Etat avaient dénon­
cé comme la conséquence inévitable, 
dan* l’ancien monde, d<‘» institutions 
monarchique». Pendant un demi-siècle, 
de 1800 A 1850, il* avaient vu se dé­
rouler, avec une incomparable grandeur, 
le rêve humanitaire de» “Pilgrim Fa­
ther*”. La république naissante deve­
nait, ainsi qu'ils /avaient Honbaité, l’a 
*ile, le refuge des déclassés, de» dé­
voyé», de» malheureux du monde en­
tier, le vaste creuset où venaient se 
fondre, s’épurer le* misères humaines et 
d’où surgissait l’Etat modèle, unique, 
donnant A l’uni ver» étonné le spectacle 
d’un peuple enrichi par Je travail, mo­
ralisé par le christianisme, réalisant en­
fin l’idéal de tolérance, de liberté et d’é­
galité vainement poursuivi par le* sa­
ges, les philosophe», le» penseurs de 
tou» le* temps et de toute» les race».

De ces misères accumulées faire une 
richesse ; de ces émigrants en haillons, 
des citoyens libres ; de ces coeur* ul­
cérés «le haine», de» âmes chrétiennes . 
de ce» femme* perdues, d’honnêtes mè­
re» de famille ; de ce» enfants igno­
rants, des homme» ayant «•onscieneo de 
leur» devoirs et de leur» droits ; de tous 
enfin, des membre» utile* d’une commu­
nauté fraternelle, telle était la géné­
reuse vision des “père* de sa républi­
que”. Au grand air de la liberté, les 
utopies malsaines se dissiperaient ; les 
haines sociale» désarmeraient; /effet 
disparaîtrait avec la cotise.

Et pendant plus d’un demi-siècle, les 
fait» leur avalent donné raison. La. mi­
sère semblait inconnue sur co sol fer­
tile ; inconnue aussi l'opulence d’un pe­
tit nombre <*ontrastant avec la pauvre 
té des masses ; inconnues ce» grandes 
fortune» héréditaire», apanage» d’une 
aristocratie dominatrice et exclusive. 
Mai» en peu d'années tout change.Brus­
quement on se trouve en présence «l’un 
état de choses nouveau : d’une lutta 
pour l’existence aussi âpre qu’en Eu­
rope ; d’un peuple d'ouvrier» «lent la vie 
précaire oseille entre la grève volontai 
re et le chômage forcé ; d’une oligar­
chie disposant d’énormes capitaux en 
face (/organisations ouvrières comptant 
leurs adhérents par centaines d«' mille. 
D'un côté, /argent ; de /autre, le nom­
bre ; partout la lutte.

m a m

Un câble de Pari* nous apprend la 
mort soudaine do Louis Raoul Ivéon, 
huitième marquis de Bouthillier-Cha- 
vigny et Pont. La marquise, sa femme, 
fut une des victimes de la catastrophe 
du bazar de la Charité au mois de niai 
dernier. Le marquis do Bouthillier ne 
s’était jamais relevé du coup terrible 
qui /avait frappé. Il meurt sans en­
fant». 1 vc titre de la famille revient A 
son cousin germain, Charles de Bou­
thillier, <*omte de Chavigny, installé de­
puis quatorze ans au Canada, et qui a 
épousé en 3888 Juliette I^t Mothe, fille 
de M. Guillaume Mothe, de Mont­
réal.

00a

Nous avions bien raison de dire que 
plus M. Tarte essaie d’expliquer la tran­
saction de l’achat de la “Patrie” moins 
elle s’explique.

Ainsi, M. Tarte, sous sa signature, 
dans le journal du parti, avait annoncé 
qu’il n’étaJt pas étonnant que M. Green- 
shields eût acheté la “Patrie” pour 
$20,000, puisqu’il avait déjà eu plus de 
$20,000 de platées dans le “Herald”, 
mais le “Herald” qui ne tient pas du 
tout A se voir a«coler le nom de M. 
Greonshiolds, proteste vertement con­
tre l’assert ion de M. Tarte.

“ Jamais, dit-il, M. Greenshields n’a­
vait placé dans l’ancien ’’Herald’’ $20.- 
000 ni aucune somme approchante. 
Quand la compagnie actuelle s’est re­
formée, cinq seulement de* anciens ac­
tionnaires ont conservé des intérêt*. M. 
Greenshields est un «le ceux-là et sa 
part dans le “Herald” actuel est de 
neuf cents dollar», sur un capital de 
cent mille dollars.”

Ceci est un échantillon de la foi qu’il 
faut avoir dans les déclarations de M. 
Tarte, et c’est le moment pour lui do ré­
fléchir A cette pieuse maxime qu’il éta­
lait pour /avantage de ses confrères : 
la vérité triomphe toujours.

Eh oui, elle triomphe malgré toutes 
les entorses quo M. Tarte essaie de lui 
donner, mais qui ne tromjient personne. 
L'achat de la “Patrie” n’a plu* besoin 
d'être expliqué, tout le monde connaît 
le marché.

Alors. A quoi bon mentir ?
• • •

Aprè»^hum"«le* cris, bien des mena­
ce, bien de la mauvaise humeur, les 
Américains ont pourtant gagné leur 
point et la question «les phoque est rou­
verte. K appelons, en deux mot*, l’his- 
t«»iro de la question : Ts* 23 mars 184VL 
*e réunissait, A Pari», une conférence 
destinée A régler le* difficulté» existant

entre le» Etats-Uni». /Angleterre et le 
CüUA'im. A pro|«m «le la pê«-be de» pho­
ques.. \a* 13 août de la môme année, 
elle rendit une *ent»*uee favorable aux 
prétention» de /Angleterre. 1 .a but de 
Behring était «iéclarée faire |*artie de 
I’«i4*éan Pacifique, et tout «Irait exclu­
sif était contesté aux Etalo-Uni». mumI 
bien quant A la pèuhe que quant A la 
pr«>te«*tioa de» ph«M|iie» fréquentant cet­
te mer en dehors de» eaux territoriale» 
ordinaires. Mai*, en même temp», le 
tribunal reconnai»*ait la uéceaeitô de 
prendre de* mesure* pour la prote«'tion 
«le» phoque». {>•» deux pay* devaient 
donc s'engager A interdire en tout 
temps A leur» sujets, de tuer «e» ani­
maux dan» le» [airages de» lie» Priby- 
loff. dan» un ray*>n de HO mille» géo­
graphique*. La pê«‘he devait être a us­
ai interdite, en dehors de» eaux territo­
riale». durant le» moi» de mai, juin et 
juillet. En outre, d'autre» meKiire» de 
pr«>tecoiou. moins importantes, étaient 
prévue». Quant atir pécheur» «ana- 
«Jiena dont le» bateaux avaient été »ai- 
m». le» Eta ta-U ni* s’engagèrent ulté­
rieurement A leur payer une indemnité 
de 425,000 dollar*.

Cette senteuee n’a jamais satisfait 
le» Américain0, qui ont louôour» de­
mandé la réouverture du litige. I>eur 
demande fut d’abord reponsséo avec 
fracas, mai» il» revinrent A la charge 
et M. Sherman envoya alors aux di­
plomate» anglais cette «lépèche peu di­
plomatique qui le* fit tressaillir sous 
leur perruque et dan* laquelle il accu­
sait tout simplement la diplomatie an­
glaise d'une perfidie albionnesquc. 1 ai 
dépêche fit beaiuxiup de bruit, on ver­
sa beaucoup d’encre et le* deux pays 
échangèrent de* mutuelles menace» qui 
tomlièrcnt lorsque le gouvernement an­
glais consentit A participer A une com­
mission d'enquête qui »e réunira en oc­
tobre, A Washington, pour discuter la 
question au point de vue naturalis­
te. Maintenant, les professeur* qui 
ont fait du phoque une étude particuliè­
re, continuent à se lettre à coups «le 
communications et de correspondance», 
pour démontrer de part et d’autres que 
ce sont eux qui ont gagné.

Terrible», «‘e* savant* !

De tou» le* côtés du Canada, le* ru­
meur» les plu» graves nous parviennent 
au sujet de la contrebande. Il ne se 
pusse pa» de journée sans qu’on n’enten­
de parler de quelque saisie de tabac ou 
de cigare», passé» illégalement, ou de 
liqueur fabriquée clandestinement. D'é­
lévation extraordinaire des droits sur 
ces article* est eeitadnement la cause 
de l’état de chose» actuel. Lorsque b»* 
droits derionTw nt tellement élevés que 
le bénéfice A recueillir du délit compen­
se la punition on cas d'insuccès, on voit 
une foule de gens risquer téméraire­
ment des opérations malhonnêtes qui ne 
les eussent pas tentés autrement. I^e 
résultat o*t une perte pour le trésor, et 
aussi un déclin dans la moralité publi­
que. Tl ne faut pas oublier que ch a 
cun de ces actes de contrebande a 
pour effet d’habituer le peuple, la jeu­
nesse A la fraude, et pourtant /augmen­
tation des droits semble être une vraie 
prime offerte A la malhonnêteté.

Si c’était encore tout, mais non ; il 
y a un point de vue hygiénique qu’il ne 
faut pas oublier. Ces boissons de con­
trebande, ces tabacs mêmes ne sont pas 
préparés avec le même soin que ceux 
qu’on troûve dans l’usage courant. 
L’homme qui encourt le risque de se 
faire prendre avec de la contrebande, 
cherche naturellement â réaliser le plus 
gros bénéfice i>ossib!e avec ce qu’il va 
vendre, et pour cela il procure de la 
qualité inférieure.

I/élévatjon de» droit» sur les alcools 
est donc contraire aux intérêts du tré- 
por, de la morale et de l’hygiène, et il 
sera sûrement, nécessaire de réviser ce­
la.

L’occasion sera facile A trouver pour 
rouvrir toute cette question du com­
merce des spiritueux. I*a question «le 
la prohibition et du plébiscite va remet­
tre tout en discussion, car il semble A 
peu près certain que le prébiseite ne se­
ra pas présenté nu peuple sous forme 
d’un vote abstrait, (’’est du moins ce 
que M. Beausoleil n donné A entendre 
/autre jour A Cartiervilîe. dans son 
discours dont il a donné hri-même le 
texte re«*tifié “ne varietur”, en ces ter­
mes ;

“Le parti libéral est lié par sou pr.>- 
grnmme A soumettre au jugement, po­
pulaire le problème de la prohibition 
au moyeu d’un plébiscite, (’e plébiscite 
sem autorisé A la pr«K*haine session et 
le vote m* prendra d’ici si douze mois. 
11 est de /intérêt de tou* les débiteurs 
de liqueurs de s’unir et de s organhuT 
non seulement en vue d un vote final . 
mais encore et. surtout «/exercer leur 
influence et celle «le leur* amis, afin de 
bien déterminer le* termes dans les­
quels la question sent l»o«ée.

“Il importe que le peuple comprenne 
toute l*importan<>o et le» conséquence» 
du vote qu’il sera apî*dé A donner.

“Si la question « st ainsi posée clai­
rement, la imw»e du peuple qui est in­
telligente n’hésitera pas A se pronon­
cer contre la prohibition. ’

Il n’y a aucun doute que tout impose 
la nécessité de reprcmlre la question 
«lès ses début» au point de vue de la 
taxation comme de la restriction.

lorsque îe peuple aura «le* liqueur» 
saines. A de» prix raisonnable» et dans 
des «-onditiona rationolle» tous le» inté­
rêt» du trésor, de la morale et de l’hy­
giène seront mieux sauvegardé» qu’a­
vec la haute taxation ou la prohibition.

MEIBLKS, TAPIS Kl PKKLARTS

Nour avons un grand choix de Men 
blee. Tapi» et Prêlart». que nous ten 
don» A de» prix très bas pour argent 
comptant ; nous donnons suaai do 
grande» facilité» A ceux qui ont besoin 
«Je crédit. — Ouvert le soir.

F. LAPOINTE, 
n 1651 rue Ste Catherine.

-AVIto» Les ofrns spéelaltfi du Ven
dredi seront toutes répétée* >»medi
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La slua grand Magasin de Montréal 6 Août

■ »■ #»•* p*»» • mi idm'immar** nmaà mmtoo 
maamrnim a MmmUémt. mmlamr*'n*i.

C?ONGl£ — No* magasins 1er rueront i t heure, le samedi, durant 
le mois d'Août.

Gants à très bas pria demain li <lou/»:ue* Ut' tre# braus ««nt* «le *>.t «la Mi­
lan d»n# Je# uuaac*# 1*# plu# bou»* île» «t 4# qu*- 
Uté txtra. fri» 4# d««»lu 4t>t

UA OUI fi. CARfiLJùT. Limité*.
Cinq Cents Chemises Négli 

gees pour Hommes
Valeur régulier# 55e. Demain 3#c-

LÀ BANQUE D’EPARGNE
!>» la « tsa — ûm mutrlrt Om 

Mamêodmi

AVIH
La et apr** te premier #eptem»r* pr*rfe*ia. I*tm« 

lOrOt Alloué MF DM a-yOin ► rr# calculé #«r » 
temloue* amluêamuam do . boqu* uum#, t «m-#*
dire, l 'irléréi me commMeer* m « ounr *uo 4» pre­
mier jour 4u «uot# civil #ul« ont imiaMUelomMt lo 
jour du 4é|»*t. >ueae'»u premier jour 4» mol* otvil 
prudent lequel !-• damera «eront retire*.

11EMU Bé&BEXÜ.
Oérant.

Moatréel. 31 jtiliet 1*P7 «27 S»

..LE CORSET 1897..
******

35 4oui#inc« de beaus gant# fcuèrie fronçai*. 4c 
. première qualité, en noir, trè# b*.*n fini# et tr*# 
, ronvenabl • pour l’*té : c## gant# ont *t« f* 
j pour être vendu# iTftc. Pria 4e detrain i*c.

Gants Fabric
! douaalne.de tré# beauapeot. T##elo. «m tan 

et en noir.au*#l beaux que D# p u# beaux gain Vn, 
*ole et P 'J# durable*, prix résulter 26c la paire.

, demain 15c. r

Gant» He soie pour dames

18 dnuxfttne# d# beaux gant# de aoie de Milan, 
extra priant# en vert, pourpre, jaune-beurre et en 
tout*# le# prtn<*ipal*# nuance* ave*- couture# #ur 
le do# Prix d«*yiemaln 36c.

Demain noua o#n- 
roaa#u vente de# «>•- 
mt#<# de batUt- Zé­
phyr, d* qualité la 
plu* extraord'Dalre, 
bien faite* et lue» 
fletea. ray?## r©»* et 
bleu, auael sur fond 
blanc avec patrol.# 
de fantatkie. toute# 
couleur# non «han-

teantes. grand««ir# 
2*a. 13, iSt, 15. 

154, 16. pour bom- 
iiie#. Ce# rhemUe* 
ont été faite# pour 
être detainee# à 55a. 
et comme non# n'a- 
v.iu# par toujour» lee 
fraude tira, la cotupa- 
irn • a donné ordre 
de lea écouler.

500 chemtaa# né- 
ffligée# collet# et 
«narchette# lavée# et 
repaa#, ei. comme la
vtfnett#, pour horn- 

Demain 39c.me*, val*ur régulière 55c

Vêtements de petits garçons, stock de H. Shorey A Co., au 
prix des fabricants demain 

Vêtements d’été pour petits
garçons

De plu# grand# bon* marché* que j*m*lc en fait 
do vêtement# d’été pour petit» garçon#, aux prix 
1«» plu* bu* possibles.

Prix Notre 
régulier prix

Blouse# de petits garçon#..........  40c 25c
Blouse* en flanellette de petits

garçon*...........................  45c
Blouses eu tudlenne de petits

garçon#................................................ 50c
Blouse# de fantaisie de petit#

garçon#................................................ 70c
Blouses en hatlate de petit# gar­

çon#....................................................... 70c
Blouses en toile, de petit# gar-

Ç'-O»........................................ l.o;
Blouses en duck de petite gar­

çon#............................................... $1.2|
HnHUeraent* bleu marin de pe­

tit# garçon#.......................... . $1.21
Habillement en duck de petit#

garçon#.........................................  $1.2.
Habillement# en crash de petits 

garçon#.............................................. $1.“|

Habillements ri’Hommes 
d’Affaires 
A moitié prix

I.a grande rente d’ha 
btllement# de tweed, 
pour homme# d'affaires, 
a eu beaucoup de suc­
cès ; nou# en avons déjà 
vendu de# centaines. 
NOu# avons toute# le# 
grandeur# en stock.

Prix Primitifs :
t» 't.no a, £7.00 

*4.00 a fé.Tt»io.*m h

Prix Réduits :
8«.3o n. S3.no 

4.00 *
n.SO n T'.oT
T-e# véritable# habil­

lement# d’homme# d’af­
faires h la moitié doa 
prix ordinaire#.

LA CIE S. CARSLEY.
Limitée.

$1 45

Prix des Vête, 
merits de Pe­
tits Garçons.

Habillementsen tweed 
deux morceaux, pour 
petit, garçon#, $1 00.
Habillement# bleu ma­

rin. 2 merceaux. pour 
petit# garçon#, $2.n0 
Habillement# en tweed 

écossais, pour petit* 
garçons. S2-2 V 
Habillement# bleu ma­

rin. 3 morceaux, nour 
petit# garçon#. #2.10 
Habillementsen tweed 

3 morceaux, pour pe­
tit# garçon#, 2.45. 
Habillement# en tweed 

écossais, 3 morceaux, 
pour petit# garçous, 
#450
Habillement* en che- 

vtotte bleu marin, pour 
petit# garçons. # I 05.
Habillementsen tricot 

gris pour petits gar­
çon*. $7.95 

Habillementsen drap 
vénitien noir, pour pe­
tit* garçons. $8.45.

LA CIE S. CARSLEY. Limitée.

Sous-vêtements pour hommes

CAN'T 
/r BREAK

LE SEUL CORSET 
Incassable à la taille.
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SAMEDI 
..Et DIMANCHE

! WOTX* i«i : l'or’rt, 93.00
Départ le namedt •oir, à 7 bn ; pour revenir, dé­

part de Québec * 8 hrs P M. le dimanche, arrivant 
; a Montreal à 7 hrs A M. le lundi matin.

Trois-Iél v-lovet- Ho tour. Sl.BO

Départ le samedi soir, à 7 hrs ou le dimanche » 
8 hrs P.M : départ de Trois-Rivières ;* 11 hrs P.M. 
le dimanche, arrivant à 7 hr* A M. le lundi.

ïtETOUR -TOo
Départ le samedi soir à 7 hr#, le dimanche à 8 

hr* a. ni. ou à 3 hr* p. m., départ de Sorel A midi 
ou à 6 hrs p. ni -, ai rivant à Montréal à 8 hr# p. m. 
ou 5 11 hr# p. m . ou départ de Sorel A 3 hr» a. m., 
arrivant à Montreal le lundi inatiu à 7 hr*. 
Exeurai<»ne aisr les baleaux traveralava 

Pour autres renseignement# s’adresser»

H. FOSTER CHAFFEE.
Agent de# passager* 1# La rtlle,

128 Hue St Jacques,
En face du Bureau de Poste.

T4l«nbome 1741. 140-u

T/es prix des souR-vètsmeuts pour homme# sont 
trè# réduit#. Von# ponve# en Juger par ce qui *ult :

Corn# et caleçons en balhriggan. en pesanteur* 
pour f’été. pour hommes. 27c chacun.

30 douzaine» de eorp# et cal* çons en laine natu­
relle. d#n# toute» 1er grandeur# et de* mieux fini* 
pour hommes. Prix de samedi 63c.

Ecrlvec poumon* demander nos Catalogue* d’été. Les command** qui nou* arrivent par la 
poste «ont soigneusement remplie#.

la Cie S. CARSLEY LIMITEE

Kfit n«5 â nssrue >otr#-Dame. — MONTItKlt— 193A 191 m# St Jacques

î Beau...

LIGNE DOMINION
Steamer de la malle Royale

SERVICE DE MVF.RPOOL
vià bOxnOHDKRRY

Steamer De Montréal. De Quéhee.
Labrador. 31 juillet, (ch. Jour) 1er juillet, 0 a m. 
Ottoman. 7 août, ‘ 7 aotu, gp.in.
Vancouver.il août “ 15 aofit, 9 a.m.
Scotsman, 2* août “ 28 août 2 p.oi.

R. 01. tt. “CWCDA” fera voile de Boston le 
7 août et le II septembre.

Prix du passage, 1ère clat#e $52.50 A $90.00,
] Sème classe. $34 a #36.25, entrepont pour Liver- 
I pool, Londres. Londonderry, Queenstown, Belfast 
| et Glasgow, $22.50 et $23.50
; Salon au milieu du navire, lumière électrique,
! pont# spacieux pour la promenade. Pour plu* am- 
I pie» reuioignement*, #’M«ir«J#ier a n’importe quel 
' agent de la compagnie ou a

la 1 VID TO 14 R A MCE A CO..
17 rue St Sacrement. Agent# généraux.

Montréal. 214—u

OU

....Mauvais Temps
Que le temps »oit chaud ou frais, qu’il pleuve ou qu’il fasse beau, 

no» vêtement» se vendent toujours admirablement bien. Nous 
avons de» vêtement» pour toutes le* températures. Riches et 
beaux vêtement* d’été qui paraissent bien et à bon marché, de­
puis une magnifique paire de bas jusqu’à un habillement d’un 
ajustement parfait. Les prix sont excessivement réduits, afin 
d’écouler le» vêtement» des temp» chauds pour faire de la place 
aux vêtements d’automne et d’hiver. Quand vous entrez dans 
notre magasin, vous pouvez être certain que nulle jjart, au Cana­
da, vous ne pouvez être mieux servi que chez nous. Voici les 
preuve* de ce que nous avançons. Examinez-les. Vous ne pouvez 
pas vous empêcher de les lire

VETEMENTS POUR HOMMES
Beaux habillements en serge bleue............................... $3.50
Habillements en tweed canadien tout laine   ........... $4.50
Beaux habillements en tweed brun et mélangé.........  $0.00
Habillements en cheviotte tout laine........................... $0.50
Habillements en tweed écossais tout laine, fortement

croisé..............................   $8.50
Très beaux habillements en tricot anglais de fantaisie $10.00 
Beau stock d’habits cut-away et vestes en vénitien

avec jolis pantalons rayés...................................... $12.00
Pantalons rayés, arête de hareng................................. $1.25
Un lot de splendides pantalons valant SI.50 et S2.50

que nous vendons à votre choix pour, la paire.. $1.00 
Habits en alpaga gris et noir pour l’été, 75c. Tenez-

vous fraîchement, ça ne coûte que....................... 75c
Chemises en batiste avec collets empesés à même,

avec devants mous, valant S 1.00, pour.............. 50c

s

affaira» sont 1** affair#*, 
fn mendiant A un c*pitall#t», hr»mm# dr 

méthodr «*t dr prArautlon :
— La charité, mon hon monsieur Pieu 

voua le rendra au orntuplr.
—Qu il me fasse un billet .

_L*s Inventeur» qui dôairvnt obtenir j
un brevet d’invention, peuvent «’adre* 
»*r A F. Charles Lnber*e, infénienr et 
expert. No «6 rue St Jacques. Examen
imti#. _ 73 0 i

m |
—A. Brotoenu, dentiste, dentier# j 

faits d’aprè» le# procédé# le» pin# ré- , 
cent#, extraction# do dent# ««n# donleur.
7 rue 8t LnurenÇ 110-n

ON DEMANDE VOTRE NOM
de von* anvovor arati* notre Iter» “ L*Onld*
«ko Inventeur».Morioo A Martop. Bsptrt»

Ne donnez pa» et ne dilapidez pas votre argent avant de venir 
nou» voir et d’acheter de non» un habillement qui vous convienne 
aux prix le» plu» bas de la ville.

L’argent épargné e«t de l’argent gagné. Vous épargnerez tou- 
jour» de l’argent en achetant chez non*. Nou» ne vendons que les 
meilleur» vêtement» et les meilleures mercerie» pour hommes. 
Nou» nou» faisons toujours un plaisir de vou» montrer no» vête­
ment* peu importe que vou» achetiez ou non. Nous donnons une 
attention spéciale aux commande! par la post#.

COLE & THOMPSON
1850 Rue Notre-Dame, ^

ANGLE DE LA RUE McGlLL. *

mmmmmèr>y «yy» y» «>.

I»c Montreal â 4|a#l»ae el lea endroit* 
*ur le baa du NI t«nurent

Le# c*nxoi* partent d« Montréal \ 7-50 hr* a.m., 
chaque Jour, h 4 hr* p.m., et* 11.15 hrs p m. cha­
que jour excepté le dimanche.

Le convoi do 4 hr» p.m. e*t un nouveau convoi 
avec char parloir mil arrive à Québec à 10.40 hr* 
p.m. ; le convoi de 7.60 hr* *.m. #e renn directe- 
ment A Halifax.mai» le convoi qui part de Mont­
réal le dimanche matin ne #e rend qu’à Rlmouskt. 
Le convoi de 11.15 hrs p.m. #e nmd jusqu’à Petit 
Métis. (Le convoi du «amedl soir ne #6 rend qu’à 
Québec).
fePUCIAI. POI R PLACE» D’EAr KUR 

EE UOEFE *T-I. A l/REBIT
Un convoi hebdomadaire spécial pour homme* 

d’affaire#, partira de Montréal chaque vendredi à 
8.45 hr# n. m., pourCacouna et le* gare# Jusqu’à 
Petit Métl# ; ce convoi #e rendra à Cacouna asaes 
tût pour le déjeuner samedi matin ; pour revenir 
co convoi spécial partira de Caconna chaque di­
manche à ,30 hr# p.m., et Québec à 11.65 hrs 
p. m , arrivant à Montréal à 7.20 hr* a. m. l*s 
lundi».
Nervlco direct pour Portland «I Old Or- 

chnrd Reach
Le# convoi# partent de Montréal à 7.60 hr* a.m. 

chaque Jour, excepté le dimanche, et à 3.46 hr* 
p.m. chaque Jour.

Le convoi do 8.45 p.m. arriv* à Old Orchard 
Beach a 7 38 hrs a.m.
Bord d« la mer et montagne* Rlanehea

Spdrfsftl
I,e pin* bean Train de Pn«aagrra 

«in’ll .v mil nu monde
Quitte la gare Bonaventure tous le# vendredi* \ 
9 p.m . et ee rend directement à Portland et 014 
Orchard Beach, san# changement, arrivant à PorV* 
land A 7.15 a.m. et Old Orchard Beach à 8 a.m.

Au retour, le convoi spécial du Bord de la Mer 
quitte Old Orchard Beach tou# le# dimanche# t 
7.55 p.m., et Portland à 9 p.m , pour Montréal, 
arrivant A 8.05 a.m. lundi, quittant Montréal pour 
Chicago A 9. lô a.m. tou# le# lundi#, arrivant à To­
ronto à 6 25 p.m. et a Chicago a 10.00 a.m. raaroi.
Excursion* hebdomadaire* aux Rapt 

de* du NI I,mirent
Départ de Montréal, chaaue dimanche, à 9.00 

a.m.. arrive à Cornwall A 10.45 a ra. Départ d* 
Cornwall à 1 00 p.m. vià les bateaux de la Cie de 
Navigation R. A Ontario, passant par le* lac# 9t- 
Prsnçol# et Mt I^otii# et par le* Rapide* du Coteaa, 
de# Cèdres, de Split Rock, de* Cascade* et de Laohl- 
ne, arrivant à Montréal à 6.30 .e même *olr.

Prix 411er el Retonr
Billets au No 137 rue 8t Jacques et à la gar* fis* 

naventure.

Pacifique 
^xPanadieN
Mines d’Or d’Ynkon

1 Le bateau “ Islander ” partira de Victoria et 
1 fera de# voyage* spéciaux le 15 août à Pyea. 

Alsskn. un port on route pour Klondike, raine* 
d'or d'Yukon. _
. prix avec cabine # 10.0», d* Victor!» à Dy*a, 
Alaska.

! Faites application de bonne heure. L accommo- 
. dation est limitée.

NOUVELLE ROUTE POÜR LES

SOURCES CALEDONIA
DIRECT A L'HOTEL

De* train* quittent Montré*!, ( g*r* de la rue 
Wladtor ) le* Jours de *«in*loe, à 8.60 a.m. e»

Arrivant aux Source* Calédontaà 12.35 p. m. *4 
8.60 p. m.

BECOLTE DU MANITOBA
Jonrnnllm «le Ferme «lemiindéi
De# billet* seront rendu* pour n’importe quel 

! endroit de l nue«t. iu*qu’à àaltooat*, Moo*eJ*w et 
j Lstcvan. dan# le Manitoba et l*A##*lniboia pour

$1-4.00 LC 17 AOUT, 1807

On peut #e procurer de# billet# pour revenir an 
point de départ primitif pour $14. pourvu que le* 
passager» aient travaillé *ur 1* ferme pendant au 

i moln* un mol*
! Pour billet* et renseignement*, «'adresser au

Hareau de* Billet* de la rillc ft d# Ttlèfraplie 
IM ««.(M JM-.-

(Voisin du Bureau daPeofta
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LA PROHIBITION
les declarations de M C* Beau* 

o'eil, M. P., uu pique-nique 
des hoteliers

! ü UEU -COL. PÀNET N’ESï PAS 
kiS A LA RLTBAITK

K:oigauisation militaire

ÔAMiATIOfi JUDICIAIRE 
DAH6 LTüIü»

L© “Herald" et M. J. N. Greens* 
hielas

LE COllMEHi'E « aNAMEN EN 
F* * YPTK

M. E. A. U « ll«, U*Al#iniiUri«*. E^.m* 
U au ni«‘Qt «lu cotuiut’ivt' a
Of(a«tt. intlH>rtai*«»na «‘«DAil'ett
u*** l^.« |*!** miaul* nt«*ut irraiidriut'iit
ai qu«* «♦ • ««aitiit r**** fc-*ni **o«*or** plea 

«1*** «iu'il aura a<v*« • Imu> lr 
i>ongola »*( au H«>u«1nii,

LE HI IJ. UIMàLEV
I.**» iitar«‘faau«l» «!•* hoia «l'OitaHa 

4* T«>ronfu aurout uih* coufAr^iHH* à 
T«>rimio. If 1t» «lu moi» «*«»umnt. lia y 
diMMiifroiit ]«* bill l»iital<*r »*t MMimft- 
troni an pouv^rufinoni Ifura rvfa r«*la- 

aui droit» dVxportatiou. 
WAIU> SERA T IL EAElTTE 7
Il y a «mi tfAantf du rablnft fadAral. 

birr. A Ottawa, aott* la preaideni*^ d«* 
I hmi. Al. S«*ntt. Le* autr«*a iniuintr**!» 
pr»-M*at» ôtaient l»'» honorat»!«*a MM. 
l’art« . l'idher. Kifion. Mu!«M*k et Bor­
den. Sir Itiihard C'artmriclit était at- 
t*,ndu «!«• Kiuj;»ton, mai» il cat eii<*ore 
Pop MMiffrant de rhttti>Nti»m«‘ pour quit- 
tor »a dt'iiiettre. Lu priit<4|iale question 
débattue ;i «'té «‘«’llo de la aentenee d* 
mort pr<in««u«*ée dau» le moi» d«krui<T. A 
Nelvon. et qui aéra exéeutée merefedi 
pr«x*ha m. si |* loi suit »oii oours. L«* 
comlunuu* -«• 11< un me Ward. Il »*« »t 
éi Uapiié deux loi» d«* priaon «*t a ét«'» de 
non ««ü h arrêté a pré» «le fraude» «iifft* 
vulté».

R > Ht IA N1S A T! O N M11A TA IR K

I «UNieurs |»‘r*uittH‘n iiitéreaaée» se
•otil **in'Khi al Su nonvell«* de la ré»ir»r»- 
i ►'ailoti |M»*.»ili|«* lin «ii»tri«'t jndiciain* 
c* ii«*nuhai n< i» <*t s« «iemaiident »! le 
projet est réalisable. L’idée «le imn»- 
1 oiter U» «-hef-la'ii de lien u lia ru •> a à 
^ iiîU*3 field n’esl ns nouv* !!« . \|. t»«i*.

. St«*piieii». député •:«• Uuulifiçdoji. 
J radopt’i-n «l’un bill sou» l*ii»l-
i i.str iiiii M«ii;«*:*. utiu «l'nnnexer 
jo’i •’.it» i u-nt l«* «-omté d«* Huntiutpdou 
« i «fcMriet de MimtrériI. U*» justi«*‘‘*rs 
«1.» i-etti Uhh!’lé «>ant plus de faeîdté 
c •• s«* leiidf M«»ntréa| qn'A Komihai-
i nir. l.tti» «!*’ ia réiininn «U* 'h Socié­
té de rKeonotiiU* Soelali* 1 Vttllejrfitdd.
ii y n tro'v ups. I fm eueor«* f«»rtetiient 
4>ue*t;(>u de détacher l*»» eotnté# de 
\ ainlr»*uil et d« Soûlaudes du «liatriet 
cl«- Momrén*. «t de le* unnexer au dis- 
Iriet aenwd d«* Heauliaruoi*. poux eu 
lai te tin n«i»ivenu ilistr’rl dont Ynllej'- 
I «*l i aernit îe ••hef-liru.

II n’y n | n» de douie qt»e Beauhaniois 
i»-» »ier.-i de ti uie» »e» f«iree* A cet eni- 
p ètement «l«* kh rivale. L’on allègue 
« un me première et très aérienne objec­
tion. qu’un pareil ehansrenient. néeeasi- 
terait Imhiitcoup trop de «iéj>en»«»». car :l 
faudrait e«>n*tmire de nouveaux édifi­
ée» publie» pour la prison et la cour 
ce jiiMPee.

r n N TESTA T IONS i >* K1 JC« T IONS
T/hon. juge Ouimet a fixé au 7 sep­

tembre prochain, à Sorel. l’audition de 
1m preuve dan* la caiv*e d<* rél.»«*tion 
c-ontentée d’A’amask.a. I.a li»t«* de» 
chargea spéHfiéea devra être produite 
le 2S août. M. Choquette «*at le pro­
cureur du requérant et M. Btaaillou ce­
lui du défendeur. M. A. A. Mondou, 
M. V. P.

T/audition aur les objection* prélimi- 
i aire*, dans la cause de l’élection con- 
tektée de ^'orch«,^^«'». oû M. Blanchard 
M. T*. TV. est le défendeur, a aimai Até 
fixée, hier pour le —4 du moia eourant, 
fi Sorel.

[/hon. juge Bélanger a fixé A mardi 
prochain, raiwiition aur le» quest ion» «le 
croit dan* la conteatation de Benuhar- 
roi». Tl donnera auaai A cette date sa 
décision sur la question de savoir s il y 
aura preuve ou non sur la requête pré­
sentée. M. Elliott, avocat de M. Ber­
geron. a présenté de son côté, une re 
quête pour demander A être entendu 
sur la cause principale. I^e juge Bé­
langer a pris cette requête en délibéré, 
mnia il a exprimé l’opinion qu’il ne ern 
voit pas que l’on pût s’occuper de la 
ti«**tition originaire de M. Deupaxais, 
lorsque la requête en intervention de 
M. Cardinal était pendant»', admise et 
contestée.

M BEAUSOLEIL. M. P. ET TA 
PROHIBITION

M. C. Zeaiwoleil. député de l^arthier. 
corrige, dans la “Minerve ”. le compte­
rendu du discours qu'il a prononcé à »a 
fête des hêteliers. mercredi êoir.

l/a “Minerve ’’ avait dit :
M. C. Beausoleil, député <le Bert hier, 

thi«*r, au parlement fédéral, a déclaré 
hier soir, A St Tinrent, que certains 
ininiatres du gouvernement I/auiicr 
éffi'ent en faveur de la prohibition. Ces 
miniatreo-lA. a ajouté M.‘Beausoleil, ne 
fc,,nt pas les vrais amis du peuple.

La uoiivelic «jut* le lieuieoaut-colonel 
Pan« t. sous-ministre de la milice avait 

1 été mi» à la retraite. * *t dénuée «le fon- 
I dement. M. l'atiei eet en va et ne* depuis 
i nteremii et a «•outmelé une iu<li»i>o»i- 
t’» n. par ^.itîi» de* travaux excessif» 
qu’il a lait* r«V« mi»»ct«î. S’il »e rétablit, 
il reviendra m dé|>«irtement A la tin «lu 
moi» d’aoiïi m i*«sn ü »*»î pesaible «ju’i 
deiiiainii lui iii^iii*1 »a iuîm* i1! lu retrai- 
t»*. mul* I * goiM « rnement u’a pu* l’iu- 
t eut ion »!<• ne* «lispenser «le ne» *ervi«*ea.

11 «**r probable que ie colonel Mc- 
Pl«»rson. ». trio tend a ni «ie* magasin» 
niilitfii'c». sera lui» A la retraite et rein- 
pla«*é par 1«* ro|<ni«4 Ma«*I>onald.

Pautn»* . hangenienta semiK faitr 
d îna !«• département de la milice eu vue 

; c «TinKtitm r une aénetiMe ét-onomie.
LE DISTRICT' DE YUKON 

l/e mim»tre «le l’intérieur «^t A organi- 
s« r le «lUdriet de Yukon. Quotro-vmgt» 
honuiic* «le la ]>olice à cheval y »«*ront 

I stationnés «U une cour de justice y «*«'ra 
i établie. Il . »t qii««vt.ion «le placer le dis- 
1 trict *ou<s radministratii n d’un «*0010115 

«lit*»* général r«»vêtu «le pouvoir* très 
! étemiiw. L’honorable M. Siftmv ewt «Ta* 
j « 1» que personne ue devrait s’aventtirer 
| dan* le Yukon à moi 11* d’avoir de* pro­

vision* pour au moins six mois. 
L’honorable Dr (rtierin a oti une en­
trevu'' ave.' le» hou. MM. Sifton 

et. 'l’art/' au *ujct «Je la comfMgnie «lotit 
ii est le préaident et dont le» opération* 
seront or.-luiti* par <»encf4, awVs- 
tant ingénieur de» chemins d<* Lu* et « a- 
nnux. A Montréal La question de trans­
port «le* vivre* semble la pillé» «'mi»ar- 
rassantc.
LE "HERA LD" ET LE COUP DU 

DRUMMOND
Noma H son** «la ns le “ Herald” d’hier 

soir : Sir Mackenzie Bowell a dit au sé­
nat que M. .1. N. (rTVonshieldts avaient 
«le grands intérêt* dans le ‘Hemild”. M. 
'J'art«' a déelaré «lan«i " l/a Patrie” que 
M. trtc'enshields a contracté environ 
#20.000 du Atock de l’aneienim^ compa- 
gn«ie de publication du ‘Herald.’’ Lu 
“Gazette" a prétendu que ces exposés 
étaient « ornent.» et elle a insinué que l’at­
titude du “Herald’’ est influencée «le 
ce chef.

Sir Mackenzie B«»well, et M. Tarte 
s««nt tous deux dans l’erreur. M. Oreen- 
ahield» n’a jamais eu un placement de 
#20.0t»0 dans l’ancien " Herald ” ni au­
cune somme approchant, «'e montant- 
Lonsqiie la «-ompagnie actuelle a été for­
mée. cinq seulement, dev» anei«ms action­
naire ont retenu leurs parts. M. Greon- 
shield* c*t du nombre et se* art-ion» sont 
de #900 sur un capital do $100,000.

LE TRAVAIL ETRANGER 
L’on mande de Toronto* que la eom 

miissnire MrOeory a eu umef entrévue 
hier avr»' M. White, crérant du chemin 
de fer on construction, Onow’* Nest 
Pas», relativcuoent A l’application de la 
loi sur le travail; étranger. Tl n donné 
avis A M. AV hi te que toms lea ouvriers 
américains seraient renvoyé* aux Etats- 
Unis et que les instrument* d4* travail 
dies personnes franchuisant. lai frontiêiv*. 
ne seraient pas admi* «m franchise. M. 
MeU-reary o in struct ion de faire «"xécu- 
t«»r la loi dan*) tout© «a rigueur. Iï ira 
A Ijêt h bridge et A MeJ/«H>d afin de s’en- 
t«*ndro A ci» sujet avee la polie®.à. gre­
vai.

M. Beausoleil réplique ainsi :
"Permettf*-moi do dire A vos lee- 

t« urs. dans les colonnes de la "Miner- 
\o\ que je n’ai rien dit de tel ni qui T 

1 ensemble ou qui s’en rapproche. Voici 
C'xaetunent la pensée que j’ai exprimée : 

* Le parti libéral est lié par son pro- 
irramme A soum**ttre au jn«ement popu­
laire le problème «le la prohibition au 
1, «»y«*n d’un plébiscite. Ce plébiscite se­
ul autorisé à la prochaine session et le 
1 ote s<* prendra d’ici A douze mois. Il est 
d - l’intérêt de tou» les débitants de li­
queurs do s’unir et de s'«»rganisor non 
mollement en vue du vote tinal ; mais 
encore et surtout d’exercer leur influen­
ce et celle de leurs ami*.afin de bien dé­
terminer les UTiiies «lans lesquels la 
question sera posée. Il importe que le 
j» uple comprenne toute rim)»ortance et 
!«';< eonséquences du vole qu’il sera ap­
pelé A donner. Si la question est ainsi 
1 rosée clairement, la masse du p«Mipîe «pi1 
«•si intelligente n’hésit«H*a pas A se pro­
noncer contre la prohibition.

"YoilA tout «h* que* j’ai dit. Y ou* 
«vouerez qu’il n’est question ni de bons 
ni de mauvais minUtres”.

LE PATRONAGE PUBIJC 
Nou* lisons dans le, “ Moniteur Aca­

dien : ”
Ce «|ue nous avons «Ht relativement A 

la représentation de l’élément français 
dans le service civil A Fredericton tient 
bon encore—aujourd’hui comme hier. A 
Frédérieton. comme A Ottawa d’ailleurs, 
nous n’avons pas notre part dans le ser- 
viee civil.”

DESTITUE
L’on dit. que M. Tnnerède Trudel, ré- 

gwrtrateur du comté de ( ’hamplain, a. re­
çu son ex«*at et qu’il sera remplacé par 
M. Ernest Rinfret, de St Stanislas.

UN AVIS SIGNIFICATIF 
Il y a au bureau de pe«te. dit. " I/* 

Patrie,” des fonctionnaire* qui feraient 
mieux de s’oe«iiper de l«*ur» propre* af- 
fair<*s. Ceux qui prenn^t le* heures de 
bureau pour aller vendre des billet* de 
chemin d • fer «'t de «teanuu-s s’exposent 
à être congédié* sans cérémonie. Le 
gouvernerntmt paie *<•« employé» pour 
qu’iL travaillent et non pour en faire 
d<H< agents do compagnie© durant les 
heures de bureau. ”

LES AMELIORAI IONS DU HA­
VRE

La commission du havre vient de 
transmettre A l’honorable M. Tarte un 
plan récemment préparé par M. Keu- 
iM'dy, ingénieur, et comportant la cons­
truction <!«• trois qua is K lYmpla«*enioiit 
d’un quatrième. Par <*e plan, les bas­
sin* entre les quai* n’auraient qu’une 
largeur de trois cent* pied», conlraire- 
liiont A <*ollo «le six cents pieds tel que 
désignée dans les plans de M. Conte, 
Ingénieur du département «les travaux 
publies.

M. 'Porte, interrogé par un journalis- 
1' à Ottawa, nu sujet du nouveau plan, 
a déclaré qu’il donnerait d’ici A «juel- 
ques jours sa réponse A la commission 
du linviv. "Le ministre d«*8 travaux pu­
blics. dit le correspondant de la “Pa- 
1ri«’”. semble résolu A ne pas compro- 
mettro l’avenir du port de Montréal pour 
satisfaire le» éapriee». l’entêtement et 
les intérêts de qnehpie» personnes qui 
M'mldont perdre tout à fait de vue je» 
cm constances nouvolb's «lu’apportera le 
creusement des canaux.”

I/HON. M. FLYNN A FEROE

L'hon. Ev J. Flynn eat allé la semai­
ne dernière, visiter sa vieille mère, A 
Perré. I/cs nombreux amis du comté 
d«* Gaepé ont profité de cette première 
visite depuis les élections générale*,pour 
hii souhaiter la bienvenue. Environ 400 
p«’rsonnes, représentant toute* les |»ir- 
1i«»s dit comté, ne sont assemblées A la 
résidence de Mme Flynn et ont présenté 
une adr«'»*e A l’ancien premier minis- 
tni* qui a répondu en anglais et en fran­
çais. L’assemblée était heureuse d’en­
tendre l»*s paroles du chef de Pnpi»o*i- 
tion. Par rvtte réunion intime et «pon- 
1anée. les amis de l’honorable M. Fîynn 
ont voub« lui montrer que la défaite 4n 
31 de mai. le* retrouvait encore la* mi ­
me* # son égard, qu’au temps de la bon­
ne fortune et du triomphe.

CHEF DE POLICE PROVINCIAL
Certains libéraux de Montréal font du 

mouvement en vue de faire réintégrer 
M. Phaneuf dan* se* anciennes fonc­
tion© A la place du chef Legault, titulai­
re actuel.

LA GUILLOTINE
Québec, t>—On parle de plusieurs 

changements dans l’administration et 
les ateliers de 1’Intercolonial à Monc­
ton. Il e»t question de destituer l’ingé­
nieur Archibald et de renvoyer plu­
sieurs ouvriers que l’on a déjû rempla­
cés. Une vingtaine d’employés du dépar- 
tf'ment de la marine siwont aussi desti­
tués, bien que l’on n’ait aucun reproche 
A leur faire, soit au point de vue de 
IVfficaeité, soit au point de vue de la 
politique.

UN TOUR PERFIDE

L’hon. M. Tarte so défendant l’autre 
jour des attaques dirigée* contre lui 
par le “Himcoe Reformer”, au *ujet de 
1’nchat de la “Patrie” coïncidant avec 
le “coup” du Drummond, terminait de 
la sorte son article :

“La prolongation de 1’Intercolonial A 
Montréal, par voie du Grand Tronc et 
du Drummond, est l’un des meilleurs 
acte» politiques accomplis par M. lau­
rier et ses collègue*. L’avenir en dé­
montrera la sagesse, comme aussi la 
parfaite honorabilité des négociations 
qu« y ont conduit”.

“Non# avona hAte de savoir, riposte 
le “Courrier du Canada”, si M. I/Hurler 
va penser et dire comme Tarte : que 
l’affaire du Drummond est l’un des 
meilleur* aet«*s politique* qu’il ait. ae- 
eomplis. Cette assertion de M. Tarte 
nous parait avoir nn but malicieux, ee- 
hti de compromettre son chef. M. T .au 
rier. en mêlant son nom “au coup du 
Drummond”. On dirait que M. Tarte 
n'rmt fait le rayonnement suivant lors- 
qu’il a écrit r*n lignes Bl je succom­
be sou* le poids de l’infamie, je veux

b

j que mou «4k« f ail le luéuu» »ort e( qu'il 
partage la re*|H»uHabilité de cette trau- 
»at-liou.”

! DEUX GENERATIONS DE VAIN*
cl a

la- Rév. Père Di«k>n. assnuaut à la 
di: trihutiou «Je» prix rbes ie* Domim 
•'•tu» «j'Arvwril. a pfoaooeé uu adm r «M 

! «1 »«-our» *ur IV-dut-aiiou aetuelhv
Apièe a » «ur imliqu»- le» qualité» que 

doiv«-ut avmr le» httuiUH*» «lu viugtiêtue 
» «de j*>ur arriver armé» j»«ur «v nuu- 
v«*au •«uiIhit. il ajoute que le» qiialit«^* 
qu’il* «loiveut trouver «lau» leur éduea- 
ti<»p août l’iuitiative, lu c«!Uibutivit«\ la 
ji ►!**»»/• <r<‘»|irit. la force qui s’aiviuiert 
par le» exercice» ph.v*i«|ue». eutiit l’ha 
bitude tic ne compter que »ur »oi. L’o­
rateur arrive ensuite A cette «*ouclu- 
aiou éQergi«|ue :

“Avec rédmatiou |M»»ée u«*u» avon» 
r#aiMi a form* r une ou «leux guérit ion* 
de vaiu« u». Moi. j’en ai a»»« z «le faire 
de la chair à cauou. «lan» le» l»aiaille» 
«*t d«‘» raté» «ian» la lutt«- »«* iale. Quoi 
que je »«»i» jirêtre cHth«»liqu<‘. il ne m» 
suffit pn» «ie faire d«*» chrétien*, s’il» 
doiveut être de» vaincu» de la vie. Si 
j’étai» uu ai»être. je m'eu i-onteuterais 
u ai» je *ui» uu éducateur français, du 
vingtième »ié<*le.

“Puiaque l'édutatiou est la grande 
fore*' plaatiiiue. il faut r«‘uq>l«ryer A fa 
C«>uner aiilri-meut la cia»»*' dirigeante 
d«‘ demain et A l’anm'r pour la lutte hé- 
ror<ju«'.

“L’empereur d’Allemagne l’a dit dans 
un diaeours célèbre : “Je veux de* hom­
mes pratique» dan» ht* batailles de H 
vie". Ce mot d’ordre qu’il jetait A ae* 
uiinistres, je me l’approprie. 11 faut le 
jeter non (mis A n«»» ministres, qui sont 
de» serviteur*, mai» A l'opinion qui fait 
marcher le* ministres. Ce mot d’ordre, 
nous l’a von» appliqué toi. puisque les 
deux tiers d«* nos élève* «'titrent, leurs 
étude* terminée*, «lan» !•'* école» prati­
ques de commerce, d’industrie, d’agn- 
ctilture. C’est qu«* nous voulons avant 
tout former d«*s hommes qui sachent 
lire l’heure au «-adran «lu monde, afin 
d«- comprendre In phase «Je la eivilisa- 
tlon A laquelle il» appartiennent et dont 
il* sont l<v« ouvriers, et le» besoins ur­
gents de leur propre patrie ; des boni 
me» résolu. A consa«-rer au service ,.e 
ees grandes causes humaines et divines 
l«*iir activité, leur ornibativité. leur en­
dura nf^», leur bravoure et leur force, 
leur netieP** d’esprit «H leur volonté 
et. quand la patrie et l’humanité le de- 
n underont, sans calcul int«^re»»é et sam 
peur, leur rie inènn*”.

NOUVELLE ERRONEE
l.e correspondant du “Herald”, A Ot­

tawa. nie que le gouvernement ait l’in 
tention d’envoyer au Yukon une com­
mission composée «le sinVialistes en g«'o- 
logie, en astronomie et autres science* 
pour s’enquérir de l’état de ce pays.

LES CANADIENS
DES ETATS-UNIS

MASSACHUSETTS
WORCESTER. — La démonstration 

de lundi, en l’honneur du retour de Gen 
Eyck, le jeune lauréat d«'s régates 
Henly-ou-ths-Tbanie*, a été la plu» hel- 
k* et la plus grandiose «iui se soil vue A 
Worcester. La foule «vtait immense, ve­
nue de tous les points du comté, pour 
souhaiter la bienvenue au jeune cham­
pion amateur du monde. I/es nies 
Front et Main n’étaient qu’une masse 
de feu de différente» couleurs. I>es 
milliers de personne* remplissaient le 
carré Washington et les couloirs de la 
gare, attendant l’arrivée du train. En­
fin vers neuf heures, l’express venant 
de New-York, fit son apparition, et 
aussitêt de toute* les bouche» a’échap 
paient, des hourras frénétiques, qui 
ne cessèrent, que lorsque le cortège con­
duisant Je héros de la fête, fut rendu 
sur la Oommon, oû une adresse et un 
bouclier d’argent massif furent offerts 
A Eyck*.

Après le# discours de circonstances, 
tous s'acheminèrent vers le la«‘ Quinsi- 
ganiond, oû il y eut fête jusqu a une 
heure avancé»' du matin. Parmi les mai 
son* de club qui étaient illuminées. «>n 
remarquait le club Frontenac, qui pré­
sentait sans aucun doute, le plus bel 
aspect, tant par ses lumière* variées, 
que par le site qu’occupe le club en 
pfein millieu du lac. En somme la ré­
jouissance a été une des plus belles 
dont Worcester a été témoin, et dout 
le souvenir durera longtemps.

—Joseph Beaudry, qui s’était fait 
voler un cheval dimanche dernier, l’a 
retrouvé lundi, entre le» main» d’un pe­
tit gan;on. qui revenait du lac, disant 
qu’un individu accompagné de deux 
femmes, lui avait demandé de conduire 
le cheval A la ville.

—Frank R. Bisson, un serre-frein A 
l’emploi du chemin de fer N. Y'., N. 
H. et H., demeurant au No l.VT nie 
Summer, est tombé d’un train d«' mar­
chandises jeudi soir, et s’est fracturé 
l«‘s os do l’avant-bras droit.

—Trois tentatives pour faire dérailler 
des trains du chemin de fer Boston and 
Maine, ont. été faites dimanche apn's- 
mi<n. Chaque fois, le mécanicien du 
train menacé, a eu le temps de voir lea 
lourdes pierres qui avaient été entas­
sée» aur In voie. L’endroit ou ces tenta­
tives ont été commises, est connu sous 
le nom de “Break Neck” (casse cou), 
et se trouve près des fermes de TVe»t 
Roy 1st on. au bord d’un précipice ^üi a 
de cinquante A quatre-vingt pied» de 
haut. De» constables ont fouillé les en­
viron*. sans pouvoir retrouver les moin­
dres traces du coupable ; on croit ce- 
pendant que c’est un individu employé 
A la construction de l’aqueduc Métropo­
litain.

—Des enfants, jouant avec dos allu­
mettes, hier après-midi, ont allumé un 
incendie sous une véranda. A l’arrière 
do la maison de Mme A. W. Iæ Bar- 
the, 521, avenue Park. Los flammes 
ont endommagé sa maison pour la va­
leur de $300 et ont détmfl des hangar* 
avoisinants, ce qui porte les paries A 
$000. couvertes par les assurance*.

—La première de la série de soirée*, 
en vue de la célébration de la St Jean- 
Baptiste, aura lieu le vendredi. 27 août, 
aux salles 8t Jean-Baptiste. Il y aura 
un concert suivi de bal.

—Mme Cléophas Juneau est. A prépa­
rer une séance dramatique, pour le 8 
septembre prochain. (Vtte soirée aura 
lieu A la salle Horticultural.

SALEM. — A une assemblée régu­
lière de l’Association Mutuelle Bien- 
fa.i*anie St Jean-Baptiste, de Salem, 
ont été élus et installés le* officiers sui­
vants :

Rév. J. O. Gadoury. chapelain ; F. 
J. I/andry. président ; E. Raby. 1er vi­
ce-président ; H. De*ehènes, 2ème vi­
ce-président ; A. Gagnon, sec. archivis­
te : H. Fraser, as*, sec. archiviste ; H. 
Garneau. sec. correspondant : N. Ohoui- 
nard. trésorier ; T» A. Brodeur, coll.- 
trésorier : D. Desjardins, asst. col. tré­
sorier ; J. S. lioblanc, com. ordonna­
teur.

RHODE-ISLAND
WOONSOCKET. — l/e* pourparlers 

entre W RR. FF. du Sacré-Coeur Ju­
lius et Alphonse, et M. le curé Dauray, 
n’ont pas donné le résultat «lésiré par 
celui-ci et il n’est pas probable que le 
vieux couvent du Précieux-Sang serve 
do collège celte année.

On croit que M. le curé a’.ibnmehera 
avec d’antres communautés relgieusi»#.

—Mercredi avant-mkli Te constable 
Jos. T. Bouley a arrêté Alexandre Toi 
vallée, commi* de buvette rher. Alfred 
Cloutier. 33 rue River, pour avoir violé 
la loi dif dimanche, le 1er août cou­
rant.

I/avallée a plaidé innocence eu cour

d«‘ Ji*lri«‘t et a été retui» eu liberté sur 
êlou «le «aulkMi. eu aiW'udaut »«& pro- 
«xSk «|ui aura lieu eeniedi prochain. Il 
parait que «'’e*t !/• vallée qui a vendu 
de la Umhiou au nom de son patron di­
manche dernier.

—l/undi. un homme disant • apgieier
Daig 11 .tuIt et demeurer à Woo—orhat 
«ultra dani> la boulangerie «le M J Ro­
berge. rue Hedley. à Central Kalia, et 
demanda un bicycle à «uuprutitar M, 
Roliergt' a*y cef una 

Alors Daigneuiilt «iemauda à man 
ger. «*e que M. R«»t*ergo a> orda d«' 
bonne *râ.v ; in*f» celui-ci «'étant ab- 
*• nté quelque# uiimitf'*». DaigD«>auTt 
t’cinftara d’un dtamant <4 d'une som­
me «Je $5 qui se trouvaient «lau» «•er- 
tain* habit» que M. Roberge avait lai» 
»é« !i. et »'eu fuit. Aprè» le départ du 
v«».eur. M. Roberge s’aperçut en outre 
que le pana de wki bicycle avait reçu 
un coup «h* couteau.

La p«»li«e fut prévenue, mai* l’eactoc 
n a pa*> *^té retrouvé.

—I/e <wucus répuldicain qui •’était 
ouvert lundi *oir «’est terminé mardi 
aoir apri'» une courte »éau«-e.

MM. Buzzell. 1/««blanc et Warren ont 
rat>f»»rté que M. Walter 1. Bailou avait 
d«Vi«ié «le retir«‘r ea ré#ignition et d«* 
nster procurcxir municipal jusqu’à la 
fin de J*anné«‘.

la' rapport a été ar«'apté et le «•omité 
relevé d’offh'O avec remerci**ments.

—Mardi après midi lea comim*«aineo 
do* lleeu«‘e* »e sont assemblés pour 
recevoir une <‘(imraunicati«>n du chef de 
police contenant de» sc«*nsations contre 
Alfred CToutler. qui tient buvette au 
No 33 de la rue River.

Le chef «crime M. CJoutier d’avoir 
tenu eon étahli»*em«'nt ouvert «^man­
che dernier et d’y avoir vendu des bois­
sons illégalement, «'t en conséquence il 
demande aux coinmisaaitvs de révo­
quer la licence du fiuvetier. l/os com 
missairr* ont «ié« idé do faire une rnquê- 
t«* hindi prochain et le c’hcf « engagé 
M. Anibro«c Keely pour le représenter 
en <'ett«* «*au»e.

—I,e Cercle Joséphine de* Coinpti- 
gnoii» de la Forêt a initié cinq aspi­
rant» mardi soir et MM. F F. Fernet. 
Alph. J. Brault, Joa. R. Roy, Henri 
Pouliot «'t J. B. Rrindamour ont ét«* 
chargés «le rédiger les n'glements du 
Cercle, t'es messieurs «/assembleront 
vendredi soir A cette fin.

NEW-HAMPSHIRE
ROCHESTER, — Une magnifique 

démonstration a eu lieu »ani<‘di dernier 
A l’arrivée du Révd M. Bradley, le cu­
ré de» Irlandais, qui arrivait «ie Rome 
et «le son pay* natal. Toutes le* socié­
té* catholiques sont allé»'» le r«*cevo»ir 
A l« station avec l’excellente fanfare 
“Rochester Cadet Band” canadienm' en 
tête. A l’église, au salut du Saint Sa 
c rement, la partie musicale a «»té m» 
gnifiquement rendu* par les élève# du 
1 oiirent.

MANCHESTER. — Un «les enfants 
de M. Iréuée Chapdelaine, la iietite An­
nie. Agée de quatre ans et neuf mois. 
s’«**t gravement brûlé<» dimanche matin 
A In résidence de ses parents, rue Kim- 
nion. I/e feu a pria A se* vêlements, on 
ne sait comment. Heureusement qifel­
le a eu la présence d’esprit de se rouler 
dan» l’herbe, car elle aurait été rétie 
vivante. Son état «*st grave.

DAKOTA-NORD
BKLOOURT. — Le» démonstrations 

grantliose# faites en l’honneur de la 
bonne Sainte Anne, A Beleouri, N.- 
Dak., resteront A jamais gravé«^« dan* 
L mémoire «le» heureux témoins de cet­
te fête. Sa Grandeur Mgr Shanley. 
évêque de Fargo, N. D., rehaussait par 
sa préseme la fête de notre grande 
thaumaturge. Environ 150 enfant*, 
presque tou» métis, avaient le bonheur 
de recevoir le sacrement de confirma­
tion. Toutes les paroisses environnan­
tes, St John, Kolia, Maryville, St An 
toine. Jarstifi, Dunsiith, Rochly, etc., 
vinrent en grand nombre, comme les an­
nées passées, implorer le secours do 
Sainte Anne. Pas moins de 2,000 per 
sonnes s’étsient rendues, et la superbe 
nouvelle église de Ste Anne, oeuvre du 
zèle infatigable du Kévd Père IHipont, 
curé de Beleouri. ne pouvait contenir 
plus d’un tiers de cette masse de gens 
venus de 50 A 00 mille# do distance, 
pour invoquer Sainte Anne dans son 
sanctuaire.

Une gentille petite milice de soldat» 
A cheval tous métis, de la mission de 
St-Antoinc, exercés avec soin par M. 
A vanta y, rehaussait l’éclat de la solen­
nité. I/ft grand’messe fut chantée par 
le Rév. Père Turcotte, curé de Tarsus, 
avec le Rév. Père THipant, comme din 
cre, et M. l’abbé Dorval, de 8t Boni- 
fa»^, «omme sous-diacre. Sa Grandeur 
Mgr Shanley assistait au trêne. accom­
pagné du Rév. Père Malo. I/a mes­
se royale de Dumont fut chantée avec 
entrain par un choeur nombreux de 
jeunes gens de la paroisse, sous la di­
rection de M. Alphonse Gagnon. Mlle 
Eugénie Sénéeal, de Beleouri., était A 
l’orgue.

Une abondante collecte fut recueillie 
par le Rév. Père Malo, ancren mission­
naire de Beleouri. et aujourd’hui retiré 
A St Antoine, petite mission voisine, en 
faveur de la nouvelle égHse. I* ser­
mon de circonstance fut donné par Sa 
Grandeur Mgr Shanley, qui fit nue 
profonde impression sur tous les audi­
teurs et même sur les protestant*, qui 
étaient nombreux.

Ives faveurs déjà accordées ici par 
notre grande thaumaturge, sont attes­
tée* par plusieurs instruments d'in­
firmes, qui ont trouvé IA leur guérison.

Dans l’après-midi, A trois heures, eut. 
lieu la procession solennelle du couvent 
à 1*église, environ un quart do mille de 
distance, des reliques de la bonne Sain­
te Anne, aux sons harmonieux de la 
fanfare, avenue de Rolls ; puis un élo­
quent sermon fut donné en français par 
le Rév. Père Dupont. Pendant près de 
45 minutes, le Rév. Père nous parla 
si bien du pouvoir de Sainte Anne au 
près de Dieu, de ses vertus, de son dé­
sir de nous aecourir, et de ce que nous 
devons faire pour mériter son interces­
sion. que l’émotion était visible sur les 
auditeurs.

Vint ensuite la bénédiction du T. S. 
Sacrement et la vénération des reliques 
par tout le peuple, qui dura près d*unov 
heure.

Ainsi finit cette belle journée rem­
plie d’émotions, et qui restera certai­
nement gravée dans la mémoire de tous 
ceux qui ont eu le bonheur d'y assister.

MAINE
WALLAORASS. — MM. J. A. La 

liberté, de Fori Kent, et David Ga­
gnon, avocat de St Barile, étaient de 
passage iri hier et ont été lea hête# du 
Dr 8. A. Daudelin.

—I/e bazar organisé dans cette pa­
roisse p#r le Rév. J. Marcoux, curé, a 
été un véritable succès. Tout s’y est 
fait dans un ordre parfait et les recet­
tes sont asset rondes.

—I/e foin et le grain sont générale­
ment bien vécus cette année et tout 
annonce une récolte beaucoup plu* 
abondante que l’an dernier.

— Depuis que le tarif relatif au bois 
n été réglé, pour ce qui concerne la Ri­
vière 8t J''an. on remarque beaucoup 
plue d'émulation dans les affaires, ici. 
Plusieurs ‘iombermen** ont déjà péné­
tré dans les forêts pour procéder à l’ex­
ploration et préparer de# Heux d’opéra­
tion pour l’hiver prochain.

—I/e capitaine Ghsrbonnean, du pos 
te No fi. me Ohaboillez. a reçu ce ma­
tin les félicitations de ses confrère#, au 
pn#te central, su sujet de la naissance 
de son premier petit-fils, egfant de son 
fils. M. le docteur TaaTc <’harbonneau.

NOTESMARITIMES
L’exportation du bétail depuis 

l’ouverture de la navigation

Nouvelles diverses

MM. Pope et Morgan .inapetieur* du
g«>uveruemeni. vieniM'ut de ««unpiler le 
rapport suivant de la quantité d'ani 
maux expédié# par le# divert#* e«mi|M 
giiiea» de uaTigati«Mi# «iepui» l'ouverturt 

I d ' la navigation jusqu’au 1er août cou-
ram :

Mou­ Bm Che
l'ompognie#. tou». tiaux. vaux
Allan........................... G, .Va* 15.024 7X»
Reford........................ 3.453 13.400 2.00,;
Elder-Dempster . . 2.623 8.449 547
.lohnst«»u..................... 4.876 0.034
Dominion................... 2.955 005
Beav»>r........................ 1,376 (ft IS4 till
Mtiiiderl'zh . . . . M3 665 105
Mi l/ctm, Kennedy

et Cii*. , . . 18
LE BRAZILIAN

I/e steamer Brazilian de la compagnie 
Allan, capitaine McDougall, est entré 
«lan* le port avec une «‘«rgaiaou pria»' 
à Ltmdres. Il a «juitté ce «lernier port le 

| 22 juillet dernier. Le veut a été e«»n- 
| traire ju*<iu’au détroit de Belle Isle oû 

les brouillards ont causé quelque re­
tard. I/e capitaine a dû jeter l’ancre 

| pour 21 heure*.
LE ROTTERDAM

St-Jean, Terreneuve, 6—l/e R«*tt<w- 
dam, parti d«' New-York, pour Rotter­
dam, «*»t arrivé ici hier soir, aprè» avoir 
éprouvé de* dommage». Mardi dernier 
en traversant un brouillard, il a éG en­
traîné, |>ar un courant rapide, sur un 
récif près de Mistaken Point. I»' gou­
vernail et la quille sont très endomma­
gé*. 8ur 6,000 tonne» «l’huile formant 
partit' de la cargaison du Rotteniani. 
011 n’en a pu sauver que 2.000 toilne*.

PETITE** NOTES
l/c Turret Court est parti sur lest pour 

Sydney.
Le nombre des arrivage» de navires 

oefsnique» depuis l’ouverture de la na­
vigation «*et «le 380 et le nombre de 
ceux qui sont repartis est «le 370.

I^e 1/ord Gough, « apiiaim* Nurnes.part 
1 demain matin pour Aberdeen et N«'w- 

caBtle avet* du bétail et un <harg«‘
I ment complet de marchaudisf» diverses 
* consignée» par MM. Mundcrloh et (’i«\

En raison de la maladie du pilote 
Constant Toupin, les commissaires du 
havre ont ajourné A lundi l'enquête 
au sujet «le l'échouement du Strathgnr 
ry-

I/e Tiber, capitaine Dclisle. est A la 
Pointe du Moulin A Vent oû il laisse sa 
cargaison de charbon. Il sVn retourne­
ra avec une cargaison générale pour les 
ports du golfe.

I/e# commissaires du havre ont fait 
lier l'inspection du port. Les travaux 
progressent rapidement <*t les commis­
saires semblent en être satisfait*.

NOUVELLES PAU CABLE
Ardrossan, 6 — Départ de l’Inisho- 

wrn Head, pour Montréal.
Philadelphie, 6 — Départ du Corean 

pour St Jean. Terreneuve, et du Roger, 
pour Mirainichi.

Liverpol, t» — Départ du Parisian, 
pour Mqÿtréal.

I/ondr«'S. 6 — Arrivage du Fern more, 
de Tnoi»-Rivière#.
MOUVEMENTS DES VAPEURS 

OCEANIQUES

ARRIVAGES 
Vapeur» A
Germanie 
Bremen .
Patria .
I/ahn . .
Spaarndam .77oulr>gno . . .New-York 
Britannic . .Queenstown. .New York 
Rms................. New-York . . . .Gênes

«le
.New-York . .Liverpool 
. New-York . . . Br«mien 
.Hambourg . .New York 
.Bremen . . . .New-York

ON DEMANDE VOTRE NOM
d* tou* #ovov#r pratu noir» livre “ L# Gnid» 
«le# Tnr#tit»nr». Marion h Marion. F.tperta 
en Pa**#te*, ISS m# St .ln-qnæ Montréal

PORT DE MONTREAL 
ARRIVAGES

Cairo. 1381, Rowe. Cardiff, 21 judi- 
let, Petersen, Tato et Cie, sur l«^t.

Baltimore. 2458, Henry. Liverpool, 
24 juillet, W. Johnston «H Cie, sur 
lest.

Brazilian, 1041, McDougall, J/on- 
dres, 22 juillet, H. et A. Allan, géné­
rale.

Turret Oape, 1142. Blenknrn. Sydney, 
Kingman, Brown et Cie. charbon.

Acadian, t»24, Couillard, Sydney, H. 
D«>bell et. Cie, charbmi.

Tiber, 1134. DriisTe, Sydney, H. Do­
bell et Cie, charbon.

Oaeouna, 931, Whalen, Sy«tney, 
Kingman, Brown et Cie. sur lest.

Derona, 2371, Tait, Shields. R. Re- 
ford et Oie, charbon.

Sardinian. 2672, Vipond, Glasgow, 
H. et A. Allan, générale.

DEPART
Turret Court, 1 lb«. Irvine, Sydney, 

Kingman. Brown et Cie. sur lost.
Turret Bell, 1375, fillister, Sy«!n«^r, 

Kingman, Brown et Cio, sur le#t.
Ca corn no, 931, Whalen, Sydney, 

Kingman, rown et Ole. «ur lest.
Turret Cape, 114T. Blenkarn, Syd­

ney, Kingman, Brown et (’ie. sur lest.
I/ord Gough, 2159, N inn es, Aberdeen, 

Mimderioh et é’ie. générale.
Iona, 2085. dimming*, I/ondres, R. 

Reford et Cie, générale.
VAISSEAUX DANS I/E PORT
Verbera, 1505, Owen*. McLean, Ken­

nedy et Cie.
Parkmore, Evans, Elder, Dempster 

et Cie.
State of California, Moore, H. et A. 

Allan.
Ottoman, James, D. Torrance et 

Cie.
Straits of Menai, 1849, Forrest, D. 

Torran«^ et Cie.
Alcides. Davie*, R. Reford et Cie.
Lake Superior, Stewart, D. W. 

Campbell.
Cairo, 1381, Rowe, Petersen, Tate et 

Cie.
Baltimore, 2458, Henry, W. Johns­

ton et Ole.
Brazilian, 1941, McDongall, H. et A. 

Allan.
Acadian, 624, Couillard, H. Dobell 

et Cie.
Tiber, 1184, Delisle, H. Dobell et

Cie.
Devona, 2371, Tait, R. Reford et 

Oie.
Sardinian, 2572, Vipond, H. et A. 

Allan.
BARQUES

Florence Rdgett, 491, McBride, D. 
W. Campbell et Ole.

Falmouth, 501, Harvey. Anderson, 
McKenzie et Cie.

GOELETTES
Helen M. Atwood. 653, Watt, An­

derson, McKenzie et Cie.
Queen of the l/«kes. 189, Olrer, An­

derson, McKenzie et Cie.
Nellie Morrow, 88, Millar, J. O. 

Brock.
PORT DE QUEBEC

Québec, ff.
I/e vapeur North Gwalia, e#t parti 

à six heures, hier soir, en route vers 
l'océan.

L’Amarynthia est p#*sé ici, à 5.30 
heur#*, hier soir, vers l’océan.

I/e Tyr, est passé iri hier soir, à 5 
heure#, en route pour les ports euro­
péens.

I/e Devons, capitaine Tait, est. arrivé 
de I/o®dre*, à 10.45 heur##, hier soir, 
en route pour Montréal*

John Murphy &
BLOUSES......
Aux Prix des Fabricants

P*f#W# B>xrrXan<1U«'« «MorlUs dftita le» t*rni«r« f o*««, «us ré«1u<-tinna sutTS#- 
v*J«ut lé* pour Jèi , #100 i>uur «üt-, #1-50 pour 08c; fl 78 «t 82 00 

four 81 40

Jupes à Bon Marché...
?00 nnirea ««ur.**, tfrnrrs le* fl** no«ive*us. henne grandeur M doublée*
partout. * écouter «tus pris de ttn «le »«tl»on suivant* - -tnoue v«U«r * fl.88 pour 
fi *J8 . fl 98 pour f 1.00 . ♦- Mi j*oui 8- 18 ; 84-8 pour 8J50.

Jupes en Ptaiü Shepherd...
Il «e «ou* en r**te plu* que quelqu** une*. f*tt** à 1* mod*, d1*** v*l*ar *0* 
• u 1 p«t**• e à 81 68

SOUVENIRS HISTORIQUES
Sabres haumnette français dont *c sont servi» les soldat# français 

durant la guerr# franco-nrussienno (datés), très bien conservés, 
valant #7.OU. Notre prix, tant qu’il y eu aura, 98c chacun.

John Murphy & 0e
2343 rue Sle-Catherinc, coin de la rue Metcalfe.

TRaKPIIOMK ses» 13Î7—n—■ X (V-t'OX DITIOX* COIirr A*T

I/O Kingslnnd est juirti après minuit, 
pour les port» «uiropécn*.

RAPPORTS DU GOLFE
Québec, 6.

l/’Islct. — Clair ; vent ouest.
Rivière du Loup. — Clair ; vent nord 

i est.
Pointe aux Père». — Clair ; vent 

oiit'st. Arrivage d’une barque à tT«)i* 
hour»»#, hier après-midi.

Rivière Martin. — Clair ; vent nord- 
ouest.

Cap Magdeleine. — Clair ; vent nord 
ouest. Arrivage du Glenlivet.

Fume Point. — Clair ; vent nord 
ouest. Arrivage d’un «tramer à trois 
mâts, et du Louisburg. Départ du 8a- 
lamanca.

Rive Nord. — Clair ; fort vent sud- 
ouest.

Ile» Caribou. — Le Dauntless i\ 
l’ancre. Arrivage d’1111 vaisseau.

Anticosti. — Clair ; fort vent du 
nord-ouest.

Heath Point. — Déport du Shsthga 
ry, à 1.30 heure, hier après-midi.

LA TRAPPE D’OKA
On pourra visiter le monastère du 7 au 

14 septembre

[ n événement qui »«' produit rnrenient 
deux foi** «*n un »i«Vl«' marquera h' mois 
do si'ptembre prochain. Du 7 nu 1 1 d«ï 
<*»' mois, A l'occasion de la consécration 
«le l’église et du monsstère, laqi/JI** «ioit 
»«' faire ft oette piN'miêro date, la Trappe 
de Notre-Dame du Lac, A Okn, ouvrira 

j toute* grande» se» portes aux visiteurs.
, I/O» dame» mémo», juir faveur spéciale 

A ces occasion» soleinncllcs, seront admi­
ses durant ce» sept, jouir» A franchir le 
seuil de «'«'tte austère demeure «le irrni- 

oû le frêlement. / des seules ro­
be* de bure éveille «l’ordinaire le» échos 
«les long» corridors. C’est l’occasion uni­
que de toute une vie.

Inutile «le dire qu’il y aura affluence 
de curieux et de curieuse*, A la Trappe 
d’Oka durant ce# sept jours.

LES PRIMES D’ASSURANCE

Nous avons, samedi dernier, établi la 
règle générale qui teui, en fait d’assu­
rance sur ’’.a vie, que I'aiMSifanoo ne soit 
exigible en droit qu’aiwè» le paiement 
complet de la prime. On non* fait re­
marquer que. dans certaine# former 
d'US'» 11 ran ce, le# compagnies accordent 
une certaine période d«' grAces pour pa­
yer la prime et se tiennent pour obligées 
A payer l’assurance si rassuré vient A 
décéder après l’émlasion de la. police et 
le paiement d’une partie de la prime, et 
avant l’expiration do la période de grA- 
co.

(^ette dérogation A la règle générale 
peut être légitime et légale si elle mt 
faite en vertu de règlements régullèrc- 
ments adopté» par les compagnie».Ce se­
rait donc peut-être aller trop loin que 
do dire que toutes Joh fois qu’un agent 
d’assurance accepte des paiement# par­
tiels pour les primes, en affirmant que 
ce» paiement# partiel# obligent !a com­
pagnie A payer l’iiftsuranec »i l'assuré 
dêcêde dans la période d«* grAce accor­
dée, il tnuupe se# clients. Mai# comme 
cVst une exception, nous conm'illon» 
anx intéressé# de #'ap*#urer que le# 
agent» sont bien autoriwé« par ie# régle­
ments de leur compagnie A faire de t«*l« 
arrangement». 11 *<Tait. dan# tous les 
cas, beaucoup plu» régulier que cet ar­
rangement fût inscrit sur Ja police ello- 
même.

NOYE REPECHE
Halifax, N. E., G—Le cadavre de 

Joseph D. Scott, gérant de Ja maison 
Eran Thompson, de El modale, a été 
trouvé, dan» Je fleuve, il North Wcsf 
Arm, hier matin. I/# défunt était il 
baigner, lorsqu’il se trouva pris «lan» 
les herbe» marines. Le corps a été dé­
taché par le courant qui est très' fort 
A cet endroit. I/o défunt a été décou­
vert par certaine» personnes, qui 
étaient en pique-nique à cet endroit. 
Le cadavre a été remorqué, la corde 
au cou, jusqu'à terre. Le défunt -était 
figé de 40 ans. Sa femme est en pro­
menade fi Windsor. C’est vers 10 heu­
res du matin, que M. S«x>tt est allé »o 
baigner. Son «orps a été retrouvé en* 
viron une demi-heure plus tard.

CINQ ANS DE PENITENCIER
Kingston, 6 — John Hogan, qui a 

été trouvé coupable d’avoir pénétré 
avec effraction dans la demeure de M. 
J. H. Metcalfe, a été condamné A cinq 
années de pénitencier, par le juge Pri­
ce.

UN SOURD MUET QÜI PARLE
On mande d'Alhi, — Tarn, — qu’aux 

examens oraux dift certificat d’énivb*» 
primaire» »’«^»t pré* sen té, au grand éton­
nement de tou», un jeune »oiird-niuet, 
et l’étonnement a redoubh'* lor»«|u'on a 
entendn cet enfant répondre très claire­
ment aux questions qui lui étaient po­
sées ; le jeune Léon Barthe#, de Maza- 
niet, sourd muet, élève au Bon-Sauveur 
d’Alhi. a ainsi subi avec succès les 
épreuve» orale* pour l’obtention du cer­
tificat d'études.

Un léger incident s’est produit su 
court de cet intére»*snt examen : l’ins- 
liectenr primaire a interrogé lui-même 
le candidat sourd muet, mai* ce dernier 
n'a pu répondre ; il a expliqué qu’il ne 
powvait vrir le mouvement de» lèvres 
A cause de la barbe et «ie la moueta 
che que porte l’iu*pect#ur.

MU# Tender, tn#titutric#. a servi 4'm-

tA'rprète, et le sourd-muet a alors com*
pris «*t répondu.

UN NOUVEAU
SYNDICAT

Avec un capital de vlngt*o1nq 
millions

New-York, G — Un. Jionivea.ii syndical 
représentant un capital de vingt-cinq 
million» «wt on train d# so former, iri. 
Hier a eu lieu une ré 11*1 ion de tou# les 
fabricant# de malt du pay# et on & jeté 
l»*# ba&c# d’un arrangement pour eon* 
ti01er et mettre #«>ua une seule dir*o 
tion la fabrication du malt. Vingt com* 
pagniew qui consomment environ trente 
miKions do boisseaux de blé, par anné#, 
étalent ropréaentétv. On prétend qu’en 
s’uniseant ainsi, «*u mettant l’idujtrie 
sous un ««Mil contnTlo. une direction uni* 
que 011 pourra réduire le coût de Ja fa* 
brieation du malt.

TEOIS MILLE fEANOS POÜK DN 
JEU DE CARTES

C’est le prix qu’a été payé tout der­
nièrement, à l/ondres, un jeu de carte# 
anciennes provenant de la collection de 
lady < ’harlotte Schreiber.

<V jeu. qui a été adjugé A MM. Sothe­
by et Wilkinson pour la modeste somme 
«le «-eut vingt livres sterling, e*t bien 
«’onnii de» amateur» sous le nom de» 
Tarocehi di Mantegna, que lui ont valu 
b'» belles gravure» italiennes du quiu- 
zu’mo sièele «lent il est orné.

Il manque ms 1 heureusement à ce jeu 
unique en son e»i«èce, cinq cart«w dont, 
«m ne possède «pie !«•» fac-similé. S’il 
était complet, sa valeur, prétendent les 
«•oiinaiaseiirs, dépasserait 4,000 franc#. 
'Pci qu’il est. sou prix reprïWnte déjà 
plus «le 110 Trama» par carie.

II y n quelque temps, on vendait A 
Birmingham un jeu de cartes également 
trè» ancien dont chaque figure était 
celle «l’im personnage du temps de la 
reine Anne. Ainsi, le roi de coeur 
était représenté par le prince Geor­
ge» «le Dsminark, la «lame de carreau 
par la. reine de Danemark, la dame de 
pique par la princ«'as«* royale de Prusse, 
la dame do trèfle p^r la princesse Anne 
de Russie, et la dame de coeur par la 
reine Anne elle-même. Ce jeu a élé 
payé 1,800 franc#.

ALFRED OU GUILLAUME 
BALENSI ?

On va mettre aujourd’hui 
en jugement, à la cour 
de* #«*»»ions générale#, lo 
»i«'nr William A\ BeUwood, accusé 
d’escroquerie au préjudice de MM. Mar­
cus ot Cie, bijoutier» à New-York,, pour 
lesquels il se serait fait remettre à con- 
ditiou pour $20,000 de diamant# et de 
bijoux qu’il n’aurait pu ensuite représen­
ter ni en nature ni en argent. Depuis 
quelque* jours, le» journaux de New- 
York font grand bruit de cette affaire, 
qui est banale «*n elle-même, en assu­
rant quo le prétendu Bell wood n’était 
autre quo M. Guillaume BalenzI, l’an­
cien banquier parisien dont on a bean- 
ooup parlé dans le temps A propo# du 
jeune Max Lebaudy qui était connndan» 
le monde de la haute} gomme sou* lo 
nom du “ Petit Sucrier.”

Or, une dépêche d# Pari* reçu# par 
Toie de Londres dit que le Balenai déte­
nu ^ New-York porte le prénom d’Al­
fred et non celui de Guillaume, et* qno 
par conséquent ce n’est pas l’ancien ban­
quier d«* Max) Lebaudy. II «rt poaaibla 
que les débat» à la <*our de# session# gé­
néra ies jettent quelques lumière» sur 
cette question d’identité, en admettant 
bien que Hellwood ne soit pas le vrai 
nom de l’accusé.

GUILLAUME ET LE SULTAN
Constantinople, 4 — Orumbckow pa­

cha part pour Berlin, porteur d’une let­
tre du sultan pour l’empereur d’Alle­
magne. En route il s’arrêtera pour voir 
le roi de Roumanie. On considère sa 
mission comme très importante, vu la 
situation actuelle.

DERNIER ECHO DES FETES DU 
JUBILE

On sait qu«* pour clftfur*r dignement le* f#- 
te* du Jubilé de la reine Victoria, d’immen*** 
feux de Joie ont été allumée *ur tou» les points 
de r empire britannique. localité* ont rV
vrIIhA de *81e et certaines corporations «e none 
syndiquées pour organiser «les feux de Joie dé­
passant en grandeur et en éclat tout ce <9* 
avait été fait Juoqu lcl.

I» record appartient aux constructeur# d* 
navires de la «*lyde. dont la patiente Ingénio­
sité a obtenu un suecA* que la presse de tout 
le Royaume-Uni consacre aujourd’hui a*eo un 
ensemble touchant.

Ce feu de Joie monstre.cmnposé de cent tren­
te mille kilos de bols préalablement arrosé ds 
résine et de pétrole, mesurait quarante métrés 
de long s«ir dix métrés de haut. Il avait été 
construit de façon A ce que. trente secondes 
après avoir allumé la mèche, tout l’edlflc# 
fût en fe«i

Il n brûlé pendant plus de vingt-quatre heu­
res et. durant la nuit, on a vu de huit lieues 
A la ronde la flamme de cette torche ro|o*sa1* 
qui s’élevait A trente-cinq mètree dans le* 
airs.

Un pigeon-voyageur portant un. *n- 
neaii à la patte, avec le# initiales “A. 
R.. 30, 97.” c#t détenu prisonnier à Val­
ley field. I/O propriétaire recouvrera son 
pigeon que moyennant une récompense.

Allez, boire de Tenu de HeltZi 
(soda water) riiez. Scott, angle 
des rues de la Montatnie et Kte- 
Catherine. 230-2
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ZPETITES ANNONCES
LA SEMAINE COMMERCIALE

Montré»! 6 août
II faut avoir imm* grand** diapoaitioii 

à rofrtimiain? pour din* que U* commer­
ce eat actif et proapère en «e

...TARIF.

Elctveai rl«»»»»»

Emploi denmn<t«

Ch*mT»j-«ie m louer

Trou v®

• •

-ilO Mots

|M>ur
110 Cents

|t»ac mot
J extra

Situation -vacante

**«-rvaiit«* clen»ainter*

]25 Mots

Malaoii » louer
pour

A vendre
125 Cents

J*i*«»pri«*i «* h louer

J»«*rdi«

I (lr per mot
I extra)

44 Peraoiux»!,** Sic par mol

BFTlTATIOJfV VAC AXTKH

/" WN I »KM AN DK un»- nervant# général» m-
^ w < ham iHlr» la « uUin». au No K67 ru» 
Ht-Jkrnis, artglt- <1» la ru» Kachel 231-2

ON I>NMANr>K <1»« p»riM«nik»» pour faire 
d»» véicmrnls à la faPfi- 

qu». d»* i>«r»<>nn»H p«»ur Unir d»w
habit». d»» fill»» i»our fair» d»» hatHt« 
d'enfant», d»» i>»r«onn»» pour fair» d»» pan­
talon» »t d»» v«*t»*. H’adr»»>»»r k MrAdam». 
entré» »ur la ni» l^atour. K. A. Kmail and 
Co. 231 3

MAIKONH A LtOUEU

W L/>rKH Joli bureau bt»n éclairé, avec dl»l- 
^ a aïona. têléphoue i-ompna ; condltloaa fa- 
cll»a. S'adreater «2 Ht .1 acquêt, chambre No 2.

229 5

\lX)rKR--M*2 rue Ainh*rat. un haut de mat ton 
contenant 7 appartementt, loyer modéré.

6H4 rue Ainherat, un souLaaaament (OBt« nant 4 
m>parteu.• nta et ccurte. b'adMaaei a i*»H Awherst.

1

PKK DU

-- p -

$2.00 |«r 1000 |*teda «ur dcm bom 3e 
*«*iage à l'entrée au a Ktura Cui» a tma 
hn à OMite tentative d egfiurtAÜim »-hejt 
no* voietna. L'effet a’eu fera rudemeat 
aetitkr «"et hiver daiu* le» région* f*rrea- 

j tlértti l'on travaille pour le martelé
v »__ a il . | *»eu h.ta ta- ( nia et où, d aorè» le* aie.\<mim trouvons «tan* toute* le* t#ran< he* | . ..i,fHirence* actuel*»*, la •«Nipe de 1 hiver

'•ont énonnetuent rhinite. F le* r*4>ré 
*enran.La du t<oiniuer(,e m» sont rétrnia

La 4 courant 
H charretier avec tac »i

un llvr»4 dt reçu de 
cuir Bérompent» r * 

la*en retournant tu No 4H9 ru» William 232 1

I2KHr»r 
Hr,n»<

l'n tr«Mi»*»au d» cl»f». d» l’églia» 
-oura à rhAtel ftl»uni»r. par la 

ru* Bonsaeoure. Rérotnpen»* en le rapp«»r- 
tant à 45 Bonae«»ur». 231-2

TROUVE

de* < O 111 inert,-* ut* qui *out, en nomme, 
{ nataffaita, parce qu'ils rraarimM-ut «|uel- 

que c*ho*e de pis ; tuai» bien peu vous 
l dhont que le* affaire* sont meilleure* 
i que* l'année dernière.

Ihqmi* quelque* jour», ou a enregis­
tré un nombre pins «‘ousidérable que 
d'ordinaire de groMte faillite*.

<'elle de MM. Michel la-febvre et Cie 
fabricants de vinaigre*, roaserves, mu- 

I i luade*, eu*., appartenant i»ar eoosé-

à Montréal et ont ré*ulu de demander 
au gmivernetnent l'impoeition du droit 
d'exportarit»n aur le* ibllota autoriaé à 
la dernière *e**ù»n.

T**» ekportations en Ancleterre ne 
coBtinnent activeiant. Noos avons à 
signaler le départ, le îî courant, du troia- 
mâîa barque “Oœan** pi mit Oa#n, 
France, ave<* l.*».2î^i madrier* et mor-

fllBorvr — f'hl»n blanc, orelll»* n<*lr»*. 
1 taillé»». rolll»r cuir roug» 1^» pr^»prlé- 

tair* jourra I» ré< lamer A ht •tatlo-' d» f*u 
No 11 ru» Ontario. *n payant I»» fnu» 231-8

PERKONN KIj

MLLK IDA LABSLLB. directrlc» d* I Académl» 
St» Marie, après «voir passé quelques semai­

nes a Ht» Agathe des Monts, est revenu» a Mont­
réal hier. 232 -1

EMPLOI DEMANDE

(1ÜIHINIER—Un cuisinier ayant plus d» vingt 
_y années d’expérience dans les h6tela, restau­
rants, etc., désirerait un engagement soit a la ville 

•oit en dehors. Meilleures réferences possibles, 
^'adresser au No 169a avenue de l'Hotei-dt-Ville.

232 «

(lUIBINIRR FRANÇAIS demand» emploi dans 
un hôtel ou une maison de pension ; prix 

modéré. S adr***«r ou écrire A Léon Corblu, Hdx 
rue du Champ de Mars. 232- 2

IN8TITITTRICK-J«ui»e fille enseignant le fran­
çais, la musique et un peu l’anglais, demande 

pfaeè d’instgutrice dans une famille. S'adresser a 
W,” bureau de poste, l'ointe Claire. 232 -2

SITUATION T» KM ANDf'.K Am u n mart hand de 
campagne. Agé de quarante ans, ayant uue 

bonne Instruction commerciale, demande une si­
tuation. lionne* références. S’adresser A. 8., bu­
reau du fnfiutttJi, T rois-Rivières. 232—3

MAISONS A LOUKR dans une banlieue fas- 
lilouable et prospère, toute» les commodités, 

de *6 a 1-3100. Wadreseer S fi W badgley. 45 
ru est Jean 2 4.0.9.11,13,10. 1m,20

DIVERS

CI1AMKUEH A LOUER

\LOI KH—Trois chambres meublées, sur le mê­
me étage, dans une famille de deux person­

nes, avec la pension si on le désire, 79 Ste Eli sa- 
b.tb. ___________ 296

VI^OI’FR belle grande • harubre meublé» 
ou non. lias prix. 2097 

ri n», seconde porte de la rv

SITUATIONS VACANTES

DN DBM AN DE une personne de confiance, 
française ou belg-e. ayant de l’expérien­

ce, pour avoir aoLn de deux enfant*. Condi­
tions particulières et avantageuses. Réponse 
B. P., 3942. 227 5

(\N DKM ANRK un» cuisinière ainsi qu’une fllle 
/ de ssile, au No ‘JH Ste Elizabeth. 229 n

■ ^le-l ’«the 
iéffry. 231 2

(iHAMIiRES—I>eux messieurs ou couple marié 
trouveront grahdeb chambres en avant, très 

| propre», élégamment meublées, avec gaz, bain,
I eau chaude sur le même plancher; aussi, excel- 

Bltsahsth

( filAMURE Belle chambre dedevsnt meublée 
pour un couple; usage de la salle et de la 

cuisine; (arnllle privée, pae d’enfants. 427 ave- 
uu•• Hotel d.- Ville. 232 3

(vN TROCVKRA — Chambre et bonne pension 
” pour $2 50 par semaine, usage du salon,

\ü MARCHE. BOBSBCOURS— A partir de ven­
dredi pro< hatn. IS 5 courant. M Joseph Ol- 

1 rard. qui tient Petal portant lee Nos 40 et 4i occu- 
I pera l’étal portant les Nos 7 et 9, au même mar- 
! ché. 290—3

\BCmT 4 PKKTBR t 1 prê­
ter sur première hypothèque, par montant 

pour convenir a l’empruntuur. N. Vermettc, 574 
rue Craig, chambre 44. 229—4

J’AI UN ACqL'F’.KErR pour maison de $1,000-
J. A. C HAhLAND, Itfl* Notre-Dame. :1b

ON DEMANDE 4 acheter des certificats d» 
dépôts de la banque du Peuple. S'adres­

ser 4 L. T. Dorais. 2u7 dt Jacques. 209—n

piano et balcon, No 345 Ave Duluth- 232-2

ON DEMANDE un» servante de bureau, de 8 
a. m., a b p. ni., aussi d’un mé rage sans en­

fants pour prendre soin d’un bas de maison. S’a­
dresser au No 9H St Duals. 230 -3

ON J HOMAN DH une nervante générale mu­
nie de bonnes» références. Pan de lavage, 

devrti étr» bonne culninière. S© présenter 487 
rue Sherbrooke. 231—3

N DEMANDE une servante bien recom­
mandée, adresae, No 9 Carré 8t-l>ouia.

231—3
lü

A VENDRE

\ VENDRE Chance sans pareille. Un magasin 
de tabac, fruits et bonbons avec flxturus, sur 

la rue Ht Laurent, loyer, chauffage, lumières, taxe 
d'eau gratis, Il faut vendre de suite. 8'adresser A 
L. T. Dorais, 907 «ue Ht Jacques. 209 n

\VENDRE — Pour tout le monde—Bola 
. pour allumer le poêle, etc., 42, érable 
coupé. $2.50, blocs d© mouline, longueur du 

poêle. 91.50 . blocs d'éplnette. $1.75 le voya­
ge, livré dan» une partie quelconque de la 
ville. J. C Maodiarmld, Carré Richmond. 
Téléphone 8353. Itt8—n

\ VENDRE, él le Toyage, bots sec de moulin, scié, 
livré à domicile chex O. VaHlancourt, 374 rue 

Beaudry. Tél. des Marchands 231 10-n

"YN DEMANDE un cuisinier, s'adresser im- 
J médUitement 112 rue Ste-Elisabeth. 231-3

N DEMANDE une servante pour prendre soin 
des enfants, au No 602 av. Delorimier.

232-1
3

ON D K M AN 1) Ë des «lies pour arrêter ( laquer) 
les boutonnières, emploi permanent, aussi 

tin jeune homme pour apprendre un métier, au No 
1 Place Mont Charles.__________ __________ 232—1

ON DEMANDE un cuisinier sur un bateau dra­
gueur (dredge) Ala campagne; gages $12. 

l’adresser au capitaine Halcro, bac a la tortue,

t, o.. ou A chambre 70, édifice de la Canada Life, 
ont réal. ______________ 232—1

V VENDRE -Cue bonne salle à dîner et loge­
ment privé, pour cause de dissolution de 

société. 617 rue Craig. 230 -4

\ VENDRE — Il nous reste encore de no- 
. tre gros stock, 25 bicycles Météor 1897 
les plus nouveaux, «u prix excessivement ré­

duit de 137 c hacun pnrtout. (iarantls pour 
un an. Envoyez chercher le catalogue et la 
description. T. D. Buzzell and Co., mar­
chands à cosnmtaslon 730 A 740 rue iv»rches- 
ter. 381 •

V VENDRE une épicerie, coin de rue. 
Ecrire B. P. “La Presse'’. 231—0

ON DEMANDE une servante au No rue St
Elizabeth. 2

(\N DEMANDE des personnes pour faire des che- 
mises A la machine, des personnes pour as- 

•emtder et pour faire des manches a la machine a 
deux aiguilles, des personnes pour tourner et pi- 
juer les collets et manchettes . aussi, des person­
ne» pour ourler a la machine très rapide, 481 rue 
it Paul.__________________________________ 232—1

DEMANDE une modiste pour la campagne. 
S'adresser 1604 rue Ontario. 232—1O

ON DEMANDE une servante. Pas de lavage. Au 
No 1031 rue St Denis. 232—1

ON DEMANDE un barbier, place permanente, 
au No 212 rue McGill. 232—1

ON DEMANDE des bonnes Allés de moulon et de 
tables pour travailler dans les chaussures, 

No 425 St Tlmothé.______________________ 239—1

N DEMANDE un barbier au No 3611 Notre- 
Dame.__________________________________232—1

,N DEMANDE immédiatement un jeune hom-

O

VVENDRE Une épicerie non licenciée, stock 
environ $4'>0. loyer $16, coin des rues Domi­

nion et Richelieu. L. Etbier. 232—3

VVKNiiRK—3c la livre, biscuits au soda brisés, 
frais et propres, en barils, contenant environ 

40 Ibs chacun ; nous n’exigeons rien pour les ba­
rils. Christie, Brown à Co., 264 rue St Charles Bor- 
romée. 232—8

HF-MKRCIF.MKNTS Je remercie 8t Antoine d'a­
voir exaucé ma prière dans une grave mala­
de plus avoir obtenu du soulagement d'un 

mauvais panaris. Dame A.H. 232—1

\T01 I POI7TB9 faire $2.600 en plaçant *
» sur une propriété centrale A moins d’une 

année. Ecrire D. L. D., bureau de La Pkkshk.
230—3

X Allez chez De Lorimier X
Pour Chemises blanches, 50c et 75c. Che­
mises Blanches, valeur extra a $1.00. Cra­
vates de toutes sortes a 25c et 50c. Crave es 
blanches A 25c la douz. Grand assortiment 

de Corps et Caleçons de 50c en montant.

XI09I *1 1700 r«i» Notre
Tki.bphonk 1088. 226-n W

qiient à lu bran» h** d* rèpirsfio ; »***Ue et*ux, ^arj^» pgr I> W t 'ampbell. 
di* MM. Robert Limon .*t <V, «uav-| l«. marché U al p*t toiyjotira dan»
fois uoherlson. l/inton and ('»».. apjgtr |o mAnn» état d» stagnation, no* rom 
tenant à la brand»* d^ mar<4iHndiiMrt mrrçant* n’arhrtant que pour g'asstaTir 

. eèrhrs, M>nt Ir* prinrir»alr«i rt Un iJus m n4, pourant éeoater qua d^ lots da 
I réi rnu** , ce» dam maison* datant de détail A df*s prix qui lour prrmrttput à 
i nombra d'amiAaa, mai# il faut dira qua «- • — ^
! la maitom Mi<*hr| I*»f»bvra et Uia, u'a 
( jainaiH pu *t* ralavar »Iu «-oup pi*rtè par 
! la KU*pen*ion <la» (laif^mant* de la Ban 
| qiu* du IVupb*, et «411a la maiwon ttobart 
j 1 du ton and ( V». n'a jamai» paaKé ptoir 

fair»? de i’arxant.
Si !♦** affaire* du haut commarra «ont 

: i*lun ou moin» pré<*air***, raü» dt» détail 
no «ont guère plu» aatisfaisama*. an ra 

: qui «vtucarna la villa. I*» rtntmage forcé 
parmi notre population ouvrière a di- 
niinué énormément sa oaparitift da con- 

■ *<'ruinâtion et nurtout sa capacité de 
paiament. Malgré la diminution dan* 

i le nombre des marrhands dan* toutew 
! leg brancha*, pro* lui te par le* failHte* 
j depuis une coupla d'année*, le romm«*r- 
ce praticable est encore restreint pour 
que tou» ceux qui aont encore debout 
puissent vivre et faire honneur k leurs 
engagement*.

La concurrence de* grands magasins 
fl départements est terrible pour le» pe­
tits commercant*, et ces grand» ma­
gasins eux-infanes ne réussissent A créer 
autour d’eux une demande quelconque 
qu’au prix de la plu» grande publicité 
et souvent d’onéreux ëacrïfice».

A Ja campagne, les affaires du détai' 
aont assises *ur de» bases pli» solide».
I>a récolte de foin est médiocre, mais les 
grains promettent un rendement satis­
faisant ; dana notre région, par exem­
ple, l’avoine est plus belle qu’on ne l’a

|*eine de payer leur* frais.
CHARBONS

Quoiqu'il n’y ait encore rien d’officiel, 
!e* commerçant» s'attendent à une 
hausse immédiate de 25c par tonne *ur 
le charbon dur. De fait, il» s’atten­
daient h cette hausse pour le 1er août. 
Ia'h commandes de la consommation 
sont assez bonnes et les livraisons sont 
actives.

CUIRS ET FEAUX
I^a demande en cuirs est lente, elle 

ne s'adresse plus guère qu’à de petit» 
lot* de réassortiment ; les manufac­
ture* travaillent à l'échantillonnage de* 
chaussures de printemps, que le* voya­
geur» offriront cet automne au commer­
ce. Mais les prix restent fermes et 
l’on constate une véritable rareté dans 
certaine» lignes de cuirs, vu la diminu­
tion de la production des tanneries de­
puis quelques mois.

I>es peaux vertes sont ferme* aux 
prix de Hc pour No 1, 7c pour No 2, ttc 
pour No 3. k la boucherie : les peaux de 
veaux valent fie et 6c pour Nos 1 et 2 
respectivement. I>es peaux d’agneaux 
ont été haussées de 10c et sont payées 
35c la pièce. Ia*s peaux de moutons 
tondues valent aussi 35c la pièce.

DRAPS ET NOUVEAUTES
F>e commerce de gros a eu à faire

MAURICE PERRAULT
AUC’Il ITJ0C7TK,

15 COTE ST-LAMBERT—15
228-n

ARTHUR GAREAU
...Chirurgien-Dentiste...

m RUE ST-DENIS, coin Dorchester

Couronn»» »n *t ou »n porcelaine posées sur 
▼teilles racines. Dentiers en or, aluminium ou 
caoutchouc. Dents extraites sans Aoaleur. Tél. 
Bell 6840. Bureau du soir de 7 4 8 hrs.

1 60—1,M. j.v.s—n

A VENDRE—Collectlon complète du “Monde
Illustré,” les dix premières années reliées. 

S’adresser A Dlle Audet, couvent N.-D. de Lourdes, 
entre 7 et 8.30 hrs p.m. 232—2

V VENDRE—Un bon fusil 4 2 coups, avec car- 
nler et cartouchtère ; bon marché pour ar­

gent comptant. S’adresser au No 24 rue Maison­
neuve. 232—2

A VENDRE —4 fusils No 10. 4 cartouches, au No 
.z a 640 rue Notre-Dame. 232—2

4 VENDRE Un étal do boucher, situé au No 
_zm. 1500 rue St Jacques; une des plus belles 
places de la ville. Pour informations, s’adresser 
Z. St Pierre, sur les lieux. 232—2

O me instruit, Intelligent. Capital requis cent 
piastres. Salaire et part bénéflctable ou s'asso­
ciera, gérera bureau et affaires, articles payant. 
Manuf acture. Ecrire B. O. La Presse. 232—1

ON DEMANDE un apprenti ayant un peu d’ex- 
pértsnos dans la manufacture de poêles en 

Scier, aussi un faiseur de patrons. S’adresser 
Hoolahan <£ Vézlna. 2186 Notre-Dame. 232—1

ON DEMANDE des garçons (bell boys) à PhAtel 
St-J âmes, (i. Forest, prop. 232—L

ON DEMANDE des poseurs d’appareils à eau 
chaude, au No 664 rue Stc-Catherlne. 232-1

ON DEMANDE une bonne française (de France) 
parfaitement recommandable et entendue 

aux soins des enfants. Rép. Boite postale 2342.
232-6

ON DEMANDE un Jeune commis d’une couple 
d’années d’expérience dans le commerce de 

ferronneries, devra fournir de bonnes recomman­
dations, s’adresser au No 488 rue St-Jacques.

232—1

ON DEMANDE une bonne couturière pour faire 
pantalons et vestes de pratique, ouvrage a 

l’année. Bon salaire. Ecrire 4 Courval A O’Borne, 
Coatlcook, P. q. __________________ 232—1

ON DEMANDE un bon commis d’épiceries, sa­
chant très bien l’anglais, avec de bons certi­

ficats, chez .1. J. Aucimlret Cle. 232—1

æ \N DEMANDE des maçons, aussi des prix pour 
V " la pierre fine. S’adresser M. Rochon, angle 
des rues sherbrooke et Clermont, Westmount.

232—1

H'PIPERIK A VENDRE, avec logement, bonne 
i cave, écurie, etc. Bon centre, peu de dépen­
ses. Ix>yer$ll par mois seulement. Chance ex- 

oeptloimslls pour on© personne qui désire BVt.iblIr. 
S'adresser au No 253 rue Rivard ou 517 Mont- 
Royal. 230-3

PROPRIETES A VENDRE

\VENDRE—Une maison 25 x 40, avec façade 
en pierre, deux logements, au No 384 rue St 

Urbain, Annexe de Montréal. 232—1

Dentier Garanti — $10.00
Dents posées sans palais. Obturation en or, pla­

tine, ciment, extraction sans douleur.
A. K. V ABKBOX'CEI R. L.C.D..

265—n Chirurgien-Dentiste, 205 Ht Hubert.

FRANCHERE
JKJ DENTISTE

flraduêdes Ftats-UnlsetduCa­
nada. Professeurau collège den­
taire. Extraction des dents sans 
douleur. Procédés américains 

les plus récents. Couronnes en or et aluminium. 
Dents et dentiers de tous genres. Prix modéré.

ftU'K-CATlIRRIJVE,
156—n (Vis-à-vis Dupuis a Fkkrbsç

\ VENDRE—Une propriété au No 500 rue Al­
bert, Ste-Cunégonde. S’adresser F. Rochon, 

14 rue Quesnel. 232—2

V VENDRE OU A LOUER -Une tannerie, bon 
pouvoir d’eau, situé é la tète du lac St Fran­

çois. S'adresser Damase Carrier, Lambton, Hcaure, 
qué. 232—1

ON DEMANDE un barbier pour Pbiver, garçon 
préféré. 1050 rue St Jacques. 232—1

ON DEMANDE immmédiatement 3 filles d’ex­
périence pour travailler dans les pantalons, I 

ouvrage de première classe. S'adresser, J. A. j 
J'leau, 246 St-Jacques, chambre 15. 232—1

ON DEMANDE! de bonnes filles de moulin, | 
bons salaires, $5 et $6 par semaine. The i 

Tetrault Shoe Co., 1193 de Montlgny. 231—2 j

ON DEMANDE une fille de chambre et une ;
cuisinière munies de bonnes références, 1 

inutile de se présenter sans cela. S'adresser !
1097 rue I\»rrhester. 231 2 |

C1ARRIEREURS — On demande 25 carrlé- 
J reurs. S'adresser ft 11. Llonais, l'après- 
midi. ft la carrière, haut de l'avenue de i^>- 

rlnaler. 231—2

PERDU

J>KRDU r© matin, cinquante six piastres en 
billets de banque; cinq de dix, un de cinq et 

un de un. Récompense libérale ft celui qui le rap­
portera ft Jos. Deschatelets. 354 rue St Hypolite.____ _____ 282—1

1>KRDU D’un pâturage sur le chemin du Sault, 
un cheval marron, crinière couleur argent, 

queue courte, boite de l’épaule gauche et le poil de 
cette épaule est tombé tt cause des médicaments 
qu’on y a mis. Prière de le ramener a W. Temple- 
imtn, boucher, 471 rue St-Laurent, cité. 232 2

1>KRDU Sur la rue Rt-Domlnique. entre l’avenu» 
des Pins et la rue Napoléon, un porte-monnaie 

en cuir bleu contenant $4.00. Récompeme au No 
603 rue St-DomInique. 232—1

I>ERDU- Le 5 août, sur l’avenue du Parc et 
Mont-Royal, un rouleau de plans do bâtisse, 

récompense a celui qui le rapportera au No 318 
avenue du Parc, Montreal Annexe. 232—2

I>KRPU Samedi un chien épagneul noir (cocker 
spaniel) avec collier rouge orné de broquettes 

argentées; $5.00 de récompense A la personne qui 
le ramènera au No 432 rue St-Jacques. 232-1

1>ERDU — Près des rues Ontario ©t Salnt- 
rharles-Rorromé». un anneau de maria­

ge uni, t l'intérieur duquel est gravé le m«>t 
“Ml/.pah”. La personne qui le rapjK>rtera au 
No 262 rue St-Uharlos Borromée sera ré­
compensée. 231—1

A H4>1 K > T A l'RUTKji 
| ML' K fâteiMllAItifc •« VP4»T1IE<IUR

Aux Fabriques et Municipalités. On ds- 
nittnde des agents d’assurance sur la vis.

O. LKHEK.
Bâtisse Run Life, 1766 Notre-Dame, Mont-| 

Iréal. Téléphone 144«. 82—n—F

Acheteurs, vous trouverez 
que vous épargnez votre ar­
gent en achetant vos chaus­
sures chez Alfred Desmarais, 
1467 rue Ste-Catherine9 car il 
les vend bonnes et à bon 
marché.

jninais vuo. L’orge a ^galomont une preave de bonne volonté, cette semai- 
très belle apparence, ainsi que les pois ne. vis-fl-vis nombre de elient». dont 
et les pommes de terre ; mais le sarra i bUleta venaient k échéance le 3. Les 
Bin a été Kénèrnlement semé trop tard 1 ventes sont assez nombreuses à la cam 
pour atteindre la maturité avant les pre­
miers froid* et la récolte de ce grain est 
douteuse. Les fruits i*e donneront ffof1 
ro qu’une demi-récolte. L’industrie lai­
tière, dan* notre province, est prospère 
et aide énormément au commerce de la 
campagne ; les prix sont bons. La seule 
difficulté c'est que les pâturages sont 
moins abondants que les année» derniè­
res et le Tait, par conséquent, est pro­
duit en moindre quantité, ce qui dimi­
nue la production de beurre et de fro­
mage.

L’échéance du 4 août, assez ehargrèe 
pour les comptes de marchandises Mè­
ches, a été honorée d’une façon assez 
satisfaisante, quoique nombre de re­
nouvellements aient dû être consentis 
par les maisons de gros.

ANIMAUX DE BOUCHERIE
Ijo commerce d’exportation de bétail 

vivant n’est pas en veine depuis quel­
que temps : les ventes de la semaine 
en Angleterre laissent les exportateurs 
eu perte et cela dure depuis fri long­
temps que ces négociants commencent 
5 se décourager. Leurs achats sur no 
tre place sont dêvenus maigres et les 
prix qu’ils veulent payer sont bas : ne 
dépassant pas 4c pour les bêtes k cor­
nes et 3c pour les moutons.

Aux abattoirs de l’est, hier, il y avait 
en vente 700 bêtes k cornes. 7700 mou­
ton*, autant d’agneaux et 200 veaux.
I>a demande de la boucherie a été as­
sez active pour suppléer A. l’apathie des 
exportateurs et les prix réalisés ont 
été satisfaisant». On a payé pour les 
boeufs de choix de 3% à 4c pour les 
bonnes bête*, de 3% A 314 pour les 
communes de 2 fi 2Mjc. Le «mouton* se 
sont vendus plus difficilement, l’expor^ 
tation n pris quelques lots A 3c et la 
boucherie a payé 2^c la livre. Les

pagne, mais très fractionnées, les ache 
îeurs se tenant sur une grande réser 
ve. En somme, il n’y a pas d’amélio­
ration sensible dans le* affaires, com 
me le constate d’ailleurs la disparition 
assez récente de trois maisons de gros 
de la place. Il n’y n pas de change 
ment de prix à signaler dans les gran 
des lignes.

EPICERIES
lie commerce d’épiceries est un peu 

plus tranquille, et les marchands de 
gros en profitent pour prendre quelques 
jours de vacances. Le marché des su­
cres est modérément actif à des prix 
fermes, et sans changement. A l’étran­
ger. les sucres bruts sont fermes et en 
hausses. I^es mélasses sont bien te­
nues et s’écoulent tranquillement. Les 
sirops sont sans changement.

les fabricants de conserves de légu­
mes font des offres à livrer au commer­
ce à des prix qui, ouverts assez bas, 
commencent déjà à raidir ; ainsi les 
prix cotés pour les pods canadiens en 
boite* sont déjà en hausse de 10c sur 
les premières offres. I>e saumon en 
botte s’offre à bon marché ; le saumon 
rose peut être acheté à livrer à partir 
de 90c et les bonnes marques de sau 
mon rouge à $1.15. Ia>s homards sont 
fermes et resteront chers toute la cam 
pagne.

Il y a une baisse de ^4 à '/gc sur le 
prix de quelques empois canadiens : le 
Cornstarch, de la fabrique d’Edwards- 
biirg. est baissé de ^>c, et le Canada 
Laundry Starch de ^4c.

Les pommes sèche* et évaporée» sont 
eu hausse ; on cote aujourd’hui : pom­
mes sèches, au quart, S^c, en plus pe­
tite* quantité*. 4c : pommes évaporées. 
5»aV et Oc. Le* neix écaillées font 18c 
et”l9c la livre.

Un des principaux fabricant* de ta
agneaux se sont vendus de $2 à $3.00 : ^nr vient de mettre sur le marché un 
et les veaux de $1.50 à $5.00 la pdéce. j nouveau format de palette* et de pa- 
BEURRE, FROMAGE ET OEUFS qnet. pour détailler aux prix antérieure

AVIS
»—LA MAISON—*

CHAPUT - FRERES
No. 132 NT JAC’QITEN 

Edifice Anrlrn Bnrrmi d» osto
----- A--------

A prêter sur billet 
de premier ordre.

Consultations do 4 ft 6 hrs p.m. 34—1-m-v -n
$10,000

Allez chez Scott ponr avoir 
de la crème à la glace, angle 
des rues de la Montagne et Ste- 
Catherlne. 230—2

Nous avons encore à constater de la 
faiblesse ‘dans le marché du beurre.
Tout ce que les commerçants veulent 
payer pour le beurre de juillet de choix 
en tinette c’est aujourd’hui IB^c. On 
]Hvurrait peut-être obtenir des exporta­
teurs 17c pour de* beurres de choix en 
boîte», mais c’est difficile. Nous cotons
le marché, pour les fabricant» de I , „ ,

en tinette», et de 1(3% il 17 en ,?n.1Pnt Imnf- <lllcM<'ue f,ans *ran']e ac- 
boîtes. Le beurre des townships ne vaut
guère pour le détail, que de 12 à 14c. FERS. FERRONNERIE, ETC.

I./es oeufs mirés valent de 10^4 & 11c. i marché de la ferronnerie est tran-
la douzaine, rn cftblnfframane de Li- q^ju^ avec des paiements médiocre* et

au nouveau tarif. Il a cessé de fabri­
quer des 3. 7 et 12 à la livre et les rem­
place par des 16 à la livre. En même 
temps il a haussé ces prix de le à 2c 
par livre.

Le» nouvelle* reçues du Japon cette 
semaine par le câble cotent le marché 
ferme avec tendance à la hausse. Le 
marché de» thé* sur notre place est êga-

verpool cote les oeuf* canadiens pesant 
15 livre» les 120, à 5* 6d.

Le fromage se tient ferme ; la haus­
se dan» Ontario se continue, et quoi­
qu’il »o fasse peu d’affaires en fromage 
de Québec, les détenteurs de lots de eo- 
lort* de premier choix demandent 8c. 1 maTc^^ spéculation ont baissé de

sans changement dans les prix des li­
gne» régulière*.

GRAINS ET FARINES
La réaction attendue à Chicago sur le 

blé s’est produite hier ; le* cour* du

Il a été vendu des townships en se 
ronde» mains à 8%c. I>e marché pour 
le bon fromage de la province peut être 
coté ferme A 7% ou 7%e.

A Broder il le, hier. 6.000 à 7.000 meu­
les se sont vendues entre 8% et 8t£c, 
la plus grande partie à ce dernier prix. 
A Kingston on a fait 8%o pour 675 
meules : à Listowell, de 814 è 8%c. 
pour 7,000 meules ; à Lindsay, do 
S 1/16 A 8% pour 1.900 meule» ; ff 
Chesterville, Stfcc pour 512 meules.

BOIS DW CONSTRUCTION 
l/a mise en vigueur du droit de

près de 3c dans la journée, avec l’aide 
d'une baisse de 2^»d. A Uverpool. J/e 
maïs a baissé aussi, mai» l’avoine a été 
ferme. Cette réaction ne sera probable­
ment que temporaire, mai» on ne peut 
pa» être certain qu’elle en restera là.

Notre marché des grain» a été un peu 
plus tranquille, mai» le» prix sont res­
tés fermes. Le blé d’Ontario vaut 75c 
pour > roux et 76c pour le blanc, aux 
stations ; l’avoine est cotée 2S*4c par 
34 livres en entrepôt à Montréal, et les 
pois 54c par 60 livres.

Les farine* n’ont pas été affectées par

1a baisse de Chicago, elle* restent fer­
me* aux prix d’hier.

Hl’ILES PEINTURES. ETC.
L’huüe de pétrole américaine est en 

bai*#e de et *e cote : A<XDé, 
an char, IT1*** en moindre quantité ; 
Astrale. *au» cftangetuent à 2Ï1«aC.

le*» huiU-* industrielle» sont ferme*, 
principalement les huile» de lin, qui ont 
haussé en Angleterre ; mais le* prix ne 
aonr p*s changé» ici.

L’essence de térétieuthine a été haus­
sée de 3c par gallon ; elle se rend 45c 
en lots de demi-gros,et 44c en gros lots.

I^es peintures et le* verres à vitre* 
•ont très fermes aux prix déjà cotés.

8ALAIKON8
l/e lard salé a haussé de STOfce à Chi­

cago depuis quinze jouiw ; mais on vend 
encore ici le short eut de l’ouest à $15 
le quart. I<e 'an! canadien est ferme, 
san» Rangement. La graisne Fairhank 
('onqmiaéc a haussé de 21/*c, «die ae vend 
aujourd’hui : en lots de moins de 25 
*eaux $1.27% ; de 25 à 50 seaux, $1.25; 
de 50 fléaux at phi*. $1.22^c.

Pas de changement dana les autres 
lignes.

HARDIS VOLEURS

Bearnsrille, Ont., 6—lai nuit derniè­
re de* voleurs ont pénétré avec effrac­
tion dans le bureau de poste de ce vil­
lage et en ont fait sauter le coffre-fort, 
fin pense qu’ils n’ont pu s’emparer que 
d'une trentaine de piastres.

DISPARITION MYSTERIEUSE

New-Market. Ont. 6 — Peu après 
minuit, mercredi dernier, un nommé Jo­
seph Slacker, e*t disparu de sa maison 
et. depuis lors, toute* les recherches 
pour le retrouver, faites par la famille, 
n’ont donné aucun résultat.

“ DROIT ET COUTUME ’»

A M. le rédacteur de la “Presse’*, 
Monsieur le rédacteur.

Sous le titre ci-dessus, votre numéro 
du 31 juillet dernier, rapporte une cer­
taine discussion intervenue entre deux 
représentants de deux compagnies fai­
sant. affaires à Montréal, et qui aurait 
donné lieu à un pari.

L’un de ce* deux agents représen­
tait la “Sun’*, compagnie d’assurance 
sur la vie. du Canada.

Je dois dire que ce dernier avait rai­
son, en prétendant que lorsqu’un paie­
ment a été fait — c’est-à-dire 10 p.c. — 
comme partie du parement de la pri­
me, l’assuré qui meurt avant l’expira­
tion des jours de grâce qui lui sont ac­
cordé», c’est-à-dire dans les huit se­
maine» de la date de rémdssion de sa 
police, à droit A sa réclamation.

M. VaJiquette, agent de la Canadien­
ne, l’autre parieur, qui était d’opinion 
contraire, a en conséquence perdu son 
pari, n’en déplaise aux informations 
qu’il prétend avoir prise» auprès de 
MM. Geoffrion et Larivière qui, je 
n’en doute pas, ont dû donner leurs 
opinions sur de* question* autres que 
celles qui nous occupent.

Avec remerciement*.
Monsieur le rédacteur,

Je demeure votre très humble,
JOS. OAUVREAU, 

Asst. surintendant.
Montréal, 4 août 1897. •

Maintenant, M. le rédacteur, la let­
tre qui suit, parle par elle-même, et 
mettra fin sans aucun doute au diffé­
rend, en donnant justice à M. Cousi­
neau et éà la Compagnie :

Montréal, 4 août 1897. 
M. Jos. Gauvreau,

Asst. surintendant.
Cher Monsieur,

Je réponds avec plaisir à la demande 
que vous me faites de vous écrire une 
lettre, concernant la responsabilité de 
notre compagnie, lorsqu’un re­
çu “ interm ” a été donné par un 
agent duement autorisé, comme partie 
du plein paiement de la prime.

Dans le Department Thrift. Voici : 
Ia “Sun”, compagnie d’assurance sur 
la vie du Canada, est responsable de 
la réclamation, lorsqu’une police a été 
émise, et qu’une partie de la prime a 
été payée, si l’aasuré meurt avant les 
jours de grâce accordés, c’est-à-dire 
dans les huit semaines de la date de 
l’émission de la police.

Votre dévoué,
CHARLES PIERCE.

Surintendant.

—Grand Piano droit. cabinet, de 
Refir Bros., le plus grand qui soit fait ; 
prix primitif. $550. maintenant $250 ; 
ce n’est qu’une des nombreuses» occa­
sions d’acheter un piano à bon marché 
durant la vente, pour cause de déména­
gement, chez

NORDIffEIMER,
4, 6 213 nie St Jacques.

ON DEMANDE VOTRE NOM
d© vous envoyer gratis notre livre “ Le Guide 
dealnventeurs ” Marion Si Marion, Experte 
en Patentes. 185 rue St. Jacques, Montréal.

—L’Ane qui revêtit la peau du lion 
fut le premier A regretter d’avoir agi 
ainsi. Les marchands qui offrent de* 
substitutions n'auraient pas plu* de 
succès, si chaque acheteur était tou­
jours sur le qui-vive pour découvrir les 
fraudes et imitations. n

MbiILHAC ET LES
MATHEMATIQUES
Un refus motivé

Un chroniqueur parisien raconte en 
! trait de Meilhac. — aussi joli qu'un* 

comédie — de Meilhac ne pré*«-utaiit au 
twccalauréat ou même à l'école poly­
technique et venant—lui pourtant fort 
timide encore et condamné à rester ti» 

i mide — dire à un des professeurs char- 
j gés de l’examiner : “Monsieur, je v*ia 
i faire appel à votre bonté, je serai refu- 
I *é demain. Mais je vinidrais pourtant 
: ne pas faire trop piteuse figure devant 

mes juges. Je ue sais pas un mot de 
mathématique* et vous me donnerez 
plu* mauvaise note, ai vous voulez. 
C’est celle-là que je mérite. Mais ayea 
la bienveillance extraordinaire de m’in­
diquer tel ou tel problème que je pio- 

| obérai d’ici à demain et que j'aurai le 
temp* de préparer, de manière que mon 
père, qui assistera à l'examen, ne me 
prenne jais tout & fait pour un imbé­
cile r*

—Voilà, ré|>ondit l’examinateur, a*- 
sez surpris de la demande, une étrange 
supplique, et je ne demanderais qu’à 
vous donner l'occasion de faire figure 
devant monsieur votre père. Mais c’est 
impossible. On ne peut d’avance indi­
quer à un candidat la question qui lui 
sera j>osée.

Sans doute, monsieur. répliqui 
Meilhac, s’il s'agissait d’une réception 
Mais puisque je serai refusé, puisqut 
je vous prie de me donner la boule noi 
re que je mérite et qu’il ne s’agit qui 
de faire plaisir à mon père, en lui fai­
sant illusion.

Ive savant qu'avait choisi Meilhac 
pour cette confidence est à la fois le 
plu* érudit, k* plus aimable et le plui 
juste des homme*.

Il regarda un moment ce candidat 
suppliant, qui lui demandait la faveui 
de dorer, comme une pilule amère, cet­
te inévitable boule noire. Et, au boni 
d’un moment, il se mit à rire :

—Eh bien, »oit ! dit-il. Je vous pose­
rai deux question* : l’une que je n« 
vous indique point, l’autre que void 
et que vous pouvez préparer — pour 
l’honneur ï

Et il indiqua à Henri Meilhac je ne 
sais plus quel problème.

Le lendemain, & l’examen, le profes­
seurs répétait au futur auteur drama­
tique la question qu’il lui avait indi­
quée la veille.

—Veuillez me dire, monsieur, etc.
Et Meilhac demeurait bouche béé.
O’était le problème indiqué. C’était 

le problème qu’il avait travaillé. II res­
tait muet. On semblait lui demander 
de l’hébreu. Il n’en savait pas un mot.-

Refueé, il le fut. Il l’eût été de toiit- 
tes façons. Mais son père dut penser 
que son fils n’avait point précisément 
la bosse des mathématiques.

Bien des années après, Henri Meil­
hac. retrouvant à l’Académie françai­
se l’homme éminent et bon qui l’avait 
interrogé jadis — c’est M. Joseph Ber­
trand — lui disait en souriant :

—Cher monsieur Bertrand, depuis le 
jour où vous avez bien voulu m’exami­
ner. je n’ai pas appris à calculer ï

Mais la vie. dont il riait d’un rire A 
la fois subtil, amusant et amer, ne lui 
avait pas. du moins, appris non plus 
l’ingratitude.

Ce ne fut pa» un “homme heureux 
c’était — comme le héros de son der­
nier livre — un homme qui se h Ata it 
aussi de rire de tout de peur d'être 
obligé d’en pleurer.

A SHERBROOKE
Le* morts subite* et les accident* ont 

été nombreux dans le mois de juillet. Le 
coroner Woodward dit qu’il n'a jamais 
tenu autant d’enquête» dan»; un «ml 
mois, depuis trente-six ans. que pendant 
le moi* de juillet dernier. Il y a trente- 
six ans, M. Woodward avait temii jus­
qu'à douze enquêtes dans une semaine, 
mai* la loi a été amendée depud* lors, 
et il n'est i>as nécessaire maintenant de 
faine d'enquête dans les cas de mort» 
par coups de soleil ou excès de chaleur.

—Homère Desfaamaiis. fil* de M. Paul 
Des’harnais, de cette ville, s’est fait tuer 
vendredi dernier dans la forêt, près d® 
Bulwer. I.e jeune Desharnaisi travail­
lait pour M. Jean H not. entrepreneur, 
à faire du bois de pulpe. Il ventait très 
fort et une tête d’arbre sèche, poussée 
par le vent, e«t venu s’abattre sur De«- 
hamais, le tuant du coup.

Lu à la vitrine d'un chapelier d© la ru© Ri­
chelieu ;

PANAMA EXOTIQUE 
Serait-ce pour prévenir ime confusion pos­

sible avec le Panama..., national et parle­
mentaire ?

DIMANCHE AU PARC SOHMER
Magnifique programme : tous des ar­

tistes de premier ordre. Mlle DuCAR- 
TE. soprano du grand opéra. Mlle 
JESSIE LINDSAY, danseuse de Iwl- 
let. TENTON trio, acrobate* et con­
torsionnistes dans les anneaux. RENU 
et RICHARDS, acrobates comiques. 
Mlle ROATTINO, cantatrice d’opéra. 
Prof. GRAIS avec son singe et Ane. 
dressés LOUIS VERANDE. etc.— 
A 3 et 8 heures. — Admission 10 cts.

lia semaine prochaine, attractions 
nouvelles.

ALPHONSE GAGNIER
SUCCESSEUR DF. H. A. MILLER 

Peintre de maison ©t d'enseiunne, tapissier et dé­
corateur, doreur, vitrier, imitateur, 

blanchisseur, etc., etc.
1996 Rue Ste-C»therine Montréal
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La Mouette vira done s«»us le fouet 
de la tourmente et »e mit à fuir dans 
le vent.

Et la me-, comme si elle eût voulu 
célébrer sa victoire, «*n nnrrguant cette 
fuite. »e mit à poursuivre le navire de 
se» sifflement* ■sarcastiques, le couvrant 
de paquets formidables, du brouillard 
et du pnlvérin de se* embruns.

Mai» la Mouette était un beau ba­
teau. solide et défiant ta* vioflenee* de 
son ennemie.

lorsque Guy on vit cet acharnement 
de la mer. il se mit à rire. Sa belle 
gaîté d’autrefois lui revint. L’homme 
des beaux combahs renaquit en Ink

—Ah I--s’écria-t-i! - il ne sera pas dit 
que le vent m’aura chassé devant Jni 
et que j’aurai utilisé la vapeur pour 
courir phis vite. Je veux qu’il me 
l»orte.

Et. comme on était au troisième jour 
de 1* tempête, dans île» cercles dange­
reux des Oyriades. il fit éteindre de 
non veau le» feux et arborer 1* toile, 
«inal qu’H l’avait fait au sortir de 
•Bmie.

La Mouette semblait y prendre goût
et s’aiumer Elle y mit de la coquet

Alors ce fut une course folle, désor­
donnée. d’une témérité inouïe et qui 
fit dire A tou* les vaisseaux qu’on ren­
contra <iue ces gens-JA devaient être 

i devenus fou» de peur. I.a* yacht »e rua 
A travers les jwquet* de mer, ImuhIIs- 

I sant sur !<*» vagues, sans réduire une 
seule fois sa mâture. Au contraire. 
Par une suprême bravade, il mit sur 

! lui tout ce qu’il pouvait de voile», et 
I Je vent eut béa» jeu dan» cette effron­
terie du téméraire bateau.

La Mouette ne s’arrêtait plus. Elle 
justifiait son nom et volait A traver* 
Ja bourrasque. A vrai dire, elle y lais­
sa des plumes. Ses inAts «le peroquet 
y restèrent. Sa dunette souffrit du 
choc des la ITU's. Mais ce fut .le vent 
qui »e fatigua le premier, et comme on 
atteignait Va Sicile, il s’arrêta, laissant 
le yacht profiter de la nappe bleue et 
paisible «jui s’alanguissait de nouveau 
vers le Nord.

—-Maintenant que nous n’avons plus 
besoin de lui. fit gaiement Henri,—re­
mettons non» au régime de la vapeur.

On ralluma les feux et l’on se porta 
aussi vite que .l’on put vers les chan­
tier* de la Seyne. afin d’y pTv>cédor aux 
réparation* urgentes.

K’Ies retinrent les touristes jusqu'aux 
! premiers jmrrs d’avril et l'équinoxe, 

avec ses surprises violente», passa sans 
que Ja Mouette eût à en souffrir.

Guy on mit à profit ce retard pour 
aller revoir ses terres de Torse. 11 em­
mena Armand Raingnult avec lui et 
cette promenade permit au jeun»' mé­
canicien de ref'ouvrer toute la confiance 
qu’il avait en son patr»>n. Jamais, en 
effet, Henri ne Jui parut plus bienveil­
lant. phis affectueux. Aussi, tout en 
se repro<4iant le» soupçons qu’H avait 
conçus à son endroit. Armand se crut- 
il fondé à conclure que Gu y on avait dû 
traverser quelque crise fA<'heiise pour 
son caractère.

Et ce voyage rommeneé sons de pé­
nible» auspice* *e termina le plu* heiv 
reueemeat du monde, an delà même de*

souhaits qu’aurait pu former Je fiancé 
de Marie-Jeanne.

En rentrant à la Seyne pour repren­
dre Va mer avec le yacht, Guyon dit en 
effet A son compagnon:
—Mon »'her Armand, je me rends 

parfaitement compte que j’ai été fort 
désagréable pour mou équipage et pour 
me* amis.

—Ijai»sez donc.—interrompit Rain- 
gault. Est-ce qu’on parle de cela? Qui 
n’a pas plu» ou moins ses inégalités 
d’humeur ou ses fantaisies?

—C’est précisément de quoi je m’ac­
cuse. reprit Henri,—et j’entends répa­
rer l’ennui que j’ai pu causer A fions.

11 s'interrompit et, pendant quelque» 
instant», se mit A rhre d’un rire so­
nore.

—Vous ai-je assez épouvantés tou» 
avec mon idée d’aller aux Indes? Si 
von» aviez pu voir les tête» que vous 
faisiez .A «*ettc annoncé?

Ibimoî reprit Armand.—il y avait 
de quoi. Un voyage aux Indes, c’était 
au moins six mois de retard an retour.

Oui. reprit Henri redevenu grave. 
- Je n’y ai réfléchi qu’au moment où 
Ja tempête du Sud. comme un avis de 
Dieu, est venue me montrer à quelle 
stupide injustice allait m’emporter mon 
caprice. (’’est alors que je me suis 
décidé à rebronaser «4iemin. En sorte 
que...

Il fit une pause, afin de mieux juger 
de J’effet que la bonne nouvelle allait 
produire. Puis il ajouta:

Rn «eirte que nous allons reprendre 
sans arrêt la route du Nord et rentrer 
tout droit A Binic, un mois plu» têt qu’à 
l’ordinaire. Tout le inonde touchera sa 
paie pour ne rien faire. Mai» c’est un 
caprice du moment. Je veux voir Je 
printemps de Bretsgue.

IV

SOIR DK PRINTEMPS

A Etable*, )t rie demeurait monoto­

ne. sans secousse*, sans la moindre in­
terruption du programme d’ennui qui 
paraît tracé tout exprès pour le* gens 
«le province qui no savent pas trouver 
dan* leurs occupation* journalière* Je 
charme qui le* embellit.

Mme «le Kerhouarn n’avait pas fait 
une soude absence depuis le mob» de 
janvier et l’on était en avril. Jamais 
on ne l’avait vue si fidèle au manoir.

Depui* la journée mémorable où elle 
avait, pour la seconde fois. *ondé le* 
intentions de sa fiflo au sujet du notai­
re. elle n’était phis revenue sur ce sujet 
scabreux. Peut-être voyait-eHe sur Je» 
trait* d’Yvonne l’implacabie résolution 
du refus et n’osait-elle point aborder 
Je difficiJe problème. H était mani­
feste, pourtant, qu’elle était fort maJ A 
son aise, car elle semblait vivre dans 
une transe perpétuelle.

Si Mile de Kerhouarn échappait à la 
maussade humeur de sa mère, en revan­
che Ma rie-Jean ne la subissait A tout 
instant et A tout propos.

La chAtelaine du Roi*-<TAmonr n’a­
vait guère qu’eHe pour lui servir de 
souffre-douleur. KUe ne perdait pas 
une occasion de molester l’orpholine. de 
lui reprocher sou* toute* les formes les 
bienfaits de {’éducation qu’eEe avait 
reçue. Pleine de déférence envers sa 
soeur de lait, contenue par le souvenir 
du pauvre mort qui avait étéson bien­
faiteur et qui n’était plus Fà pour la 
défendre, la fille des Pleurieu dévorait 
les affronts en siîence et comprimait 
Je» furieuses révolte* qn’el’e sentait 
bouillonner en elle. Que de fois ne 
s’êtail-elJe jms enfuie pour cacher les 
larmes de honte qui gonflaient ses pau­
pières! Que de foi* n'avait-HJe pas for­
mé le projet de déserter ce foyer où elle 
n’étart phi* qu'une étrangère!

Mais slor» l'image d’Yvonne se repré­
sentait devant se* yeux et elle »e repro­
chait son ingrntitnrie.

Qu êtaient **• chagrin* auprès de ceux 
qirl rongeaient Pâme de HiAilOfite avx 
côté* d one mère **jm coror, mamm la

menace d’une union aussi disproportion­
née qu'odieuse ? Et pourtant Yvonne ne 
*e plaignait point, n’exhalait, point son 
Dissentiment. Elle restait fille pieuse et 
dévouée, s’efforçant de reconquérir le 
coeur de «'ette mère dénaturée.

Marie-.lennne ne trouvait plu» alors 
qu’un remède A son ennui : celui de l’é­
pancher dans une Ame toujours disposée 
A lui faire plus large la part de «on affec- j 
tion. Elle* remontait, dans sa chambre, 
et là. elle écrivait à. Mme Raingault des 
letüvs qui. pour n’être pa* longues, n’eu j 
étaient pas moins éloquentes et pressan- ! 
tes. la suppliant de hâter le retour d’Ar- j 
maïui et de conclure enfin ce mariage 
qui, tout en assurant le bonheur com- | 
mun des deux fiancés, la libérerait elle- ! 
même du joug affreux sou» lequel gé­
missait. grâce à la tyrannie de Mme de 
Kerhouarn. la reconnaissance très» sin­
cère que Marie-Jeanne professait à. l’é­
gard d’Yvonne.

Gc* plaintes, la mercière s* gardait 
bien de les communiquer telles qu’elles 
à «on fil*. Elle les atténuait du mieux 
qu’elle pouvait, estimant, non sans ap­
parence de raison, qu’elle* auraient pq 
jeter dan» l’esprit d’Armand untrouble 
préjudiciable à l'accomplissement de ses 
devoirs envers son ami et son| patron 
Henri Guyon.

Au reste, de quoi eût-il servi nu jeune 
homme «le recevoir ces doléance» IJ 11 se 
serait mis l'esprit A 1s torture . le 
coeur en peine inutilement. N’était-il 
pas plu» raisonnable de laisser courir le 
tonij>* et s'épuiser* In méchanceté de 
Mme de Kerhouarn ? Aussi grande que 
fût cette méchanceté. Hk* n’iralt pas 
jusqu'à s'opposer au mariage de Marie- 
Jeanne avec Armand.- opposition par 
faitement dérinoire et qui ne pourrait 
faire du tort qu’à l’opposante elle-mê 
me. pniiaqu'elle n’avait aucun droit sur 
l'orpheline. Au surplus, l’hiver s’usait, 
ou allait aux beaux jours et sur la fin ; 
«e mai la *’ Mouette” rentrerait à Binle. ■ 
Ue fierait W raoroonti d’agir. JuM|cio4à il j 
n’y avait qu'à ue rèsign».

Elle pensait ainsi et elle l’écrivait à sa 
future belle-fille, l’exhortant de toutes 
ses forc«‘» A la patience, souvent contre 
le sentiment de l’orpheline qui se ron­
geait les poing» et laissait échapper de 
sourdes imprécations contre ce qu’elle 
appelait la mollesse et la lâcheté de 
Mme KamgaulL

I n après-midi d’avril, sa nature ba­
tailleuse l'emporta et dans une scène 
des plus nrag«‘uso#q avec Mme do Ker- 
honarn elle se laissa emporter A une ri­
poste tellement vive que la maîtresse 
du Boi»-d’Amour, oubliant son rang, le 
rospcs't qu'elle se devait à elle-même et 
le sentiment de »a dignité qui lui impo­
sait de* égards envers une enfant qu’el­
le tenait pour son inférieure, leva la 
main sur elle et la souffleta en présence 
des domestique».

Folle de honte et de rage. Marie-Jean­
ne courut tout, droit à sa chambre, fit un 
tas de ses harde* qu’elle Jeta dans une 
étroite valise et. sans souci du lende­
main, ni de* resBOur»'*» nécessaires A 
•on existence, s’enfuit du vieux foyer 
des Kerhouarn en se jurant de n’y plu»

I rentrer.
Elle traversa le parc, franchit le 

portail et »e mit A suivre la route «le 
St Brieiie, bien résolue à prendre le 
train pour Pari» où eUe irait, se jeter 
dans les bras de Mme Raingault.

I*i Pr *vi«lence permit qu’eo traver­
sant Rinir, elle eût l’idée de passer de­
vant la petite maison de Raingault. 
Elle voulait la voir, rien de phrs. sa­
chant bien qu’en ce moment «le l'année 
la maison était dose, Mme Raingault 
ne quittant guère Paris que vers 1s fin 
de juin ou le* premier» jours de juil­
let.

Un cri de surprise et de joie lui 
éehapp».

L’une de» fenêfrs* du premier étage 
était osiverte et. penchée sur la barre 
d’appui, la bonne mercière la considé­
rait avec une profonde stupéfaction.

C’était la valise que Marie*Jeanne
portait gaüiard—rot qui avait c—w*

cette stupeur de l’excellente femme.
Elle s’empru’ssa de descendre et de «ié- 

barrasner l’orpheline qui se jeta toute 
sanglotante dans ses bras.

—Ah ! mon Dieu ! — *’ex<’lama Mme 
Raingault épouvantée par cette entrée 
en scène. — que t’arrive-t-il, ma pauvre 
enfant ?

Et, prenant la valise des mains de la 
jeune fille, elle l’entraJim dan» l’inté­
rieur fie la maison, où elle la fit asseoir 
sur un fauteuil. Puis, debout d«'vant 
eHe. «'Ue se mit à l'interroger du regarff 
d’abord, car le* questions avaient beau 
se presser sur se» lèvres, elles u'en sor­
taient que par monosyllabes.

D'une voix saccadée. A mots hachés, 
Marie-Jeanne raï’onta la s«'êne du ma­
tin.

—De sorte que, — fit la mère Rain- 
gault. — lorsque son interlocutrice eut 
terminé son récit, — tu t’es enfuie de 
la maison ?

—Oui, — répondit sourdment l’orphe­
line, — j’en ai assez. Je ne peux plu* 
en supporter davantage.

La viefîlo Parisienne ne formula au­
cun reproche, aucun blâme, ne voulant 
point heurter de front cette farouche «w 
lêre qui pouvait s’opéniàtrer dans la ré­
sistance.

En toutes choses, elle était femme 
de conciliation et de douceur. Elle se 
dit que le temps serait son auxiliaire.

—Et Mlle Yvonne. — se borna-t-elle 
à ajouter. — l’as-tu vue avant de par­
tir ?

—Non. avoua Marie-Jeanne en bais­
sant la tête pour cacher sa confusion.

Mme Raingault ne triompha pas de 
eet aveu, ne s’en fit pas une arme pour 
écraser la jeune fille «le récriminationii.

Pourtant elle ne puf réprimer un sou­
pir qui s’exhala «le ses lèvre» et d’un 
accent où vibrait sou chagrin elle de­
manda :

— Maintenant que comptes-tn faire ? 
Tn ne penses pas probablement à ren­
trer au château ?

(A mriviqi
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LE CIEL AU
MOIS D’AOUT

MouvAmeüt du soleil dans l’es­
pace

Les constellations circom- 
polaires

Quoique le soleil soit fi*e dans lesfa- 
ce, {Mr rajiport à U terre et aux au­
tres te* de aou ayst^me, il ae peut 
y avoir de doute qu’il poasède, tout 
«■oiuuie ces dernières, uu niouvement 
de traHalation et de rotation. Par le 
premier de cet ovouveuieuta, il eat eu- 
traiué à uoo ritesae vertisioeuse et 
•rec tous mhj satellites vers la conatel- 
latioos d’Hercule. Kn regardant au- 
dc*sua de notre tête, à 9 heures, ehaque 
soir de ce moi*, nous pouvons aperce­
voir uu grand quadrilatère formé par 
quatre étoiles, et au sud duquel se trou­
ve uu triangle plus grand encore. Ce 
sont les portions principales de la cons­
tellation d’Hercule, vers laquelle se pré­
cipite le soleil avec son cortège de pla­
nètes et de satellite*. J>e soleil est plus 
d’un million de fois plus gros que la 
Terre, mais sa densité est quatre fois 
moindre que celle de notre planète, en 
sorte qu’il ne pèse que 33^,000 foi* au­
tant que la. Terre. Sa température dS» 
passe tout ce que nous pouvons conce­
voir et atteint 18,000 degré*.

Le ciel, au mois «Taoût, présente un 
superbe aspect et l’on y peut voir de 
beaux groupe* d’étoile*. Afin de com­
prendre la carte du ciel étoilé, le* an­
ciens avaient compris la nécessité de 
diviser le* astres en im grnnd nombre 
de groupes appelé* consteüatious. Les 
noms de ces différents groupe* sont 
tirés, pour la plupart de la mythologie 
des Grecs.

La Grande Ourse, formée de sept 
étoiles, dont la position est connue de 
presque tout le monde, sert de point de 
repère pour déterminer plusieurs au­
tres constellation*. J^es deux étoiles 
du quadrilatère qui finissent le grou­
pe sont appelée* “gardes”, La ligne 
qui relierait «•es deux astres, prolongée 
de cinq fois sa longueur, détermine l’é­
toile polaire, qui est située A Wv degré 
du pèle e^ fait partie de la constella­
tion de la Petite Ourse.

Le Dragon se trouve entre le» deux 
Ourses et se reconnaît par ses quatre 
étoiles formant un trapèze.

La ligne déterminant le pèle, si on la 
prolonge encore, atteint Cassiapée, for­
mé** de cinq étoile* ayant la forme d’un 
W. Entre cette constellation et celle 
du Dragon, se trouve Céphie, conte­
nant cinq étoiles ayant la forme d’un 
K.

A SAINT-HYACINTHE

UK J SKAliMOS 
A—uum *ou» Sia iciAire

M ■ WINGFSILD. 
So%» Secmair* paranar:

J. AKDRESOM, t OMTB I» SSLEOES K.
SacxtiAlrr. *ou* *c«r*tati« 4 Etat pour iM Ce'oate*.

M. r. o Kuntmox, mm j wa*b*t
AustraiK Sud Auatran*«>ua«t

U VlUOUHK, 
Natal

L'incendie du Séminaire

I>a “Prefise” a parlé déjà de l'incen­
die qui a menacé de détruire de fond 
en comble le séminaire de St Hyacin­
the. Voici quelques autres détails in­
téressants :

feu a fait relativement peu de dé­
gât», excepté à la <*hapeH<‘ des Saints 
Anges et A la bibliothèque des élèves 
d’où ou a pu, cependant, tout déména­
ger et mettre en lieu sûr, mai* l’eau a 
endommagé davantage le bâtiment et 
le mobilier. Le R. Al. Gendrou, procu­
reur du Séminaire, dit qu’il est difficile 
encore d'évaluer les dégâts, mais qu’il 
s’estimerait heureux, s’il» ne dépas­
saient pas les $lft,000.

Les citoyen* «le St Hyacinthe ont 
prodigué le* plus grandes sympathies 
ou personnel du collège. MM. (’asa^ 
vant Frères et Moseley ont arrêté le 
travail de leurs usines et. sont accou­
rus à la tète de leur personnel.

M. Adrien Dufrault, tils de M. Duf- 
fauît, propriétaire à Hte Rosalie, et em­
ployé A la maison Casa vant. assistait 
au déménagement «Je la bibliothèque, 
quand il fut blessé A la tête par la fer­
rure d’accouplement d’un boyau lancé 
de haut eu bas. 11 continua A travail­
ler quelques minutes encore mais la per­
te de sang qui coulait à flots de sa bles­
sure l’obligea «l’abandonner. Soigné d’a- 
bord au collège par uu médecin il fut 
transporté le soir chez M. Léduc, son 
beau-frère, marchand. Mercredi matin 
•on état était tout A fffait satisfaisant.
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M R J. SF.DDON, 
Nouvelle Zélaud..

SIR E. N. C. BRADDON,
TMinanla.

SIR W. LAURIER, 
Canada.

SIR O. TURNER,
Victoria.

M. J. CHAMBERLAIN, 
Secrétaire d’Etat pour le» Colonies.

M O. H. REID, 
Nouvelles Ualles du Sud.

SIR W. WHITEWAY,
Terreneuve.

SIR J GORDON SPRKiG, 
Colonie du Cap

LE EXILE A. LJ COLOISriAL ET SES HOTES

AU PAYS DE L'OR vernement que le« champs aurifère*? du core inexplorée», mais il est certain
Klondyke, tels que déterminé* par le» . qu’on y pourrait traeer la route la plu 
dernier» rapport», sont incontestabfle- 
ment situé* à I’e»t du 141ème méridien,

Ottawa, 6—L’inspecteur Strickland, 
de la police montée du Nord-Ouest, qui 
a pa*»é deux ans dan» > district «le 
1’Yukon, c*t arrivé A Ottawa pour tran­
siger certaine» affaires de service avec , 
le contrôleur White <‘t !«• ministre de I 
l’Intérieur. Parlant de* riche»»*1» de la 
contrée il dit n’avoir ritu vu d’exagéré , 
duns le* journaux au sujet do«p décou­
vertes d’or d’an* le Klondyke. On a 
trouvé beaucoup «le placer* jusqu’ici, 
mai* on est loin d’avoir tout découvert. | pour il’Alaaka avec î¥i) passagers et 
Toutes les source*. Je* moindre» cour» ; chevaux.

qui sert de frontière entre !«•* territoires 
canadien et américain. «*t trouvent 
même A 13T> mint's au moins de la ligne- 
frontière.

Quant au méridien lui-même, on dit 
qu’il a été si soigneusement déterminé 
par Je» inspecteurs eann«—»e* no­
tre* qu’il n’y a, sur aucun iM>inî, pin# 

| de 7(H) pions de différence dan* 1«** tra­
cés servant do réparation entre les doux 
pays. Cette différence ne saurait sou- 

! lever ne difficulté aérimise.
Mcattle, 6 — H vup«»ur “George F. 

Starr’* est parti un peu avant immiK
80

courte et la inîua praticable pour 1« 
bestiaux. Il est important pour W IV'

A MADAGASCAR

d’eau charrient des pépite** d’or et Je» 
terres d’alluvion contiennent d<?» trésors

Le 9 août, le #teamer “Queen” parti­
ra pour le nord. Il emportera 500 à 000

MORT D’UNE RECLUSE
On vient de trouver le cadavre d’une 

vieille femme entre «leux pile* de bois 
dans un chantier du haut de la ville de 
New-York. Deux «xivrier», occupés 
dans «*e chantier, ont découvert le corps 
et. ont aussitôt signa!«'• le lait à la po­
lice. Dè» qne la nouvelle de la lugubre 
découverte s’est répandue «lans le quar­
tier, «le nombreuses personnes sont ne- 
«xnirues dans le chantier et ont vite r«»- 
«'onnu la défunte. (Tétait une vieille 
femme du nom «le Melina Van Holt, 
àg«V de soixante-treize an».

Du a omi>orté le cadavre au poste de 
police le plu» proche et là. on a trouvé 
«lan» la p<x-he du vêtement de la vieil­
le femme une police d’assurance sur la 
vie du montant de $1,000 ainsi que 
d’autres papiers, le tout au nom de Mme 
Melina Van Holt. A cet instant, Hen­
ry Albers etst entré dans le poste «h» po­
lice et n déclaré «pu* le cadavre était 
bien celui «1*» sa belle-mère, qui avait 
vécu avec lui pendant de longues ni» 
nées, mais Tarait quitté brusquement 
depuis un an, à la suite d’une querelle. 
Il n’avait plu» «mtendu t*»r>r «Telle «*t 
il croyait qu’ello s’était réfugiée ch«*z 
de* amis.

La police a examiné Teodroit où le 
cadavre de Mme Van Holt avait été 
trouvé. Des agent# ont découvert, en­
tre deux piles de bois, une hutte faite 
d«» morceaux de plantes et dan» Tin- 
térieur #o trouvait un ta# de «opeaux 
♦‘t de foin «jui semblait avoir servi de 
lit. Tes jours-ci, un policeman avait vu 
la vieille femme entrer dans le chan­
tier et lui avait demandé où elle allait. 
Mme Van Hoît lui a répondu qu’elle 
allait A se» affaires et le policeman ne 
a’en est plus préoccupé.

Ives habitants du voisinage disent 
que. depuis longtemps, ils voyaient lu 
vieille femmo aller et venir autour do* 
piles de bois dans le chantier et que. 
»an» «ioute, elle occupait la hutte que 
la police a découverte. Le coroner va 
ouvrir une enquête sur cette mort, mais 
tout porte A croire quelle a été natu­
relle, et personne ne sera inquiété.

REGIME PARLEMENTAIRE

Le régime parlementaire est connu 
dan» !e* pays les plu# reculés, mai» il 
ne fonctionne pas partout de la même 
façon.

TJn voyageur rapporte que, dans cer- 
taineo lies de 1*Océanie, on prati«>ue ce 
régime à la satisfaction des populations 
indigène*

Lè-ba*, quand on met un ministère 
en minorité, celuiei ne se retire pus 
p«,ur ça. Sans doute, il ne peut gouver­
ner qu’avec la majorité, mais c*e#t à 
fait*» revenir cette majorité à lui qu’il 
a’eff«Trce.

Et, pour arriver à ce but, il fait tout 
simplement donner le fouet aux dépu­
té# rêoaJdtrants jusqu’à ce qu’ils aient 
changé d’avl*.

Ce pronédé diminue dan# de notables 
proportion# la chance de changement 
de ministère : et le» crises mlnistérid- 
Ita ne font souffrir que les députés.

incalcû.Rble*. Il od vrai «pie tous le» pmrwager*. A la même date, le steamer 
daims duu# le district «exploré sont prie, 
mai* ce n’est que le c«>mmencemeut. 11 
existe un champ vaste d’opérations 
pour une foule de chercheurs d’or. M.
Strickland ne croit pas «jue les mineur* 
puissent beaucoup souffrir de la faim 
cet hiver. Tou# ceux «pii se remh’nt aux 
merveiTeuv placen» ont pris leu ns pré­
caution# et ont de» vivres pour un an 
au moins. Il croit que les compagnie# 
commerciales pourront suppléer au man­
que de vivres en ca» d’urgence. L’ins­
pecteur est parti ce soir pour passer 
quelque t«'mp# dan# sa famille à Wake- 
tioJd, prè# de Peterboro, puis il »«' ren­
dra de nouveau à Régina prendre la 
direction «le Teucouade de la police mon­
tée qu doit partir pour ’TYukon le 23 
courant.

Paris. T# — Le correspondant parisien 
du “Dai’y Mail”, a eu une entrevue 
avec sir Wilfrid Laurier au sujet «le 
T«»uvertnre de !a région aurifère du 
Klondyke.

Le premier ministre croit Je* rapports 
exagérés. Sir Wilfrid ne croit pas qu’il 
se produira des troubles entre le# Etats- 
Unis et !«• Canada au sujet «le# frontiè­
re#. Incoutcfiita.blemcnt le» gisements au­
rifères sont sur le territoire canadien.

“Ajax so fera remorquer ju#«iu’à 
Dyea.

Le 8 août, le navire* “Klondyke”, loué 
par «les citoyen# de Taeoma, partira à 
son tour pour le nord. Le même jour le 
“CoqniCand” quittera auasi Vancouver.

San FnancUco, Col., G—Prank L. 
Underwood, représentant un syndicat 
«le New-York a fait «»ffrir 2,000,000 à 
Clarence J. Berry pour ses propriétés 
minières au Klondyke.

B« rry a fait le périlleux voyage avec 
sa femme au Khpid.vke en 189G. Il ve­
nait d<‘ se marier et leur voyage de no« e 
a dure'* 72 jours. Il «'st maintenant le 
propriétaire d’un des {dus riche# nia.'«’rs 
du Bonanza. Il eu a tiré une fortune 
aidé de sa femme qui, avec ses doigt# 
tirait Tor au milieu «U*# cailloux sur le 
sol. Mme Berry a trouvé une pépite 
valant $231. (’’est la plus grosse qui ait 
jai iais été trouvée.

I./e couple c#t maintenant de retour 
à San Franeimo. Mme Berry est prête 

! à accompagner «le nouveau son mari,
| s’il veut, partir le printemps prochain.

Winnipeg, H—Les journaux} et le# 
populations «le l’Ouest sont d’unanime 
opinion que des mesure# devraient être

ri toi re s du Nord-Ouest, «lit M. Oliver, I 
que Je gouvernement fns*e explorer ! 
oetto région afin d’y <*<>nstruire une r«ni- | 
te «Ttte saison même. Si ou pouvait 
établir par là des communications avec 
TYukon, oette voie pourrait être r litre» 
tenue pendant tout l’hiver.

Le c»>rre»pondant du “New-York Jour­
nal” écrit d«* Fort NVarangel, Alaska, 
que J’on a fait le danger do #o rendre 
aux min## bien plu# grand qu’i! existe 
«•n réalité. De fait Ta#ceu#ion des gla­
cier# est de Ja pure hnagination. Tous 
1h« sentier# sont battus et. praticable#.
Le correapomiant ajoute même que d«‘* 
troupeaux l«e#tiaux ont été «lirig«V j foyor 
vers le Klondyke et que de# familk'# en­
tière# émigrent aux régions aurifère#.
Il convient d’ajouter que ce correspon- 
dant est. au début de son voyage et qu’il 
ne fait que répéter ce qu’on lui apprend

Les tombes des rois Malgaches

DEPECHES COMMERCIALES
Londres, « août — Ouverture. Blé A la rôle, 

sans affaires ; en route, moins actif, en bais­
se de 3d. No 1, du printemps, septembre-octo­
bre, 31s 3, vendu tard hier soir; do. 30b 7Hi, 
vendu tard hier soir; do, octobre-novembre, 
8»»h t», vendu tard hier soir ; do, octobre-no­
vembre. 30s 3, vendu tard hier eoir. Avoine 
américaine, mélangée, rognée, août-septem­
bre. los 8. Paris, blé, 26 frs 70, août, 2«1 fru 10 
septembre. Farines, .r>3 1rs «ô août, 54 frs «0 
septembre.

Marchés anglais de province fermes. Maïs 
A la côte sans affaires; en route, un peu plus 
facile. Température orageuse en Amdoterre.

Liverpool, « août. — Ouverture. Blé dispo­
nible ferme, No 1, Californie. 7s 2H A 7s 4

La “Revue du Cercle militaire re­
çoit de Madagascar un intéressant ré­
cit de la translation «les ceudro# «les 
rois et reiims malgache» de la ville sain­
te d’Ambohimaugu à Tananarive. Nous 
en détachons ce qui suit :

“ < >n wVst occupé dcrnièreniervt de la 
grande «inestiou «les rois malgaches <*t 
«1<» la fameuse ville sainte d’Ambohi- 
mangn, située fl quelque» kilomètres de 
Tananarive. Les Hovas et leur dynas­
tie ont tant joué de c«*s lieux sa étés, 

le crainte, de superstition et. de 
fanatisme, qu’il fallait eu finir avec 
c<‘s occasions continuelles «le cérémonies 
fétichistes, de kahars séditieux «*t d’aj# 
pels à l'insurrection.

“ I>o général Galliéni dit aux Hovas 
qu’il valait mieux pour leurs ancêtres 
être tou# réunis au palais de Tanana­
rive, en famille, avec une garde d’hon­
neur ; et la caste d«*s Zanadralambo, 

seuls humains qui aient le droit <*t le ;

pour inhumer les reste* de* «m'être# 
apportés pendant la nuit, le tout s’exé­
cutant. sous la direction d<* M. Jully.

“ A l’intérieur du mausolée le forme 
tout A fait originale, les premiers r«>is 
reposaient, dans de grandes boite» rec­
tangulaires en zinc qu’il fallut dériver, 
«•«mime on avait ét«'* obligé d<‘ h? faire 
à Ambohimanga et à Ilafy. J’ai assis­
té à l’ouverture d’un de ces grands 
sarcophages : l«'s cadavre» y sont eoni- 
plêtenmnt momifiés, enveloppés dan* 
100, 150 et 200 lamlvas «le sodé. C’est «li­
re qufon s’est tout juste contenté de dé­
rouler l«*s premiers pour constater Ti 
dentité. A

“ Autour des morts, dessous, dessus, 
sous la t«“*te, sou# les pieds, s’étalait 
tout un nm«»neellem«'nt de p«lHsement«,- 
rios, d’ori|>aux de soieries, «le cusciue^ 
«le vêtements d’or et d’argent, «le 
coffrets, de bimbeloterie, de sacs «Técus 
en argent, etc., le tout un peu terni, 
très peu humide, sans la moindre odeur 
de vétusté ou de pourriture.

“ C’est ce qui étonne le pin* en ce 
pays, «le considérer Tant merveilleux 
avec ]<‘«iuel Tembautnement est obte­
nu... le# squelettes sont intacts.........
la peau sèche <‘t bien parebeminét» sur 
les os. I>e* la m bas, par leur épais-

mais il peut très bien se faire que l«v prise* inmWkliaternent par le g<mver-
gi#einent* «étendent sur le territoire 
américain de TA!a#ka. D’ici quinze ans, 
d’après sir Wilfrid, Je Klondyke #era le 
plus grand centre minier du monde.

San Franci#«*o, 8—Le# re«*«*ette# d’or 
à l’Hôtel de# Monnaie* ont atteuint le 
chiffre de $3,750,000. De ce montant la 
compagnie commerciale'd’Ala#ka a dé­
posé $7."»o.ooo. C’est la première fol* 
que tant d’or a été déposé en un seul 
jour à THôt«*l d«*s Monnaie#.

Washington, 0 — Un examen minu­
tieux dev» c».rt«# d«* la région du K’on- 
dyke a convaincu le» officiers du gou-

nemeut pour assurer la construction 
«Tune route directe conduisant au Klon­
dike par le territoire canadien. I.a ron-

No il, roux d'hiver, «te 11 à «s llifc; No 2, du | heiiTC# du matin 1»nr le plus b«^iU des 
printemp*, 7s ù 7s I. Blé A livrer facile, 6s 1 nrun s an 1" »

T* 3-S septembre, 6s 4 3-8 décembre. Maïs dis­
ponible ferme; américain mélangé nouveau, 
2s 11^. Male A livrer tranquille. 2s 10% août. 
2s 11 >2 septembre, 3s 5-8 octobre, 3s 2 décem­
bre. Farines fortes de Minnéapolis, 21 h U 

I»ndres, 6 août — Clôture. Blé A la «'ôte 
sans affaires ; en route plus facile. No 1, Ca­
lifornie, septembre-novembre, 35s 3 vendeurs. 
Walla Walla septembre-novembre. 88s 3 ; No 
1 du printemps, juillet, 31s U ; do. août, sep­
tembre, 31s ; do, septembre, 31s 3; do, octo­
bre-novembre, 30s 3. Maïs A la ccMe sans af­
faires ; en route, tranquille et soutenu. Danu­
be disponible, 10s 0 américain, do, 14s U. Fa­
rines patentes de Minnéapolis, 27s. Mark La­
ne, blé anglais tranquille ; blé étranger trop 
d'écart; maïs sans changement. Farines amé­
ricaines fermes ; do, anglaises ternes. Anvers. 
No 2. roux d'hiver. 21 frs 25. Paris, blé, 26

la propOtttïO partirait «1 L dm OU ton frs 40 août, 2*"» frs 9«) septembre. Farine* fai
dirigeant vers lp lac des Esclaves, pour j Die». 53 frs aoû:, 54 frs 10 Septembre. Beau
«j* U .Ttein<1Jre rY,.'.k0n P?r.h'.S ,va,lê*a ‘Twrrpool. 0 .n<U. -CWtur*. B:é dinpoTiIbl. 
des rivières d«‘ la Paix et Laird. j forme ; No 1. «’allfornie. 7s 2 ; Walla Wall*.

M. Frank Oliver, député fédéral de I f: No 2. roux d’hiver, «» 10%; No 1. du
TAlherta dit om* cette route sertit urn- : printemps, 7a. Blé A livrer soutenu; 6s 6 7-8/Yineriu. «jil qut ceu» mure serait p. a septembre, «s 5 3-8 octobre et décembre. Maïs
UcabLe pour le# ch«'rcnetirs n or et leur 1 disponible soutenu : américain nouveau. 2s
éviterait le* sinuosités de la route «lu ll’^; do, vieux, 3a Mais à livrer tranquille, 2s
Fort McPherson.

Certaines partie# de» territoire# qtie 
traverserait la route prrvposée sont cn-

j>ouvoir de toucher le* cadavre* prin- 
0j4,rf, _ fut envoyée son# le commande- fieur «h* soie, servent san* doute d iso- 
inent du docteur Ijaeaae. directeur «l«*s lanta et interdisent tout accès A la cor- 
affa’Te* indigènes, et de 1 nrchite«'t«? , ruption.
Jully, ai«léH «Tuue bonne escorte de mi- ** L’«fliération définitive de Ten*er>li*- 
lice,* pour «q>érer !«' déménageiueut «le Bernent n’e«t «Tailleur* effectuée qu’a- 
tou* lc»s tombeaux d’Ambohimanga. Ou pr«'s de longue# cérémonie* de «Ipkhô- 
s’arrêtait A moitié chemin A Ilafy, vii-1 chôment et d’exposition, pour le* per-

zonnag<*s imiib-rtants.
“ I** respect do* tombeaux est tel, 

le culte de» ancêtre* e#t si grand ou 
insure tant d«» t<'rreur. qn'auciwi des 
millier* de tombeaux qui entourent Ta­
nanarive n’est jamais touché, pas même 
pour les dépouiller des nombreux tré­
sors qu’ils r«»nferment. Dans le* eus 
extrême# seulement, le chef de famille 
a recours aux sac* d’éeu# qui servent 
d’oreiller# aux vieux parent*.”

s’arrêtait à moitié 
le demi-sainte pour procéder à l’évacua­
tion d’autres m«*mbre# de race royale, 
«*t le convoi fantasti«iue arrivait à 2

L'ELF.CTfilOITE A STE-AGATHE

$

Il août. 2s 11 7-8 septembre. 3s 1 octobre, 3s 
2 1-8 déotT.Lre.

New-York. 6 août — ‘Marché au comptant. 
Farines soutenues, blé soutenu. No 2. roux 
«l’hlrer. 87',î à 88 cents août f. A b. Mais plus 
facile, No 2. 32% cents; avoine soutenue, No 
2, blanche. 25 cents ; No 2. mélangé»'. 22 cts; 
seigle soutenu. 47 ft 50 *'ents ; lard salé tran­
quille. $» & $8.50; saindoux en baisse, $4 57 ; 
suif, 3 3-8 à 3Vs c#uU.

FINANCES

fc-irAzh

Montréal, 6 août 1897.
La bourse est mieux tsnue ce matin et mo­

dérément active. Le Pacifique Canadien oscil­
le entre 71U et 71 3-8 ; lee «’hars Urbains ga­
gnent *4 A 217; le Câble est faible et perd 7-8 
sur hier soir. A 119%. Les chars de Toronto 
sont bien tenus; ia banque Ontario fait 88. en 
baisse; la banque des Marchands est soutenue, 
à 175 ; la lioyal Electric baisse encore, ou­
vrant A 137% et clôturant A 137. La Bell Télé­
phone gague 2 pour cent A 168 et la Dominion 
Cotton Co, 3 pour cent à 128. Duluth ordinai­
re est en hausse ft 4.

La bourse «le New-York s eat ouverte plus 
ferme et vers 11 heures, un fort mouvement 
de hausse s'est fait scftltr. A rnhll. la Balti­
more et Qulnoy gagnait 1 1-8 ; le North Wes­
tern. le Ft Paul, le Rock Island, le Western 
Union et le New-York Central gagnaient \ : 
Je Manhattan gagne 2% d’un coup, le Louis- 
ville et Nashville % et l'Ontario et Western 

I 1-8. les prêts ft demande sont à 1 po«ir cent.
| Londres et Paris sont à la hausse.

DUEL A LA FOURCHE

m

^«1,

L*? collège Mont St tBonmrd. de Sorel. où • «1 lieu le conrenhim de# an-ien*
EH ères

tout «'«‘la formait un s|>er*tnclo fantasti­
que. rehaussé çft et là sur les 25 «m 30 
catafalqiK*# rouge sombre qui renfer­
maient les restes des rois et reines mal­
gaches.

“ Certains de ces corps étaient por-1 
té* par 10. 32. G4 et même 120 hom­
me*, suivant le poids et TimporUuoe du 
tombeau. Fresque tous étaient en ar­
gent matai f et Tun d’eux pesait 2,000 
kilo» de métal. On «lut le déboulonner 
à mi-chemin pour faciliter la tâche de» 
porteurs qui *ucc«*nil»ai< nt sous le far­
deau.

“ Rien de plu» fantastique que cette 
marche dans la nuit entre le* quelques 
baïonnettes des milicien*, gen# du paya, 
sous les pli» de notre drapeau 1 il n’y 
n pas eu uu cri séditieux, pn* une pro­
testation ! -

” A 2 heure» du matin, on entrait 
lentement dans le palais de la reine.au 
son «lea clarinette# expirantes, absolu- j 
ment essoufflées. On posait les morts | 
Fur les trottoir# du palais d’argent et 
les support* devant le* tombeaux, en J 
attendant la cérémonie du lendemain. 
Des sentinelle* étai«mt placées «ÿl et 
là, et l’immense foule s’écoulait sans 
le moindre incident à la lueur des mil­
lier# de lanterne* garnie» de l'antique 

Coshocton, Ohio, G—Dtmg fermier*, chandelle de suif.
D. Cunertifelder et Marshal Augpaugh, “ lie lendemain, à 0 heures, toute# 
étaient à travailler sur une meule de ! les musique* se groupaient dans la «vmr 
foin, lorsqu’iii se prirent da querelle et et ne cessaient de jouer leur singulier 
en vinr«?nt A #0 battre à coup# de four-1 répertoire. Fendant que se répandaient 
cbe. Ausiiangh a reçu une terrible ces fln<s d’harmonie, arriva Raaaujy, 
blessure A l’abdomen et a eu, en outre, \e chef du gouvern«nent malgache, es- 
lea deux yeux crevés. Il vit encore, rorté d’une commission nommée par le 
maia il ne peut iurvivre à cea hlessu- ( général, et Ton ouvrit les vieux tom- 
rta. I I*.-aux du palais en grande cérémonie

clairs «le lune.
“ cortège funèbre s’était grossi 

d’une foule d’hommes «les village* en­
vironnants. de monotones répons nio- j 
du lés par 4 à 5,000 voix succédant àj 
de* chant» prolongé* ; quatre à cimj | 
groupes de musiciens scindaient la Ion- j 
gue file «les lainiuis blancs.

“ (V* musiciens, pour rompre 1«' char- ; 
me, san» doute, ou faire contraste, | 
jouaient des valses, des polkas, la “Fille j
de Madame Angot”, et do nombreux On a commencé mardi, le» travaux 
quadrilles, le tout entremêlé d'air* mal- ,i0 jn nouvelle écluse que Téchevin Pré- 
gnehes, tristes et somnolent», cris fu- fontaine fait construire à 8te-Agathe 
nêbres. glapis par une multitude de cln- pOUr agrandir son usine électrique. On 
rinettos. Cet instrument, produit de la g*attend à ce que le pavillon des mach’- 
civilisation européenne, est chez ce peu- liPtt KOit terminé dans deux semaine» et 
pie le traducteur privilégié de toutes , j0 village pourra être éclairé il Télectri- 
les impressions de TA me, aussi forme-, cjt£#
t-il le fond «h*» orchestres. ------

I«"lor.fKuonmunier tX "i-uvllo? «rfen- \ HOPITAL NOTRE-DAME, MONT-
tée sou* 1rs rayon* «le la lune, le re- REAL
cueillemant de oetto immense foule ni | --------
longée sur le chemin de Tananarive et ( Lp trésorier de l’Hépital Notre-Dame 
du (Milai# de la reine, grimpant, deseeu- j accuse, avec recoonaiseancc, réception, 
dant les nombreux ressaut» du terrain, j des don# suivant# :

Lrw employé# du C. F. R., rue deLo- 
rimier, $20.10 ; C. Robillard et Cie et 
employés, $13.30 ; Arthur Gagnon, $10; 
le* employé* de la Montreal Woollen 

I MIT* Co., $6.75 : le* omployé* de la 
| Montreal Roofing Co., $5.00 ; F. Ilil- 
; ton Green, $5.00 ; Un ami, $1.40.

—Quand un marchand voues offre un 
autre article que celui que vous avez 
commandé, n’hésitez pa« à le refuser. 
Vous savez ce quo vous voulez. Insis­
tez pour l’avoir. u

AMlfüEMEXTO

GRANDE EXCURSION-—*
----  DE ----

Montreal a PUtUburg et BnrliaftM,
JMAI AXC'II |:, M A O LT A Ü4AT-

I'êp*r« 4» U s»r« \A Ii.4s*v. à 8 46 *■« . |K>u» *t-
.1 •'mu rl d« U à iH»sd 4u Ur»u •< vssl« *■•«•** Chm-. .. -1 a *

« lu.issium it I. •">«* siif r st rulouv. IM retour 
U u>i*ius soir.

Rf.M.—Mo ronfantfrs f# »>ot«oo 1*
“ • iiàicsugusy ” du »« l^ursul. tl9t—A

PI^AC’EH ifktk 

..MOLKAIM*» HOTEX-^
Na : Na : H»?

SAGUHNAY. P. Q.
Csl hfttsl «st bftti à 300 «•«•Ml* .u dessus «1« al- 

tmsu «le I# *nsr. U- plus roniorlfthls pour ceux fui
veulent prendre du rsptts et l« lion sir . p^nsloo ds 
ixsmlèrs «ûsssv pour un pris iiiodérs ; p*« Us 4 1* 
truite P. M. LEAN, i»ropri*talr«.

UtM—9t

MAIKONK D'ttfHTCATIOX

Mont St Bernard
t'ulldtfo 4 «•«••More'lal A feorol. P, 4|.. 

sums la «ilrerilou Prdros 
4» lu 4'tiarlld

Cours commerctsl l'omplet; ulss*s d’aff Aires stso 
transactions prstique». klemsuts dus sclsncss as- 
tundles 11 uiimIsi» <'< ulU-mstuI sliustios
ex^ptlounflleiiiMiit sgresbls ut ssiubr*. Pour 
ct>udilions ou prospectus, • adresser su

FRERE DIRECTEUR,
212 60 Mont St Ucrusrd, borol, P. Q.

Allez boire «le l'eau «le helt/. 
I smlii water] chez Keotl, anxle 
«les rues «le la Montagne et Sic- 
rather! ne. 230—2

DEPARTEMENT
D'HYGIENE

^ Hotel de Ville 

tVVIH ijubhc?
Les do. teurs DssA st Coyls vaccineront rrntuit» 

ment su Pépsrtcnieut d’Uyglèua. 4 l’hôtel de vtlls, 
«le 0 heures S midi, et de 2 à 5 heures de l'apr^s* 
midi, tous les Jours. Us vsrclusront aussi à leur 
bureau respectif comme suit :

Le docteur II. Pnsft. b'o 392 rue St-André. L« 
docteur II. W. Coyle. No 03 rue Coursol, de 7 A 8 
heures du soir tous lee Jours.

I^t inCtiecins suivants ont étft nommés vaccina­
teurs publics, et vaccineront gratuitement à leur 
bureau respectif, de 9 ft 10 heures de l'svant-raldl, 
de 2 ft 3 heures de l'aprèa-midl et de de 7 Ad heures 
du soir, tou* Isa Jours.

1* Pr TbArlen, 1313 rue St Dents.
T Lamarche, 402s rue Rachel.
(1. S- Roy. 46 rue Moreau.
J. A Barolet, 292 rue Urslff
J. Chevalier. 910 rue DeMnnttgny.
L. A. Oaanler, 1043 me Ontario.
L. F- W’Ilson, 545 rre Wellington.
W. J. Hallhr, 51 Aye. du Parc.

hlte, 70 rue Cathrart. 
37 Welllutfton.

De Jersey
J. J. Ross, No 8:
Kxtralts des statuts révisas par la provlaea da 

Québec.
Sic. 3088. Le père ou la miVe dé tout enfant né 

duns aucune des dites cités, a l’une des dites épo­
ques désignées dans les trois mois de calendrier 
après la naissance du dit enfant, ou, en cm de dé­
cès, de la maladie, de l'absence ou de l’taBapeoUé 
du père ou de la mère, alors la personne chargée 
du soin, d« l’entretien ou de la garde de l'enfant, 4 
l’une des dites époques dêslgnssa dans les quatre 
mois de calendrier après la nsisaanc^ du dll en­
fant, portera ou fera poster le dit enfant au méde­
cin pratiquant présent, 4 l'endroit indiqué dans la 
quartier oh réside le dit entant, suivant les dispo­
sitions de cette sub-seotlon. pour qu'il soit vaoclné, 
à moins qu'il n’ait « té vacciné auparavant par 
quelque médecin pratlauant, légalement qualifié, 

ne la vaccination n’ait été dûment attestée ; etet q«; 
là-dciessus, ou aussitôt après que la choae pourra 
être faite convenablement et avantageusement, le 
dit médecin pratiquant ainsi nommé, et 11 eet par 
le présent requis de ca faire, vaccinera le dit 
enfant.

L. LARKRttE,
Médecin Officier de Santé.

Montréal, ô août ! 897. 231 -10

Des chaussures pour jeunes 
garçons, solides et pas chè­
res, s’achètent en grande 
quantité chez Alfred Desma­
rais, 1467 rue Ste-Catherine.

VJEJITE I0X-C’Kl»"riom»KX^iK
1. Un magnifique pouvoir d'eau dans un très 

bon centre pour f.ibrlo.-rtion delà pulpe et autres, 
situé sur la r«vlère Oulatchouanlcha ft trois milles 
dosclmrsde Robcrvai avec; beau moulin 4 scie, 
muni d'une turbine géant, planer, embouveteur, 
ledger, carrage, boiter, mortalseur, moulin ft bar­
deau. le tout de première qualité et en trèa bon or­
dre. 2. Un lopin de terre contenant quinso acres 
en superficie dont trois en culture, avec deux 
bonnes maisons, grange, étable, office, hangar, 
boutique, chapelle, etc. I^e tout ayant coûté qulnsa 
mille piastres. Titres parfaits. S’adresser ft W. Jot. 
Tremblay, marchand, Roberval, Lac St Jean.

223-12

CHEVAUX A VENDRE
A V Encan

Lee personnes qui ont des chevaux de «'Importa 
quelle description ft vendre trouveront que noul 
tenons le meilleur marché de la ville, osr nous fai­
sons des ventes ft l'encan, chaque Jour, 4 2.80 hrs 
p.m. et des ventes privées en tout temps.

MONTREAL HOBSE EMPORIUM
T. W. FOSTER,

Gérant et Kncanteur.
Angle dr* rnea St Paul et itlcfilll.

Téléphone 2748. 232—4

17 BARILS D’OXIDE DE ZINC (Vieille 
Montagne,)

4'nebet Rouge, Endosnuasgé.

20 BARILS DE BLANC DE PLOMB.
A rv ICI* CAW.

Le* soussignés ont roiju instructions de vendra 
aux hangars de la Hamburg American Packet Oo., 
prés de la douane,

LUNDI. LE O D'AOUT.
(Pour le compte dus assureurs et autres 7 con­
cernés) :
dC.M.t» 17 barils d’oxide de zincfYiallla Mouta- 

g ne. Cachet rouge).
260 kilos chacun.

<W.l! I» 20 barils de blanc de plomb. 
]/ndommagés ft bord du steamer “ Arabia.”

Vente ft Midi.
BKNNINO à BAR8ALOÜ, 

239—2 Kucauteurs.

Un homme te fait crever les yeux

YOULEZ-VOl'S RIUE ?
Alto au Parc Kohmer, dimanche pro­

chain. 232-2

FAITKS-EN USAGE
lycs personnes dont l’cetomac ^st re- 

Igdlc à tonif*» nWklication#, supportent 
fa«H!oment le “Bairnio IJUniniel", dont 
l’emploi «v«t nswitunandé nan# lo trai­
tement du rhume, de la jmppe, de la 
toux et de la bronchite. En vente par­
tout q h

—Loo mares trouveront que te sirop Cal­
mant 4« Mme Wlnoior ee» la meilleur r» 
«sède pour les en fouir. M «ts I louteUla.

•47—1 11 v—a

ON OEMANDI. VOTRE NOM
de vthis anvovrr Tm/ia notre livre “ I/« Oalde 
«tee InvoDUtura'* Marion A Marion, F.xperta 
en Patentes, 185 rod 8t. Jacques, Montréal.

AVIS de FAILLITE
/nRe NAPOLÉON PORVAL et dame AMÉLIE 

DORVAL, tous deux de Montréal, taisant affaires 
en société pour l’exploitation de l'hôtel Vancouver, 
) 19 rue Windsor, 4 Montréal, sous la raison sociale 
de .los. Dorval, faillis.

Les soussignés vendront 4 l’encan public, au >o 
69 rue St Jacques, les biens des dits faillis, Luadl 
le .« Aoftt Im#7. a 10 heures a. m.

1er Lot—Une fournaise ft eau chaude avec 1,200 
pieds de tuyaux, plus ou moins, étant 4 l’hôtel 
Vancouver.

2me Lot—Un lot ameublement, ustensiles de «ml- 
sine, etc , pour être vendu en bloc, étant ausal 4 
l'hôtel Vancouver.

3me Lot—Un set de eelon en crin, un sideboard, 
matelas, etc., pour être vendu en «létail, étant au 
Mo 69 rue Ht-Jocques.

lie tout sera vendu pour argent comptant.
Inventaire en vue à nos bureaux. Pour autres 

informations s’adresser ft
BROS8ARP, PRKVOST ë GAGMON, 

Curateurs, 16 8t-Jocque», Montréal. 
MARCOTTE KRKKKS. F.ncantcurs. 8,14

AVIS de FAILLITE
IN BE

SinON ROY,
Dec eoumissions seront reçues au bureau des 

•outMgnés, pour la vente d’une moitié InMIvlae 
de droit dans une patente; et exploitation de la 
dite patente appelée (Cloeet automatique Roy), et 
iVm pioltattoo d’un gril de poêle , et stock compre­
nant aussi partie du matériel..

Les sou missions seront reçaas d'iel au OMZI 
COURANT Inclusivement

Pour plus amples informations, s’adresser ans 
soussignés :

LEVA IVRE é OP8LOW,
232- 2 1627 Ketre-Daaaa.



PEKXIERE^EDITION
TEMPERATURE

rl wm** 6 — Wbj \*g+r à modAré ;
Vins» be»» chMid aujourd’hui el de­
main.

UOVTUAL, § Août isrr. 
mn*m ê'*i*è» * th*rmmmè*n éu H«»r» A Uur-

VUV1- lé4a- IMS NoMu-Omm
AujounTtiut BUKlaiuui .................. 7t
MAtur <3»u> 1'an irruter ........................... < -
AuJauTd’aut muttuiuiii ........................... BO
M^iU*- 4*4« ruii doriUei .................. BO

THgwU* hmmmè*n Mijo*r**t>ui *' hr» » m , 
3H*r , lafcr»u.®.,30 07 ; 8 W» I*.»., JO—.

AD BOUT DE L’ILE
lMr fête champêtre au. profit de I’OEu- 

rrr dm Ktrvnneu aux Eufautw Pan Tree 
«ouvre aujourd'hui par un ra-
Umtujl. Ua voyage an Hoot de Tile par 
one tentpèraïupe aemi>LahV e«t ia med­
iocre et la plua »aui«- dec dittrartioua 
«tu on puiaae « offrir. 8am» compter qu’on 
ar-compht en même u*m|« une bonne 
acta on.

Loot eat prêt poorr recevoir lea vhd- 
tpuca, lew jeux, leu attractions ; tout e«t 
prêt A fourt tioaner et l’on verra que noua 
n'avon# neo exarérê en iirofnettani au 
public iu»e fête incomparable.

l/afrAxoent de pouvoir faire le trajet 
par eau uu par terre, en «‘bemin de fer 
et en eteamer, n’eat pua un dea moin- 
draa de rexcuc«>k>n.

Maintenant,noua avoua accompli notre 
devoir ; noua avanss fait do notre inu*ux 
pour lâen incuiquer ft lew* nos aniia l’ea- 
prit de l’oeuvre, aon but, «on objet.

Notai avons confiance que notrd voix 
aura été entendue et noua (»*pêroiia bien 
ce aoir et demain ren<*<>n- 
trer au Bout de Tl U» loua 
Joa amis de la. jenrtenæ, loua bu 
^ena charitabli», loirs lea < <a'urs larg<» 
et généreux, heureux de «’amuser et en 
même temps d’awaircr des At rennes aux 
jmuvres enfant» qui. «ans cela* ne eon- 
naitnaient peot-être pas on jour de bon­
heur «lu ns Tannée.

Il faut que TanqAe prochaine, tons 
les enfanta pauvres, tous aient. , des 
• tremiea et pour cela nou« comptons autr 
Taide de tout he monde, de toun les amis 
de nuire journal, de torns noa amis.

HERON ABATTU
1>* capitaine de police MacMahon.du 

l»oste No 14. nie Rachel, a abattu «o 
matin, avec sa carabine, un magnifi- 
«tue héron aux abords du lac artificiel 
de la ferme I^Ofr&O. L’oiseau mesure 
au moins 4 pieds de hauteur et est 
d*une enverptire considérable. Mac- 
Mahon n l’intention de le faire empail­
ler et de l’ajouter à sa collection déjà 
très nombreuse.

AUX TRAVAUX FORCES
Joseph Roy, 2f> ans. se disant jour­

nalier de Québec, a été arrêté, hier soir, 
pour le vol d’une paire de «•hatissures 
A l’étalage de M. A. S. Lavallée, coin 
des nies St-Laurent et LnKauehetière. 
pur le coikstable l>aganière. Roy a plat 
dé coupable et a été condamné ft deux 
mois de travaux forcés.

ELLE RECLAME «ON MARI

X’ne pauvre femme du nom de Mary 
Donahey, mère de trois jeunes enfants, 
et qui en i>orte encore un dans ses bras, 
est venue ce matin, en cour de police, 
implorer, en pleurant ft chaudes larmes, 
la clémence du tribunal en faveur de 
son mari. James Abbey qu’elle avait 
fait arrêter sous une accusation de re­
fus de pourvoir. La malheureuse,«tout 
en sanglots, déclare que son mari lui 
promet de mieux se conduire, etc. la' 
juge Dugas s'est laissé attendrir, et. a 
remis le nommé Abbey en liberté, en lui 
disant, de ne plus y revenir, car une sen­
tence de G mois de travaux forcés l’at­
tendra.

LA RUE DORCHESTER
Les citoyoua de ha rue Dorchester, cn- 

#.rp h* rues St Denis cl St Laurent, 
«ont: ira Lignés de 1:4 manière dont ils 
«ont traités par le comité des chemins, 
J at rue est dans un état impraticable.

MM. St-lîeorge et Cio ont fait répan­
dre quelques pelletées de sable par ci 
par 1:1. mais la rue <**t rentée impassa­
ble. Ou se demain le si M. St-Oeorge ne 
veut |>as se moquer «les citoyens, lors­
qu’il envoie ses employés faire d’aussi 
rkliculc* réparations. Membres «lu co­
mité desj «die min s, prêtez l'oreille aux 
plaintes légitime* des citoyen» de la rue 
Dorchester. Cette partie de la ville a 
été tellement négligés» depuis quelques 
années, qu’elle n’est presque plus habita­
ble par autres gens que i»ar les Chi­
nois.

L’ENQUETE A ST-VINCENT DE 
PAUL

L’enquête sur l’administration du pé 
niteneier de St Vincent, de Paul est 
toujours dans le “statu quo”. 1a‘s com­
missaires font la petite journée ici et 
là quand il leur plaît.

NOS ARCHEVEQUES
Mgr Bégin et Mgr Langevin sont au 

jourd’hui les hêtes du séminaire. Us 
pansent la journée nu grand séminaire.

Ce soir, Mgr Bégin partira pour Okn 
où il sera l’hôte «les messieurs du sémi­
naire ft leur maison de campagne. 11 
sera de retour demain soir.

Ce soir. Mgr Langevin visitera sa fa­
mille ft St-lsidore.

CHEZ LES^EPICIERS
Il y a eu réunion d<» l’association des 

épiciers, hier soir, ft la salle «le» confé» 
renccs du Monument National pour la 
distribution des prix gagnés au dernier 
pique-nique ft Sainte-Rose par do nom­
breux amateurs.

La distribution a été fort longue, car 
les prix étaient nombreux.

C’est ft rassemblée prochaine, le pre­
mier jeudi do septembre, que se feront 
les élections annuelles des officiera de
Ta ssociation.

accidenFoe travail

Ce matin, vers dix heures, un acei- 
d«'iit qui aurait pu avoir «le» suites gra­
ves. est arrivé ü M. Arthur Denis, de 
la société Arthur Ilouis et. Cie. Par sui­
te «lu bris d'un échelon d'échelle sur 
lequel il travailait. il fut précipité d’u­
ne hauteur d«' If» pieds. Is» docteur 
Marsolai» qui lui prodigua ses «oins, 
n’a trouvé rien de brisé, si «»» n’est que 
quelques «*ontusions. Il en sera quitte 
pour quelque* jours de r«*p<>s.

Kn eonoéquenee M. Arthur Denis, 
qui appartient, au club de bicyclistes 
“Voltigeur*”, ne pourra, demain, pren­
dre part au concour» de bicycliste*.

ETUDIANTS EN PHARMACIE
Le* étudiants en pharmacie du La­

val auront une assemblé*'. JL.10 heure», 
ce aoir ft Punivemité, rue St Déni». On 
y discutera de» affaire» Importante».

DANGER DES ALLUMETTES

A ll.W» heure», hier matin, nn com­
mencement d'incendie »*e»t déclaré dans 
une maison inoeeu|>ée j»ortant le No.'HiCt 
de la nie St-Oharles Borromée. I^»s en­
fant» avaient mi» le feu dans le hangar 
arm» de*» allumette». U n’y a eu que 
trè* pro de dommages

LE DIME 
DO SIDLT

Une lutte terrible entre le 
meurtrier et sa victime

DU SANG PARTOUT

Le revolver est introuvable

La police informe

Le drame du Sault au Recollet conti­
nue à faire le »ujet de toutes les <*ou- 
verHationw. On est anxieux de «avoir si 
Jea «leux hlcwséH Meccb et l^iat survi­
vront à leurs ble«sur«*s.

Hier après-midi, les détectives La- 
mouche et Charpentier, ainsi que le» 
assistants détectives Côté et Riopel, 
sont allés faire des jieniuisitioiis «laus 
la maison de Meccb. On a rien trouvé 
de (omproroettant chez l'accusé. Le* 
officiers de poli«*e ont ensuite fait une 
battue des bois, où h* draine meurtrier 
a eu lieu. On n’a pas pu retrouver le 
revolver. Le blessé Last aeait décrit, 
au meilleur de sa connaissance. Ton- 
droit où le drame a eu lieu. I^es détec­
tive* *e sont rendus Ift. et ont trouvé 
un arbre brisé. Ix» foin «lans les envi- 
riHis était foulé aux pieds. Kn suivant 
les traces, on a trouvé un mouchoir en­
sanglanté qui appartient A I>A*t. De !ft 
en suivant la iriste. on est arrivé ft la 
clôture qui sépare le terrain de Meeeh 
de celui de son voisin, un nommé Sans- 
(‘artier. Dana Je champ «le ce dernier, 
A environ soixante-quinze ft «juatre- 
vingt pieda. on remarque un espace 
mesurant environ dix pie«ls «-arrés. où 
le grain a été foulé aux pieds. Tout 
semble indiquer que la lutte entre 
Meeeh et Last, n «lù être des [dus dé- 
seupérées. On a eoii|»é certaines partie» 
des pen-hes «le la clôture qui sont imbi­
bées «le sang, et qui serviront comme 
pièces ft conviction. lorsque le pro­
cès se déroulera en eour. si les blessés 
guénss<*nt «le leurs blessures. On a aus­
si trouvé un bâton cassé en «leux, dont 
Tun des bouts est tout taché de sang. 
I>es offiHcrs «le police "cependant, mal­
gré tous leurs efforts, n’ont pas réussi 
ft retrouver le revolver dont s’est servi 
Meeeh, lorsqu’il a fait feu sur sa vic- 
ti me.

Obéissant aux instructions du magis­
trat Lafontaine, le» détective»* sont 
partis cette après-midi, afin d’opérer 
la saisi des papiers et eff«»ts de Last. 
On compte trouver parmi ce» derniers, 
le secret de la fameuse transaction «les 
$000 qui a été la cause de la dispute.

L’état des deux ble«*é», Bertram 
Last et < ‘ha ries Meeeh. n’a graVo chan­
gé depuis hier. Tou* deux ont passé 
une a«sez bonne nuit. IæsI surtout.

Meeeh souffre encore d'une fièvre 
aussi inteiis»» qu’hier. Sa femme est ve­
nue passer plu* d’une heure aupn-s «le 
lui, aujourd’hui, mais II était incapa­
ble de lui région dre autrement que par 
des signes, tant il était faible. Il avait 
cependant tout»» sn <*onnai-snance.

I^ast n’est pas loin «Tétre h«»rs de 
tout danger, mais U n'en e»t pas ainsi 
de Meeeh. Is's médecins «le l’hôpital en­
tretiennent encor»» «ie sérieux motifs «le 
crainte au sujet de ce dernier.

US PUffiTllSLiptS
Il faut s'y comporter d'une ma­

nière convenable
Doux jeunes garçon* ont été traduit» 

devant 1«» reconier aujourd'hui sur Tac- 
eusatioii d’avoir enu«é du «lésordre au 
parc liogan, en y tenant de» propos iu- 
<N«nvenants. Tous d«»tix ont été trouvés 
coupables, mais M. «i«» Montigny a sus­
pendu la sentence par égard pour leurs 
familles qui «ont très respectabl<»s. Le 
reconier «s’est contenté de leur faire une 
vive réprimande : “lies pare» publics, 
a-t-i) «lit au cour» de ses remarques, ne 
«ont pa«s pour les riche» qui vont ft la 
campagne, aux «'aux. etc. Ms sont pour 
le peuple qui a besom d’un peu «le bon 
air et qui ne peut. U» trouver nulle part 
ailleurs. La vil!«» fait de grand* sacri­
fie»» pour Tent retie n de ce» places, main 
il faut aussi qu’une surveillance sévère 
y soit exercée, car il est nécessaire que 
les mèr«,is de fnmrîW et les jeune» filles 
puisse s’y promener sans être exposées 
aux insultes des gamins ou des vaga­
bonds.”

IL SL NOIL DUNS LE CML
Un enfant qui jouait sur la berge 

à Saint-Henri

Un i>cüt garçon nommé Amédée La- 
verdure, demeurant au No 4G rue La­
croix. St-Henri, s*est noyé, hier, dans 
le canal, vis-à-vis la rue Atwater. 1! 
jouait sur. la berge avec «le petits ca­
nin rn«les lorsqu’il est torn U'» accidentel­
lement ft Teau. Ses compagnons. tr««p 
jeunes pour pouvoir le se«»ourir, ont 
appelé de Taide, mais ce n’est qu’au 
bout d’une d«'mi-henre environ, que Ton 
a pu retirer Tenfant de Teau. Il était 
mort.

1^ coroner a été prévenu, mais il n’a 
pas jugé nécessaire de convoquer un 
jury.

LES HUISSIERS

Leur assemblée générale annuelle

Mercredi, le 4 courant, les huissiers 
du distri«*t de Montréal, ont tenu leu»* 
assemblée générale annuelle, pour con­
sidérer et gérer les affaires «le la «lite 
corporation «»t faire T«'*l«x*tion «les direc­
teurs.

Le« MM. Philippe Dansereau. fut «Mu 
président, Alphonse St-Gcorg«\ vice-pr«*- 
sident. r«V»lu. Damase A. St-Amour. s«»- 
crét a ire-trésorier. r«V*lu. «»t les MM. 
Noël R«»y et Joseph II. Mallette, direc­
teur*.

Un vote de remereietnent» fut donné- 
an x «>ffi«ners |H»ir leur bonne «»t sage 
administration «les «ffaire* «le la socié­
té qui est toujours progn'ssante. Klat 
financier «le In «•orporntion de* huis­
siers :

I>ép«St ft 4 p. e. au gouver­
nement de Québec. . . • ^Cl.oOn.OO

Kn Itanque........................................... 5H2.2S
Contribution* dues pur le»

membres...................................... 308.00
Biens «4 marchandises en |>a- 

pdtrl*»......................................... 00.00

______ $4.390.28

JAMBE BROYEE
Un enfant «le 4 nn* nommé Joseph 

Bazinet «*e»t fait broyer mie jamlie, 
hier après-midi dan» les roue» «Tengre- 
nage «h* T» t»muH’ «h l’aqu«*«luc, A St 
Hyacinthe'. I>» »H»tit blessé» a été trans­
porté ft ^dontréal. et fmnsé ft Tlulpital 
Notre-Dame. On «sp^re qu’une ampu­
tation! ne sera p»» ni «cessa ire.

—M Arthur Sau«ie% marchand «le 
P« nt Maskinongé est «le passage «»n 
crite ville, de retour i’uu voyait*' d’*J 
faire* A Ohjcaqo.
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Uo détenu du pénitencier 
prend ia clef des 

champs

LES LIMIERS LaNCES A SES 
TROUSSES

Font fen *nr lui et le blesient à la 
cuiite

St-Vincent de Paul en émoi

Une tentative d’éva«ion d’un détenu 
du péuit«»ncier «le 8t-Vim*en4. «te Paul a 
causé un gran 1 émoi, hier après-n'.di, 
dan» la l<M*alité.

I^e détenu en question, un anglais, 
travaillait dan» une carrière de St-N in­
tent <i«* Paul. A ne*itôt qn’on a eonatatô 
sa d:H|>ariti<»n. dea limwT* ont été lan- 
«•é» sur «a trace et il* Tout rejoint dan» 
le bois de Terrelnmne.

8«- sentant sur le print de retomber 
entre les mains des ganb s. le forçat, au 
lieu «I«» *«* rendre, h accéléré «a fuit»*, 
{tendant que le* limier* lui criaient de 
*’arrêter.

Voyant qu’il* ne gagnaient pas de ter­
rain, et craignant d<» voir le prisonnier 
leur échapper, ceux <iui Je pourauivaieut 
ont fait feu sur lui.

Atteint à la «Mliaae, le fugitif s’est af­
faissé et les garde» se «ont emparé* d«* 
lui. II a é-té» transporté ft Thô|>itai de* 
forçat*.

Le détenu «pii a tenté de s’évader c*t 
un nommé Wilkinson, ftgé «l«» 3Ô nn*. 
11 avait «*neore une année <l«» détention 
à subir. CVst. la deuxième sent«*nee qu’il 
purgeait nu pémitencier.

Les renseign«»inent* *ont très «liffici- 
ies ft obtenir, car depuis «|iie l’enquête 
sur Tndministrntion «lu pénit«*ucicr «**t 
commencée, Je téléphone a été onlev»'».

LEslimois
Le recorder rend un jugement 

contre eux

LE REGLEMENT QUI LEUR IM­
POSE UNE TAXE EST JUSTE

Il y aura appel
I/o reconier «le Montigny a remlu ju- 

geinent aujourd’hui dans toutes toute» 
les cause* <*ontn? le» prrrpriêtaires de 
buanderies qui avaient refusé «1«» payer 
lu licence d«* $Ô0. M. «le Montig iy a ren­
voyé l « obj«‘«»ti<ui* «le la cléi^se et il 
a fomiumné lest défendeurs.

\Oici d'ailleurs le texte «le son juge­
ment :

“ D’après la «-harte de In cité, le nvn- 
*«41 a le droit «le passer de» rèirWnents 
pour imposer et prélever une tax** (dite 
taxe d’affaire) sur t4»i« commerce*, ma- 
nu*fM«'tu>ree, occupations, art», profes-- 
8W*nw ou ino,\r»n-i de profit» ou d’existen­
ce. «*t<*., et«».. «lit la section 8G, <«ette taxe 
peut être imposée *«si« la forme de p*^- 
uus.

Kn vertu de «»ette section, k» conseil a 
passé, le 27 avril 1*9G. le règlement No 
224. dont la section No 2 impose une 
taxe annuelle d«» $50 sur <»haque buande- 
rk* publique faisant affair»»* ft Mont­
réal. • Le rêgl«*m<*int a ôté «soumis au lieu­
tenant gouvernmir et n'a pas «!»té désa­
voué. de sorte que. d'après la clause 
147, il reste *.»n vigueur.

l>«*s «léfemleurs ont tenu, ft la «lato 
m«»utiiMnié<» «lans chaqin' acte «Taecusa- 
tion, des buanderiea publiques dune la 
«»ité do Montréal, «ans avoir obtenu k» 
permis exigé. CVet en coaioétiuence de 
cela qu’ils ont été pimrsuivm.

Les action* ont été signifiée* réguliè- 
rement aux domicile» de* défendeu*'*, 
comme «»n font fui h** procès-verbaux «“t 
le* temoignages' des huissiers, le* un* 
aux défendeurs «»n persimue. l«*s autres 
à une iiersoune raisonnable «!«' 1« ur mai­
son. Du reste, la comparution de* dé­
fendeurs par leurs avocat* fait «lisiniraî- 
tre toute objection sous ts* rapisirt.

lya défense a allégué particulièrement 
que «•e règlement était nul jmree qu’il 
f^t injtwMe et vexatoire, et dirigé contre 
une nationalité.

Si. en effet, ce règlerm'ut. ne s’appli­
quait qu’aux Chinois, ou qnft uni oer- 
tarn n«nnbre «le citoyens, il y aurait su­
jet de s’inquiéter sur validité mai* 
il «'«t général et* s’applique ft toute* p«'r- 
sonne® «‘xerçant l’industrie de tenir une 
buanderie publique.

D’alUrure. comme il n*a été annulé 
par aucun tribunal supérieur. j«v ne «au­
rai* faire autrement que de m y confor­
mer. à moin« «iu’il me soirt démontré 
qu’il est ouvertenient en contradiction 
avec un droit siqsxrMniA découlant «le 
la loi naturelle ou autre.

On a prétendu de part et d’autre que 
la présence (L*» Chimàs était pn'jmlicia- 
ble au pays eu ««i* s«*ns que <l«'s gens 
vieiment amasser «les sommes «l’argent 
qu’il» emportent ensuite Jaus leur pa­
trie. Le tribunal n’a pa* ft considérer 
cette objection, mais il doit seulement 
voir si l»’* (’himris observent fidèlement 
In loi. Pour ma part, j’ai constaté que 
k* Chinois «ont «l«»s gens paisible* et 
soumis ft Tautoritc. *'t «Tailleurs, puis­
qu’ils sont admis «lans notre pays, iis 
ont droit ft une franche hospitalité et 
ft la protection «le la loi. Nous a von* mê­
me un devoir sotrial ft remplir vi«-ft-vi3 
«Teux : celui «le leur faire connaître les 
bienfait» «lu christianisme. Tandis que 
• les missionnaires sont envoyé» A grands 
irais en Chine, {xmrquoi im profiterions- 
nous pa» «1«* la présence des Chinois qui 
habitent temporairement notre pays 
pour opérer une conversion i A leur r«w 
tour dan* leur {«trie, ils continueraieut 
auprès de l«»urs comritojen* l’oeuvre dra 
«mission naitvs.

Le* défendeurs s«»nt trouvés coupo- 
bk»s d’inlra« tion aux règl«'ment*. «'t je 
l«'s condamne ft payer $10 d’amemle «4v«- 
cun et k»s frais. C«»tte smtem e ne «’ap­
pliquera pas ft «vux qui ont prouvé «iu’iIk 
tenaient *euk»ment une «Niccursale de 
buaralerie. *

M. de Montigny n d’aîlVws déclaré 
qo’il verrait avec plaisir nn tribunal su- 
l>érieur «e prononcer dans ce* mêmes 
cause».

M. H. C. St-Pierre, avocat* <\v% de­
fendeur». va en appeler Incessamment 
de la d«'*oi«i"U du recorder.

AU KLONDIKE
Les noms des aventuriers

Plu» d'une centaine de personne» sont 
allée» hier chez le Dr (tuerin pour s’of- 
frier ft prendre part ft lYxi*é«lition nu 
Kk»udyk«*. Sur quinze qui avaient été 
choisi», dix s«‘ulement. y compris Tin- 
génimr, ont été accepté»'» hier »oir.

Voici k»nr» nom» :
MM. Arthur Henest, ingénieur civil ; 

ie major Arthur D'Oraonoen», fil» du 
«lorteur : Sylvester J. Demfrey. Duncan 
McDonald. Michael Doonor. J«dm Doo- 
ner, Jam«*s M«'Mullm. Kmile l^rin, 
James McDougall, et Prospère Bellie.

Tons sont «le Montreal et partiront 
lundu

Lft RIGUEUR 
JE LA LOI

L'emprisonnement des débiteurs 
incapables de payer leurs 

créances

UN CHS INÏLRLSSANT
Une vieille légende qui vaut 

plus d'un article du Code

La loi civile a de bien singulièn**» in- 
c<»n*équ**nee». Kiupn*<»nn«'r un homme 
p^>ur dette peut avoir «*n «-ertaines cir­
constances beaucoup de bon scn*.quaud 
évidemment il y a mauvaise foi, ina*!- 
Ii«iuiiètetè «-h**» un débiteur, mais s'il est 
question d'uii pauvre diable, suant vai- 
ii«»rneni i>oiir gagn*»r «a vie et n’ayant ft 
peine de «|uoi repos«*r sa téti*, il e*t in- 
«-ontestabk» qu’un créancier ne «aurait 
faire mieux preuve d«* ma'.adresse â sou 
égard que de le faire jct«*r en prison. 
Pourtant il arrive d«*s «•«» de «»e genre I 
a««^*z fréquemment. Nous en constatons 
aujourd'hui encore un frappant exem­
ple.

L'on raconte qu'en ’’an 1886, un avo­
cat de cette vi!I«* *«• t-entant bletrsc «lans 
sa réputation, sa .sensibilité, et« „ inten­
ta une poursuite en dommage* au mon­
tant de $50 A uu nommé Eugène (»re­
nier. journalier de son inéti«»r, résidant 
HctueI!«Miient dan» la rue Panet. Juge- 
iii«»nt. fut remlu «»u faveur du deman­
deur en janvier 1K9H, sur défaut «lu «lé- 
fendeur de «x>mparaltre. Au m«»ls d’a­
vril. I«* 6, une règle “nisi” fut émanée 
contre (îreiiier, laquelle fut déclarée ab­
solue. La défende faisant défaut sur 
toute ’a ligne, instruction fut donnée 
mercredi dernier ft l’bui**ier Malette, 
de mettre une «lerniêre fois Grenier en 
«lemeure de payer «inon d’exercer contre 
lui la <»ontrainte par «»orp*, ainsi «iue le 
p«*nnet la loi. Grenier, qui e«t sans ros- 
smin-es, voulut parlementer, mais rien 
n’y fit. N’aynnt pas l’argent requis il fut 
conduit chez Je shérif «jui Th«M«ergea ft 
la prison commune.

Comment celui-ci pourra-t-il bien ac­
quitter le jugement {uronom-é contre 
Jui ?

Ses avocat». M/M. Gonin. Lemieux et 
Déeari», d;««»nt qu'il* ont voulu faire 
un arrang^mienr ft l'amiable avec le de­
mandeur «{ui s’y est refu»é. Grenier tra­
vaillait depuis quelque» jours «lans un 
chantier ; il offre de payer 50 cent* par 
semaine «»t met tou» ses imnrbles sai*i«- 
sable» comme in»ai«i»sahles ft la dispo­
sition du plaignant, mais comme c<mx- 
ci tie doivent pa» être d’une grande va­
leur. !e demandeur n’en a cure. L'on 
rapporte en «mtr*» que Mme Grenier, l'é­
pouse du défendeur, ewt souffrante d’u­
ne maladie grave, que Grenier lui-mé- 
mc est. infirme, enfin que cette pauvre 
famille est «lans le plu» grand dénue­
ment. Encore une fois, quelle espèce de 
dédommagement matériel le demandeur 
espère-t-il recevoir en faisant acte de 
rigueur comme il en donne ila preuve ?

Cet incident judiciaire non* remet en 
inémoiri» le oaa «le eot indien qui. entraî­
né un jour aux abord» «i nné prison, au- 
t«nir de laquelle on avait élev«'» «les rem­
part* sur lesquels circulaient des gardes 
armés.

—Quel e»t cet édifice. dh-H !
—(’’•■«t ici qu’on renferme, lui répon­

dit-on. les gens qui ne paient pas leurs 
dett<*s.

Aussitôt notre sauvage de faire l’ins­
pection des alentour». Et <‘oram<' il n’y 
voyait aucune trace de castors, ni de 
pofwibiiité pour au crin gibier <1«» s’aven­
turer dans cet endroit, il «’écria :

Mai* comment le prisonnier pourra- 
t-il faire honneur ft sa dette n’ayant pas 
de ressource» ft sa diaposition ?

I! y avait dan* cette répartie beau­
coup plus «ie philosophie et de *ages*e 
que «lans de* articles du code.

I>e cas «lu malheureux Cjrenier ori; un 
exemple du genre. Entré en emploi de­
puis quelque temiis il aurait pu. grâce ft 
la bonne volonté «le Son créancier, s’ac­
quitter ft ia longue de la réclamation 
extraordinaire qui lui e«t judiciairement 
imposée.

Fait digne de remarque dans la eir- 
eon«tam*e. e*e»t que Grenier no serait 
pas personnellement responsable de* in­
jures verbales qui ont donné lieu ft la 
poursuite eu dommages en question ; 
elles auraient été proférées prir «a fem­
me.

MM. Gouin, Lemieux et Décarie vont 
pré'senter une requête ft Teffet de faire 
payer d’avance au demandeur une pen­
sum alimentaire de $1 par semaine au 
défendeur pour «on entretien ft la pri- 
«on. ptln» sa mise on liberté A eau<sc «h*» 
circonstances plus haut mentionnées.

LES UES uTÊTillllGOEEElNE
L'élection du Dr Delaney serait 

contestée

M. H. A. Cholette, avocat, part pour 
les -Des de la Madeleine, ce soir, en af­
faires professionnelle».

Kn passant. Ton raconte que les amis 
de M. Charles Mareil, candidat minis­
tériel défait, ont Tintention de contes­
ter l’élection du l>r Delaney.

DES RAVISSEURS

Deux jeunes gens dans de mauvaisdraos

Deux jeunes filles qui doivent regret 
ter beaucoup leur folle eseapndc. sont 
venues «•«» matin donner leur déposition 
contre deux individu» nommés Eugène 
Lafrcuière et. Alexamior McEvan. l^e 
premier demeure rue St Hypolite, et 
h' second, nu» (’adieux. L’assistant dé­
tective MrLauglilin a arrêté ù»s deux 
a4‘<*iiHés.

Il paraîtrait que mardi dernier, Ln- 
frenièr*' «»t. McEwan passaient en voi­
ture. hirsqu’ils firent la r«'ncontre «i»»* 
deux jeune» till«*s en queKtkm et leur 
«h'maralèïvivt «!<' faire un bout «le pr«v 
iii«»na«le. 11 avait été «»nten«iu «|iie le 
voyage n«» devrait pas durer nu-delft 
d’une heure. Ce n’est qu’arrivées ft 
J/n«*hine. «»t voyant que leurs deux 
compagnon* voulaient les entraîner 
plus loin, que le» pris»Minière» pour le 
moment, se mirent A pousser l»'* hauts 
cris, et réussirent ft sauter «'n bas «le 
ia voiture. L’une d’elle s«» réfugia chez 
M. A. M. F»'Sither»ton, et l’autre <*hez 
M. .lames A. Brooks, tou» deux rési- 
«ients de “Lake Side” sur le chemin «le 
La«'hine. M. Feutherston a ramené k*» 
«leux jeune» filles ft la vU’.e co matin.

L’enquête, dan» eetto affaire, a été 
remise ft lundi aprês-mkii. ft 2 heures. 
Le» aevusé» se dêriarent innocents.

CHEZ LES JESUITES
Dimanche. 15 août prochain, Mgr 

Bruchési prêahlern ft une cérémonie 
d'ordination ft Téglise des Jésuites, rue 
Bleury. Voici quels seront les noms 
des nouveaux éhi» :

RR. 1*1*. Grenier. Nobri. Couture. Ro- 
hdehaud. Paré. I^amy. Tyéoni«ias Hurion 
et Fox. du «Hdlége Ste Marie ; le Rév. 
Père î’rin»^. de Tîmmaculée (’oneep- 
tion : le Rév. Père Sigouin. «lu Sault 
an Rêoollet. et le Rêv. Père Oolter, du 
collège Loyola.

CHRONIQUE OE
J MNIIEIIE

Désastreux incendie à St- 
Louis

8A0FETA8I KMODYAMT

Des poursuites et encore des 
poursuites

ST-LOUIS — Un désastreux iacexi- 
j die »’e*»t «iéelarô. hier aoir, ver» onze ( 

lieures et demie dans une maison appar- 
leuuot ft M. Jo*. La ira ne»- et ■itttée sur | 
la ru** (’lark en face du parc du Mile- ! 

i End.
M. Lafrunce émit couché deput» quel- 

«lues iiiinutca av<*c su famille lorsqu'il 
éprouva le >«esotn de »e lever et de «les- 

j «•endre ft l’étage infén«»ur. Mais U n’a­
vait jms plutôt ouvert la porte «ie sa 
chambre que Todeur Acre et étouffante 
de la fumés* le saitrit à la gerrge. Kn 
même temps, atterré. Il aperçait le*: 
fia mines illuminant d’un éclat sinistre 
IVsoalier de service et les appartements 
voisins. Il rebroussa chemin vivement, 
ouvrit la fenêtre et sauta résolument— 
la chambre était au deuxième—sur le 
sol de sa cour. Rcatait ft sauver mainte 
nant sa f<iiime et son enfant demeurés 
là-haut et qui, <*omme bien on peu*** 
«’étaient réveillé» à tout ce 
bruit insolite et n’étaient p«s
«ans être qu«*!que peu ef­
frayés. Personne ne perdit la tête heu 
rcusement et M. Lafranee put mettre 
la main sur une échelle qui se trouvait 
près «le lft. L'appliquer ft l’endroit voulu 
<*t sauver ceux «jui lui étaient ch«*rs ira 
fut plus que l’affaire d’un instant. Il 
était tem(>8.

Déjà des gerbes de flammes se fai- 
sarant jour ft travers toutes les ouver­
tures et commençaient ft léclier dans 
uu crépit«*!uent sinistre, les parois »'X- 
térieura de la maison. Dans l'interval­
le l'alarme avait été donné** au poste 
de la rue St Dominique, au Mile-Eml, 
et Jes pompiers ne tardèrent pas à ar­
river sur le théâtre du désastn*.

La maison était complètement en 
flammes à l’arrivée de ceux-ci. Tout ce 
qu’ils purent faire, après une heure A1 
travail ardu, ce fut de protéger et «h* 
sauver de la «lest ni «ri ion. la maison de 
M. Alarie, sis«* tout près de lft, et d’au­
tant plus en danger d’être détruite 
qu’elle est entièrement construite en 
bois.

La maison et le riche mobilier de M. 
La f rance sont entièrement détruits.

Quoiqu’on ne sache pas ave«* certitu­
de d’où provient Torigine de cet incen­
die, on est généralement sous l’impres­
sion qu’il a été causé par les restes 
«Tun feu de branche, pouseé» par Te 
vent sur la maison. Ce feu avait été al­
lumé au début de la veillé, et Ton sup­
pose qu’il n’aurait pas été suffisam­
ment éteint.

—Un citoyen de cette localité. Alle­
mand d’origine, dont on n’a pu encore 
se procurer le nom. a été assailli et dé­
valisé. hier soir, vers neuf heures, sur 
la rue St-Lan rent, près de la gare du 
Pacifique.

La police s’est immédiatement mis ft 
la poursuite des assaillants et a réussi 
ft en capturer un. après une chasse 
mouvementée ft travers les champs. Ix* 
prisonnier qui a donné le nom d«‘ Black 
et qui se dit matelot, a été <*ondamné. 
re matin, ft $10 ou 2 mois. On s’attend 
û l’arrestation des complices de Bla«‘k 
pour ce soir.

*ST HENRI—Ive procès «ie la compa­
gnie de» abattoirs de l’Ouest s’est «lé- 
roulé ce rua tin devant Son Honneur le
recorder Larochelle. Im compagnie.com­
me on le sait, avait ft ré|s>mlre ft deux 
poorsuirte» : Tune pour Tétat défipctiuenx 
«k*» planchers de *ou établissement et 
l’autre pour la manière dont sont entre- 
ten/us les égou-ts qui st* déchargent dans 
la rivière St Pierre.
La compagnie était représentée en cour 

par sou secrétaire M. Saul. Celui-ci a 
plahié coupable sur la question «les plan- 
«•hers et non coupable «ur «‘elle des 
égout*. La compagnie prétend, iwtr la 
voix «Je son représentant, avoir été au­
torisé*» par le conseil municipal «le St 
Henri «l'établir les égoutta «ri «le s’en ser­
vir tels qu’ils «ont aujourd’hui. Malgré 
et** prétentions, elle a cependant été con­
damnée ft deux piastre» et les frai*— 
environ une vingtaine de dollars—pour 
chaque poursuite.

Qu'on n’aille pointl s’imaginer cepen­
dant que la malheureuse compagnie en 
a fini avec la ville de St. Henri, à la sui­
te «le oes «leux modestes condamnations. 
Loin de lft ; la ville est décidée d’ame­
ner k's choses au point et. pour ce faire, 
«•lie n’y va pas par quatre chemins. Elle 
a poursuivi, poursuit et poursuivra tant 
que la compagnie ne s’amendera pas »*t 
ne fora point les améliorations nécessai­
res.

On peut juger «le la tlécmion (tu conseil 
par la besogne qu’a ft expéiior M. Ar­
chambault, le greffmr de la cité, ce» 
jours-ci : trois poursuite* ont été de re- 
chef signifiée» |)our mardi prochain ft la 
même compagnie ; tr«>is autre» conc«T- 
nant k*is mêmes question» s«>nt levée» 
pour le mercredi suivant et il paraît... 
qu’il y en aura encore après eolles-lft.

Voilà qui. pour une fois, au dire de 
plusieurs citoyens, va faire réfléchir 
certains <iir«»eteurs «pii ont beaucoup 
trop d’antipathie*» p«mr les améliora­
tion» que Ton sait.

Nous l'avons déjft dit et noua le ré­
pétons. pour la meilleure information 
des nombreux contribuable de St Hêri- 
ri qui suivi'nt cote question avec un 
intérêt marqué, le (’onseil «le St H«*nri, 
de qui viennent des ordre relatifs ft 
ces poursuite», est plus que jamais ré­
solu de mettre un terme ft la continuel­
le et surtout «iangereufii' nuisance pu­
blique qui constitue le mauvais entre­
tien d«'s abattoirs de T Ou est. Ce mau­
vais entretien et plus sérieux qu'on ne 
ie croit généralement et ft des suites 
déplorables et «désastreuse».

Au cours «le la preuve faite ce matin 
il a été constaté que le nombre «le dé-^ 
cès. parmi la population demeurant ft 
proximité d«* ce abattoirs, dépassait 
«Tau-delft de 10 p. c. le nombre d«'s nais­
sance*. Il était plus que temps de re­
médier A cet état de chope» comme on 
voit.

— La varcinn tton bat son plein de ce 
temps-ci. I^es bureaux de l’hôtel de 
ville sont encombrés tou» les matin» «le 
mère» de familles accompagnées de 
leur» enfants et venant soumettre f*eux- 
<'i A Tinomlfltlon «tu vim» préservatif. 
Plu» de soixante personnes ouf «obi 
«vite opération dans la seule journée 
d’hier et depuis huit jours le nombre 
de» vaccinés dépasse 350.

L'ANGLETERRE ET L’EXPOSITION 
DE 1900

Dans une des deml*rns séanre* de la cham­
bre de» communes. M. Crimson a déclarA que 
!•'«« ,Trrrinrr«'ni-*nte pour ’.i participation 1“ 
1‘empire britannique A l'exposition de Iflno 
sont «rts avancés et qu'une ootnmisslon roya­
le «»era probablement nommé,» bientôt : n als. 
avant de prendre de nouvelles mesure*, on 
attend de voir ce qu’il y a de -rai dans Je 

bruit que l’espace originairement réservé k la 
ser-tlon britannique a été notablement dimi­
nué.

\MI 8KZ VOS KNFANTS
A mener.-lu», voir le singe et !*kn» 

dreimés du prof. GRAIS. au Pare S«»h- 
mer. après midi et soir, ainsi que dt
Manche prochain. 232 -2

micMT EKCORE U PICOTE
On ouvrier se fait assommer par 

un éventail mécanique

Deux nouveaux cas dans la fa­
mille Irving

A l'hôpital dea contagieux

Enquête du coroner

Un biac pénible accident rat venu je­
ter le «fteuil dan* un* fomüle ouvrière 
de St Jean.

Lundi «lernier. vers le» quatre h«*ures 
«Je 1 aprè> iiii-à. M. Geo. Ulayton. aurin- 
teraiant de la p«>terie Standard Dr.un 
Pipe Uo., donna il ordre ft M. Ijafaille, 
un ouvrier ft l'emploi de I» cotuiiagnio 
«lepui» de longue « année*, de transpor­
ter sur un «mien «ira tuyaux de grè* 
au second étage «le la, fobri^ie. Poor ac­
complir «•ette besogne, M. La faille de­
vait paaaer a»ou* un éventail qui procure 
un air frai» aux ouvrie r» qui respirant 
à «.sri endroit une atm<»«phèr»* a«ur«'kauf- 
fée. En arrivant a<>i» cet éventail qui 
fail 250 révolution» A la minute, M. La- 
faille. selon T habitude, a’Mait a.s*j» sur 
son camion en atti udant qu’mi de 
compaguoua lui livrât pawsagc et tout 
en « asseyant, il avait rai» le» pied» sur 
le c&mi<jn de telle façon que quand il *e 
leva. »e trouvant pla«é A quelque* pou­
ces «lu plancher, sa têti» alla «Jonner con­
tre une «le» vergue® de l’éventail qui 
Tenvoya rouler inanimé *ur le »f»l. S«'a 
compagnons T entourèrent et constatè­
rent avec épouvante «|u’U ôtait sans 
connaissance et qu’il perdait son sang 
av(»c abondance d’une affr«u*e blessu­
re au crftn* «*t sur une tempe. Malgré le® 
soins eui]»r«^«*és de| sra roni|>agnons et 
le* efforts de docteur* Bn»>*»'aU) et Sa- 
bonrin. appelés auprès d«* lui, M. I^afail- 
1«» «ritpira quelques heure* aprê® san® 
avoir pu artk*uler un seul mot. La «lis- 
pa rit ion subite «lu défunt qui était le 
modèle df** «'mpJoyés ci. possédait l’en­
tière confiance de son patron. M. AV. U. 
Trotter, a créé une impression profon­
de parmi notre population vu qu’il était 
k* seul soutien d’une épouse et de six 
«'nfanta en ha* fige. T>‘ coroner a tenu 
une enquête mardi s«rir et mercredi de­
vant les juré» suivant*, quif <>nt été as­
sermentés : John McUajnbridge. prési- 
dent : Jo*. D.Drangg. Tldilon RénuUard. 
Napoléon Gauthier, Joseph Cyr,Edouard 
Richard. Isaac I^afleur. Alfred B«*s*ct- 
te, H. Dannais. Rdouard Tétrault, Timer 
Khéaume ei Edouard Broaaca.iL Après 
avoir entendu plusieurs téinoâns qui 
ont vu l’accident, il aurait été évité.si cet 
éventail n’étant qu’A une hauteur de 
six pieds quatre pou«*e*j et un quart, 
avait été protégé par une feuille de mé­
tal «quelconque, ainsi que la compagnie 
l’a fait poser, le lendenmiu d® T accident, 
mais trr»t» tarrlj I-e» juré® «mt ajourné 
J’enquête A lundi prochain à sept heures 
du ««tir. pour entendre la. dé]X5*iti«Mi «le 
M. J a ira*» Mitchell, in«fpe<4eur T»ft- 
fisse», qui a visité la fabrique l’automne 
«lornier. M. l'avocat A. D. Girard repré­
sente la Standard Draini Pipe Uo et M. 
l’avocat Alphonse Morin, la famille Ln- 
f aille, ft T enquête «levant M. le coroner 
B. G. Pelletier. De défunt laisse deux 
frère». MM. Camille (*t Henri Lafaille, 
citoyens de cette ville.

LES ROMAINS FUMAIENT-ILS?
Ils fumalnt ! le “Journal d'hygiène” nous le 

déclare. Mats, circonstance atténuante, ou ag­
gravante, selon le point de vue auquel on se 
place, ils fumaient, paratt-ll, de la laitue. 
Vol Ht une antériorité k laquelle cette excel­
lente salade ne s'attendait guère assurément.

Donc, d'au rés le journal scientifique que 
nous venons d'indiquer, les Grecs et les Ro­
mains connaissaient parfaitement les proprié­
tés narcotiques de la laitue, et ils en fumaient 
les feuilles préalablement desséchées dans des 
espèces de roseaux ou de pipes: ils trouvaient 
dans cette opération, au dire de Dioscoride et 
de Pline, un véritable plaisir. Gallien ne 
craint pas de se montrer aussi affirmatif, et 
il recommande l'utilisation de la laitue qui 
procure le sommeil, l'apaisement et le repos 
absolu pendant la nuit.

l’ne peinture ancienne, découverte vraisem- 
blablemeni à Pompéi. représente des légion­
naires romains le soir d'une bataille sous le 
climat brumeux de la Bretagne : ils se ‘'in­
solent de leur éloignement de la mère-patrie 
en laissant envoler au-dessus de leurs trtes 
des spirales de vapeur s'échappant de leurs 
roseaux enflammés.

A la campagne :
—Alors, votre vache est malade :
__Oui.... ne m’en pariez pas ... c est bi^n

ennuyeux pour les enfants et pour nous tous. 
1 >epuis deux jours, je suis obligée d’envoyer 
vendre tout le lait à la ville !

BOURSE DE MONTREAL
MM Chattes Meredith <% Cie., courtiers, 17 m« 

Ft-Franc.ols-Xavier, nous fournissent le rapport 
■utTant à 12.30 heures p.m.-
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MARCHE DE CHICAGO
Cours reçus aujourd'hui, par eéb’e priré. par M. 

Charles D. Monk, 10 rue St-Sacrement, Montréal.
Ou Ter- Plus Plus Ferme-
•ur». haut. bat. ture.

774 754 76*4
Déc.... 7*4 78% 774 774

Blé d'Inde Sept.. .. 27 4 27 4 •^84 264
1 b*c .. 284 284 47 4 274

Avoine..........Sept. . 174 174 17 4 174
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catnftoua. . Sept. . 4 30 4 82 4 30 4 M>
©04..., 4.36 4.97 48M 4 36

Comme Ton devait a’y atten«ir*.<i»ux 
<?ra *nfaDt» «le M. Irving, ft Wratmmmt, 
TienD«-nr d’êlra atteints d* la p*«*«^io. 
I>* mélerin a constaté la maladie après 

| le transfert le la famille ft l’hôpital dea 
I «*ontngk ux, hier <*t en a averti les au­

torités nmnit'ipales. I*-* deux nou- 
! veaux patients sont une petite fille «le 
i hint uns et un garçon de 12 an», qui »e 
i trottve «i<*ux an» plus âgé que son frère, 
j le premier («tient en voie de rétablis­

sement.
I**s malades «ont «ou* le» «oins du 

docteur Corvie er une infirmière diplô­
mée est chargée de veiller le» malad*'». 
(>>mme toute la famille Irving se trou­
ve maintenant logée ft Thôpital dra con­
tagieux qu’a fait récemment construi­
re la municipalité de Westmmmt. et que 
le docteur Wyatt Johnston a fait désin­
fecter ia demeure au No 378 de l’ave­
nue Metcalfe, on cr«»it avoir pris t rai tea 
le» mesure* pour empê«*her la propaga­
tion de la terrible maladie. I>es auto­
rités de West mount surveille les abord» 
«ie Thôpital de» «'ontagieux qui »e trou­
ve construit dans un endroit isolé, ft 
l’ouest de la montagne, dnn» un épiiiti 
bosquet et seul. )«»« homme» «le police 
ont accès ft Thôpital. pour la rt'mise des 
communication* ft la famille.

NOUVELLES DE QUEBEC
(Dépêche «pédale)

Québec, 6 — Ije cirque Wa.shburne 
est arrivé ce matin av«^* «on complé­
ment de “gaanblers” et de picpockets.

—La «lato du camp à St Joeeph «io 
Lévis est fixée au sept septembre et A 
St Jean. P. Q.. au quatorze septembre.

—Ta' juge Pelletier est de retrair de 
la Beauce où il a Ôté siéger à la cour 
de district.

—I^e eorjner tiendra une enquête «'et 
après-midi sur la mort de Michel Du­
four dont le cadavre a été trouvé flot­
tant au quai de la commiæion «tu ha­
vre.

—M. Petit. M. P. P., pour Chicoirti- 
mi, est en ville.

—M. W. J. Roy. Je président du Hub 
de Crosse de Québec, a reçu une dépê­
che du club Capital diaant qu’il ne 
|K>urrait se mesurer avec le» Québec 
samedi prochain. En conséquence le 
match est remis à plu* tard.

AU PAYS DE L’OR
San Francisco, 6 — Parlant de Tor 

du Klondike, le directeur de la mon­
naie dit ce qui suit : “Tout Tor appor- 
t«'* ici et provenant «le l’Alaska n’excède 
pas $800.000. et tout ce qui a été re- 
cueilli cette année et envoyé aux autres 
cotes de monnaies du pays, n’excèdem 
pa* $2,000,000.”

M. J. C. Butler, de la Pullman Car 
Company, a reçu une lettre de M. R. P. 
Taylor, financier de Seattle, dans la­
quelle ce dernier dit que dans un rayon 
de 150 milles de Dawson City, il n’y a 
plus nn claim disponible. Cn grand 
nombre de mineur» ne savent où s’éta­
blir et aperçoivent déjà la faim et la mi­
sère venir ft leur rencontre.

L’inspecteur Hart Humber, dans une 
lettre «iatée de Dawson City, 18 juin, 
dit que les eh«'n*heurs d’or manquent 
absolument de capitaux. Après avoir 
payé les droits sur leurs provisions et 
payé trente «nuits par livre de provision 
pour franchir la Chilkoot Pass, ils doi­
vent encore payer 25 cents par livre 
pour faire transporter l«m bagages de 
Dawson aux mines.

XAISSSANCE
MFRCIIi—Madame et M. Kdouard Mereil, g.nrds- 

motcur des chars Urbains, ont le plaisir de fair® 
part à leurs parents et amis de la naissance de leur 
dis, Joséph-Victor-Emile.

DECES
BRENNAN — En cette ville, le f» courant,

A l’âge de 1 mois et 22 jours, Paul-Antoine- 
Séverln, enfant du docteur M. T. Brennan.

I^es funérailles auront Heu samedi, à 8.30 
heures a.m. L/e convoi funèbre partira de la 
demeure de son père. No 2«k> rue st Hubert, 
pour J»e rendre au cimetière de la Côte de« Nei­
ges. Heu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d'y assister san» 
autre Invitation. » 2

BOOAERT — En cette ville, le 4 courant, 
Henri Bogaert. hôtelier, né â Bruxelles, Bel­
gique, le 2 septembre 1X59.

funérailles auront Heu samedi, le 7 cou­
rant. â 8 heures et demie, à l'église Notre- 
Dame. pour de là se rendre au cimetière d« 
la «’ôte des Neiges, Heu de la sépulture.

Réunion à ia maison mortuaire. 282 rue St- - 
Paul, coin St-Oabriel. à 8 heures a. m.

Parents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation. 2

BOtTRGEAU — En cette ville, le 5 courant, 
à l'Age de 25 ans et 11 mois. Marie-Emma I^a- 
gacé, épouse bien-aimée de Alexandre Bour­
reau.

I^es funérailles auront lieu samedi, le 7 cou­
rant. l>e convoi funèbre i^artlra de a «lemeu­
re mortuaire. No 224 nu* Ft Urbain, à 7 heu­
res, pour se rendre à l'église Notre-Dame <‘t 
de là au cimetière «le la Côte des Neiges, Heu 
de la sépulture.

Parents et amis sont priés d y assister san* 
autre invitation.

BEAUDOIN — En cette ville, le 5 •ourant, 
à l'Age de 45 ans, Mlle «îeorgellne Beaudoin, 
fille de feu Amable Beaudoin.

Des funérailles auront lieu samedi, le 7 cou­
rant. Ijc convoi funèbre partira de la demeu­
re mortuaire. No 135 rue Panet. à 8 heures, 
pour se rendre à l'église ste Brigide, et de là 
au cimetière de la Côte des Neiges. Heu de la 
sépulture.

Parents et amis sont priés d’y assister san« 
autre invitation.

GASCON A St-François de Salles, le 5 courant, 
Samuel Gascon, coupeur de la maison Jos. Horsfall 
A Sons.

Les funérailles anront lien à St-Françols, le 7 
courant.

Le convoi funèbre partira de la demeure de *on 
pèr. pour se rendre à l'église paroissiale et de là ait 
cimetière, H ;u de la sépulture.

Parents et amis sont priés d*y assister sans autre 
invitation.

LBLIF.VRE—Le 5 courant, à Québe«î. à l'àge de 
4fi ans et 13 jours. Marie-F.mélle-Belaémire Mln- 
guy, épouse de Louls-Ulrlc Lelièvre, employé do la 
maison Paquet.

La sépulture aura Heu lundi, le 9 courant à 8 
heures.

Leconvol quittera la maison mortuaire No 1.»I 
rue des Commissaires à 7.46 hrs. pour l'égltse St- 
Roch er de la au cimetière St-Charles.

Parents et amis sont priés d'y assister.
DERICHE — En cette ville, le 5 courant, ft 

I Tige de 7<» ans. Maiiam* veuve Alfred lieri- 
che. époiiM du notaire Derfche.

Les funérailles auront Heu I rndl. I- 9 cou­
rant. Le convoi funèbre partira 1e la demeu­
re mortuaire. No 28* rue *t l*enla, à 7 heu­
res. pour se rendre à P église de Boucherville, 
Heu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d y assistes aan# 
autre invitation. 2

■RNEAIT — En cette ville, le 4 rou­
age de 51 ans et 8 mois. Eméréllso 

épouse de .Luwph Letourneau 
«éraillés auront Heu samedi, le 7 coti- 
convol funèbre partira de la demeura 
^ No 148 rue IdUfauch ntêre. à 7 
jour se rendre à l église Pte Frig-de, 
au cimetière de la Côte des Neiges, 
a sépulture.
n et amis «ont priés d'y assister arna 
itatlon.

U — En cette vile, le B courant, ft 
78 ans. Antoine Pleau. 

inérallles auront Heu samedi, le 7 
convoi funèbre partira de la de-

. —A.... ; X' Tri lft St-TVillI h fl

W ISF MAN—A l’hôtel Mile Fnd, le 0 ooumnt. 
Agnes-Mary-Margaret Mcixmald. épouse de Robert
"l^Vfii né rallies anront lieu dimanche, le 8 cou­
rant U* convoi funèbre partira à 2 hrs p.ni.

Le service sera chanté lundi, le 9 conrant, à 7 
heurea a.m., à l'église dn Mlle Fnd.

Parents et amis sont priés d'y assister sans antr» 
Invitation.

Aile?! boire «le l’ean «h* Sellr. 
(soda valer) rbrr, Soolt, ancle 
des rues de la Mouiacne rt SP» 
Catherine. MO—a


